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REFUS DE RESPONSABILITE 
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Deuxieme edition 
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Cette deuxieme edition a ete imprimee en utilisant de la poudre a imprimer sans odeur desagreable. 
La premiere edition avait utilise une encre odorante mais permettait une bien meilleure reproduction des photos. 
Pour ce qui est de ce rapport du moins, l'absence d'odeur a ete jugee plus importante que la qualite esthetiqu~. 

On pourra obtenir des exemplaires gratuits du present rapport 

et d'autres publications de la SCHL en s'adressant au : 

CCDH- (Centre canadien de documentation sur !'habitation) 
SCHL 

682, Chemin de Montreal 
Ottawa (Ontario) 

K1AOP7 

Canada 
Tel. : (613) 748-2367 

Telecopieur: (613) 748-6192 
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INTRODUCTION ... 
ENVERGURE DU PROJET 

Notre epoque est de plus en plus consciente des ques
tions d'environnement Nous passons tousles as
pects de la vie au crible nouveau des connaissances 
ou intuitions actuelles quant aux consequences de 
nos actions tant sur la sante de chacun d'entre nous 
que sur l'environnement global de la planete. L'in
dustrie du logement ne fait pas exception a la regle. 

De nombreux Canadiens semblent, pour des raisons 
de sante, etre affectes a un degre inhabituel par les 
polluants aerogenes d'emploi courant a l'interieur 
des maisons. Quelques-unes de ces personnes reagis
sent a des niveaux non toxiques de pollution ambi
ante interieure. Leur etat, communement decrit 
comme etant Une « allergie a l'environnement »OU« 
maladie de l'environnement », peut causer de l'incon
fort ou dans certains cas declencher des reactions vio
lentes a de faibles quantiles de polluants aerogenes 
tels que moisissures, poussiere, pollen, et vapeurs 
chimiques emanant de materiaux de construction, de 
systemes de chauffage, de peintures, de tapis et mo
quettes, et de produits de nettoyage et d'entretien. 
Les niveaux de pollution atmospMrique qui affectent 
ces personnes peuvent n'avoir aucun effet sensible, 
OU meme etre tout a fail imperceptibles, pour des 
gens en sante. 

Apres avoir determine que des polluants aerogenes 
ordinaires etaient a la source de leurs problemes de 
sante, certaines personnes ont decide d'apporter a 
leur logement des modifications qui reduiraient leur 
exposition aces polluants. D'autres se soot meme 
construit une maison neuve selon des normes rig
oureuses d'air pur. D'autres enfin ont trouve qu 'ii 
etait possible de diminuer leur exposition aux pol
luants en choisissant avec soin un nouveau logement 
a louer ou acheter. Les modifications vont de l'elimi
nation d'une ou de quelques sources de pollution, par 
exemple enlever la moquette et installer un epurateur 
d'air, jusqu 'a la construction d'une maison speciale
ment con~ue pour leurs besoins de sante et avec une 
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attention rigoureuse aux details. II y en a pour qui 
leur logement devient un veritable havre de sante. 

Le present rapport resume des recherches menees a 
ttavers le Canada durant l'hiver 1989-1990, au cours 
desquelles on est ent:re en contact avec pres d'une 
centaine de personnes souffrant de problemes de 
sante relies a l'environnement afin de leur poser des 
questions sur leur logement et leur sante. On a 
amasse des donnoos sur Jes mesures individuelles · 
prises pour reduire !'exposition aux polluants dans la 
maison, et des commentaires sur l'efficacite de ces 
mesures. Le present rapport donne une image par
tielle de la nature et de l'etendue du logement «a air 
pur » au Canada; des ressources que I' on a trouve 
utiles a la construction OU a la renovation ecolo
giques; et des methodes et materiaux de construc
tion, et systemes de chauffage et de ventilation 
adoptes dans dix des maisons soumises a une en
quete detaillee. 

Le present rapport ne reflete pas une enquete exhaus
tive sur la nature ou la portee des problemes de sante 
environnementale au Canada, ni ne donne une image 
complete du pMnomene de !'habitation« a air pur ». 

n s'agit plutot d'un sommaire selectif des caracteris
tiques des logements qui ont ete etudies et des experi
ences relatees par Jes participants a la recherche. Le 
rapport veut servir de ressource a ceux qui font des 
plans, construisent, renovent ou demenagent en rai
son de preoccupations relatives a la sante environne
mentale. II pourra avoir un attrait plus general pour 
ceux qui s'interessent a la qualite de )'air interieur 
pour les personnes en sante, et aux materiaux et 
systemes de construction respectant mieux l'environ
nement dans une perspective globale. 

Cette recherche souleve plusieurs questions impor
tantes auxquelles ii est impossible de repondre dans 
l'immediat En voici quelques-unes: 

- Le nombre de personnes malades de l'environnement 
augmente-t-il? et si tel est le cas, est-ce le signe 
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avant-comeur d'un probleme de sante publique de 
plus grande envergure? 

- Les personnes souffrant de cette maladie sont-elles 
des guides utiles pour la population en sant6 a la 
Te".cherche de moyens de prevention? 

- Ces exemples de I' adoption de methodes et de materi
aux de construction qui respectent mieux l'environ
nement peuvent-ils nous permettre de tirer des l~ns 
utiles pour l'utilisation viable des ressources et de 
l'energie, la reduction de la pollution industrielle, et 
autres preoccupations planetaires. 
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- Combien soot affectes? La presente etude n' etait pas 
con~ue pour apporter la preuve statistique du nombre 
ou des caracteristiques des Canadiens souffrant de 
maladies environnementales, ni pour evaluer 
precisement le nombre ou l'intensite des problemes 
reconnui de qualite d'air int~rieur au Canada. 
L'etude a circonscrit le profi1 d'un echantillon de 

Canadiens aueints de troubles reconnus de sante en
vironnementale relies a leur logement, et a compile 
des rapports sur les mesures que certains d'entre eux 
ont prises pour reduire leur exposition aux allerg~nes 
~roportis et aux produits chimiques determinants. 



Chapitre 1 

CHAPITRE 1 ... 
L'HYPERSENSIBILITE 
A L'ENVIRONNEMENT : 

UN APERCU 

DEFINITION 

En 1984, le ministere de la Santt de l'Ontario mettait 
sur pied un Comitt s¢cial sur les troubles d'hyper
sensibilitt a l'environnement, qui devait etudier la na
ture de cet etat pathologique. Pour la duree de ses 
travaux, le comitt s'est mis d'accord sur la definition 
suivante: 

« L'hypersensibilite a l'environnement est un trouble 
polysysttmique chronique (c.-a-d. qui dure plus de 
trois mois) s'attaquant d'habitude au systeme 
nerveux central et a au moins un autre syst.eme. Les 
personnes touchees presentent frequemment une in
tolerance a certains aliments, et ont des reactions 
negatives a des substances Chimiques et agents 
presents dans l'environnement, soit sous forme 
isolee ou combinee, et en quantites generalement 
tolerees par la majorite. Les personnes touchees 
presentent divers degres de morbidite, depuis un 
leger inconfortjusqu'a une incapacite totale. L'ex
amen medical ne revele habituellement chez le pa
tient rien d'objectivement anormal. Bien que l'on ait 
rapportt des anomalies du complement et des lym
phocytes, aucun test de laboratoire, y compris celui 
du serum d'IgE O>, ne montre d'alteration constante. 
L'etat de santt du patient s'ameliore lorsqu'il evite 
de s'exposer aux substances suspectes et les symp
tOmes reapparaissent s'il s'y expose de nouveau. »<3

> 

On a aussi clonne a l'hypersensibilite a l'environne
ment les noms d'allergie a l'environnement, maladie 
de l'environnement, maladie ecologique, maladie du 
XX:e siecle, syndrome d'allergie totale, et poly
chimiosensibilitt. 

Un apen;u 

CARACTERISTIQUES DES PERSONNES 
HYPERSENSIBLES 
A L'ENVIRONNEMENT 

La personne hypersensible a l'environnement reagit 
a une OU plusieurs Substances presenteS dans l'envi
ronnement et en quantitts qui ne semblent pas affec
ter au meme point le reste de la population. Tout le 
monde reagit a son environnement; les personnes hy
persensibles a l'environnement, en plus de reagir a 
des facteurs intemes ou extemes varies, ont des reac
tions qui sont plus intenses. 11 pourra leur arriver de 
reagir de fa~on dramatique a des conditions telles 
qu'un refroidissement, de la fatigue ou une infec
tion(2.3) 

Les symptomes peuvent varier considerablement 
d'une personne a l'autre. On fait etat en general de 
sympt6mes multiples, mais ii n'est pas rare qu'une 
personne hypersensible n'en presente qu'un seul. 
Les sympt6mes Jes plus frequemment mentionnes 
sont ceux qui affectent le systeme nerveux central : 
tension, fatigue, cephalees. depression et incapacite 
de se concentrer. Divers autres syst.emes peuvent 
etre touches, entre autres les systemes gastro-intesti
nal, respiratoire, musculo-squelettique, genito-uri
naire et cardio-vasculaire, et Jes yeux, les oreilles, le 
nez, la gorge, et la peau (2. 3>. 

Les sympt6mes soot souvent assez graves pour em
p&:her la personne de vaquer a ses occupations jour
nalieres. et entraver sa carriere et sa vie. 

UN POINT DE VUE MEDICAL 

Plusieurs branches de l'ecologie clinique et de la re
cherche medicale etudient de f~on reguliere les ef
fets de l' environnement sur la santt. Les medecins 
qui pratiquent « l'ecologie clinique »,par exemple, 
sont convaincus qu'il ya dans l'environnement des 
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Chapltre 1 

L'expression « logement a air pur » utilisee dans le 
present document se rapporte a divers degres 
d'amelioration de la qualite de l'air des logements, 
correspondant a divers degres d'exclusion ou d'elimi
nation des polluants de l'air interieur. 

. REFERENCES 

(1) L'IgE est une proteine complexe presente dans le 
corps humain et qui appartient a un groupe de 
proteines appelees immunoglobulines. Elle a une 
fonction d'anticorps, c.-a-d qu'elle attaque les an
tig~nes (tels que pollens) que l'organisme pe~oit 
com me etrangers. L 'IgE est associee a certains types 
de reactions allergiques comme le rhume des fains, 
l'asthme, ou l'urticaire, dans lesquelles elle provoque 
la liberation de plusieurs substances, y compris l'his
tamine, qui causent I 'inflammation et la deterioration 
des tissus. L'IgE ne joue aucun role precis dans la 
sensibilite aux produits chimiques, mais certaines 
personnes sensibles aux produits chimiques ont aussi 
des allergies transmises par l'IgE. 

(2) Small, Bruce, 1982, Chemical Susceptibilitv and 
Urea-Formaldehyde Foam Insulation, Conseil na
tional de recherches, Ottawa Disponible au Sun
nyhill Research Center, R.R. no 1, Goodwood, 
Ontario LOC lAO 
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(3) Rapport du Ad Hoc Committee on Environmental 
Hypersensitivity Disorders, 1985, Juge George M. 
Thomson, president, ministere de la Sante de I' On
tario, Toronto. 

(4) RaDoort de la Human :Ecology Foundation of 
Canada, presente en mars 1988 au Comite perma
nent de la Chambre des Communes sur la sante et 
le bien~tre : A Swdy of the Health Care System 
and Its Funding. 

(5) Enonct de position de la Societe canadienne de 
medecine environnementale, 1989, Canadian Soci
ety for Environmental Medicine, R.R. no 6. 6901 
Second Line West, Mississauga, Ontario, L5M 
2B5 

(6) Rea, W.J. et Rousseau, D., Your Home. Your 
Health and Well Being, 1987, Hartley and Marks, 
Vancouver. 



Chapitre 2 

CHAPITRE 2 ... 
QUALITE DE L'AIR INTERIEUR 

L'air interieur des constructions residentielles con
tient non seulement des gaz de provenance naturelle 
mais aussi toutes sortes de gas et de particules d'orig
ine industrielle. Certains de ces contaminants provi
ennent de l'exterieur, mais plusieurs sont le resultat 
de l'activite biologique, de la combustion et des gaz 
emanant des produits chimiques volatils utilises dans 
les materiaux de construction, l'ameublement et l'en
tretien des maisons. 

CONTR0LE DE LA QUALITE DE L'AIR 
INTERIEUR DES HABITATIONS 

Les maisons sont des milieux fennes, surtout dans 
les climats froids. La pollution de l'air interieur, 
qu'elle emane des materiaux de construction, de 
l'ameublement ou des occupants, exige un renou
vellement d'air regulier si l'on veut eviler une accu
mulation nocive. Autrefois, l'air des maisons se 
renouvelait generalement sous l'effet de fuites acci
dentelles, mais la plupart des vieilles maisons etant 
maintenant isolees pour reduire les depenses en ener
gie, ii s'ensuit une reduction de l'aeration involon
taire. Les nouvelles maisons sont conyues pour 
reduire Jes courants d'air, ameliorer le confort et Jes 
qualites ~nergiques du logement et en assurer la 
durabilite. Certaines maisons ont un systeme d'aera
tion et de recuperation thennique actionne par venti
lateur. Ce genre de systeme peut offrir une tres 
bonne qualite d'air s'il est con~u et utilise avec soin, 
et si les sources de pollution interieure sont mini
misCes. 

L'adoption de techniques de pointe est une fa~n 
d'obtenir une bonne qualite d'air dans Jes habita
tions, mais les constructions conventionnelles et les 
vieilles maisons bien entretenues peuvent aussi etre 
des logements a air pur si l'on use de mesures de con
trOle de la qualite de l'air. 

Qualite de l'air interieur 

SOURCES DE POLLUTION DE L' AIR 
INTERIEUR ET EFFETS SUR LA SANTE 

la plupart des problemes de qualite de l'air dans les 
habitations proviennent de quatre categories impor
tantes de polluants de l'air interieur. 

LES MOISISSURES 

la moisissure croit dans les endroits humides tels 
que salles de bains et sous-sols, particulierement sur 
Jes surfaces propices aux condensations d'humidite, 
tels les murs froids et non isoles. On trouve aussi la 
moisissure Ia ou la circulation de l'air est mauvaise, 
par ex. dans les placards et sous les eviers. Des 
problemes de moisissure apparaissent generalement 
a la suite de degats proJonges OU repetes causes par 
l'eau, ou lorsque des matieres comme celles des 
tapis, moquettes, plafonds, planchers, boiseries, vete
ments, papiers et livres subissent l'action d'une hu
midite excessive. 

L'exces d'humidite a l'interieur de la maison peut 
etre cause par une mauvaise ventilation dans des en
droits qui produisent continuellement de l'humidite. 
L'usage d'un humidificateur peut entrainer la con
densation de l'humidite dans les parties plus froides 
de la maison. Des fondations mal assechees, et l'in
filtration dans la maison des gaz emanant du sol peu
vent aussi etre la cause d'un exces d'humidite. 
Fenetres, boiseries, et lames d'air des murs isoles 
peuvent etre endommagees lorsque l'air chaud et hu
mide entre en contact avec des surfaces plus froides 
et s'y condense. 

la croissance des moisissures produit des spores, 
paquets tres complexes de produits chimiques, conte
nant une varieti d'enzymes et de toxines c•>. Les my
cotoxines contenues dans les spores peuvent aussi 
produire des metabolites secondaires <2>. L'inhala-
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tion de spores de moisissure peut causer des reac
tions allergiques, affaiblir Jes fonctions pulmonaires 
et entrainer des lesions irreversibles aux poumons. 
Si le syst.eme immunitaire ne parvient pas A prevenir 
!'invasion, d'autres organes et tissus corporels pour
ront ~tre aff ectes (2). 

Les odeurs de moisi soot dues aux substances 
chimiques volatiles produites par les moisissures. 
Ce soot des melanges complexes de substances 
chimiques organiques, composes d'alcools, d'esters, 
d'aldehydes, d'hydrocarbures varies et de carbures 
aromatiques. On conna.i) la nature de plusieurs de 
ces substances, sans savoir trop bien comment elles 
aff ectent les humains (2). 

LES POLLUANTS CHIMIQUES 

Les polluants chimiques peuvent se partager en deux 
groupes: les polluants gazeux inorganiques et les 
composes organiques volatils (COV). 

Les polluants gazeux lnorganlques 

Les polluants gazeux inorganiques comprennent les 
gaz de combustion (oxyde de carbone, gaz car
bonique, oxyde nitrique, bioxyde d'azote), le chlore, 
l'ammoniaque et I' ozone. 

Les gaz de combustion soot introduits dans les mai
sons par la fum6e des cigarettes, la cuisson et le 
chauffage sans ventilation, et les chemin6es qui 
fuient II arrive que le materiel de ventilation 
(sechoir des appareils de chauffage, ventilateur de 
cuisine et de salle de bains, et aspirateur central) cree 
une contre-pression dans Jes maisons ou ii est in
stalle, ce qui peut faire s'echapper l l'interieur les 
gaz brules, s'il n'y a pas renouvellement suffisant de 
l'air de combustion dans Jes appareils A combustion 
tels que Jes caloriferes CJ). 
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L'oxyde de carbone pr~nte pour la sante des dan
gers bien connus, puisqu'il fait concwrence ll l'oxy
gene pour se lier l l'hemoglobine. Les autres gaz 
sont des intoxicants ou des irritants respiratoires. 
Les oxydes nitriques peuvent diminuer l'immunite 
aux maladies respiratoires <4>. L'ozone, produit par 
le materiel electrique, est un irritant et 
un mutagene cs>. 

Le gaz carbonique produit par le metabolisme hu
main ne cree habituellement pas de probleme dans 
les maisons ll moins que }'aeration n'y soit exception
nellement mauvaise ou qu'il y ait des echappements 
frequents de gaz brules. 

Les composes organiques volatils 

Les composes organiques volatils comprennent une 
grande variete de composes chimiques allant du sim
ple au complexe el donl la structure moleculaire con
tient du carbone et de l'hydrogene. Hydrocarbures, 
aldehydes, alcools, phenols et cetones comptent 
parmi des categories de composes organiques. 

Les sources de COV soot nombreuses : materiaux de 
construction, mobilier, tapis, moquette et revetement 
de sol synthetiques, papier peint, plastiques, produits 
menagers, literie, articles de toilette, ere. Les odeurs 
de cuisine, de peinture, de vetements neuf s et de par
fum soot dues l des COV. De nombreuses matieres 
presentes ll l'interieur des maisons soot des sources 
de COV (6, '·Bl. Une etude recente portant sur quar
ante maisons a pennis d'y observer entre 20et150 
VOCC9l. 

Le COV qui fait l'objet de nombreuses recherches 
les plus vastes est la formaldehyde, qui peut s'echap
per de la mousse isolante d'uree-formaldehyde, de 
panneaux d'agglomere et de carton isolant, et aussi 
des meubles, de la moquette et de plusieurs autres 
sources domestiques. Les maisons neuves l ventila-
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ti.on insuffisante, les maisons transportables, et les 
maisons nouvellement renovees sont sujettes aux 
problemes causts par la fonnaldehyde et d'autres 
substances chimiques organiques c10). La for
mal&hyde est un irritant pour les yeux et le systeme 
respiratoire. Des recherches nombreuses indiquent 
aussi qu'elle a un eflet &presseur sur le sys~e 
nerveux central et produit maints eff ets 
nuisibles Cll). Certaines personnes peuvent egale
ment y devenir sensibles apres une exposition 
repet.ee. Les recherches visant a detenniner ses ef
fets a long tenne sur Jes humains sont incompletes; 
Jes experiences sur des animaux Jaissent toutefois 
supposer qu'elle est un carcinogene possible pour les 
humains c11.12>. 

On conruu"t les toxicites de certains composts or
ganiques volatils. Le benzene, communement 
present dans l'essence, est un carcinogene reconnu. 
Le xylene et le toluene, solvants qui se degagent de 
plusieurs produits menagers, affectent le systeme 
nerveux central. Le styrene, un composant des 
plastiques, est un narcotique Cl3l. Plusieurs sont des 
intoxicants legers Cl 4l qui affectent tout le monde 
m!me s'ils ne sont presents qu'a des niveaux tres 
bas. On ne comprend pas tres clairement les effets 
de plusieurs autres COY sur la sante. On a 
recemment isole, par exemple, un compost appele 4-
phenyl-cyclohexene qui fail partie de l'odeur carac
teristique des moquettes neuves a dos de latex, mais 
sans pouvoir en detenniner Jes effets sur la sante ni 
etablir de nonnes d'exposition c1s). 

L'effet d'ensemble de ces composts organiques n'a 
pas ete quantifie, mais considerant que I' on a decele 
plus de 350 composts organiques dans l'air in
terieur<B> a des concentrations de plus de I p.p.b. (par
tie par milliard), ii est impossible de ne pas tenir 
compte de leur importance potentielle. 

Oualite de l'alr lnterieur 

POLLUANTS PARTICULAIRES 

La poussiere domestique est composee de particules 
et petites fibres provenant de l'exterieur comme de 
l'intmeur de la maison. Les plus grosses tendent a 
tomber au sol pour se rassembler en « moutons » ou 
s'incruster dans Jes tapis et les meubles. Elles sont 
alors faciles a attraper en faisant le menage, et ne 
soot gen~ement pas inhalees. Les particules plus 
petites (moins de IO microns ou de IO milliemes de 
millimetre de diametre) continuent a flotter dans l'air 
et penetrent aisement dans Jes pownons. Les par
ticules de poussiere domestique proviennent essen
tiellement de deux types de matieres : les matieres 
biologiques, et les matieres non biologiques. 

Particules blologiques : 

- Acariens. lnsectes microscopiques en forme 
d'araignees vivant dans toutes les poussieres domes
tiques. 

- Spores de moisissure ou autres types de champignons. 

- Pollens et fragments vegetaux provenant de l'herbe, 
des fleurs, des arbres et des buissons. 

- Residus animaux. D s'agit de fragments de peau, 
poils et cheveux humains et de peau, poils et plumes 
d'animaux de compagnie, et qui peuvent etre couverts 
de salive. 

- Bacteries et virus exhales par les personnes porteuses 
de maladie. 

Certaines de ces particules soot allergenes et provo
quent une reaction immunitaire chez les personnes 
sensibilisees a cet agent particulier. D'autres par
ticules comme Jes bactmes sont pathogenes et 
causes directes de maladie. Les allergenes le plus 
souvent presents dans Jes maisons soot les acariens, 
les spores de moisissure, les pollens et les residus 
animaux. On sait que certaines particules biolo
giques provoquent des reactions allergiques chez Jes 
personnes sensibles, sans bien comprendre Jeurs ef-
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fets sur la sante. On sait aussi que la sciure de bois 
resineux comme le cMre et le pin est allergene pour 
certaines personnes a cause des resines volatiles, ap
pelees ~nes, et des ocides organiques qui s'en 
degagent. 

Les particules non biologiques 

- Andante provenant de vieux materiaux de construc
tion et d'autres source-.s. 

- Fibre de verre provenant des isolants. 

- Cuivre contenu dans les emission d'automobiles; 
autres metaux lourds provenant de l'industrie et de 
l'incineration. 

- Fibres naturelles et synthetiques. 

- Poussiere des sols. 

- Poussiere produite par !'agriculture, les mines ou 
autres industries. 

-Particules de combustion provenant des automobiles, 
des fumeurs, de l'industrie, des appareils de chauff
age, des pe>eles et des cheminees. 

- Autres poussicrcs, par ex. le platre de construction, 
etc. 

En fait, les particules de poussiere capturent les com
poses organiques volatils, qui sont facilement absor
bes par leurs surfaces. Lorsque ces particules 
chargees viennent en contact avec des surfaces chauf
fees (par ex. lorsqu'elles passent a trav.ers un appa
reil de chauffage ), les gaz sont liberes en meme 
temps que tous les produits synlhetiques et naturels 
varies qui composent la poussiere. 

Les matieres minerales comme l'amiante, car
cinogene reconnu, et la suie de la combustion sont 
probablement panni les matieres particulaires domes
tiques les plus toxiques. Les fibres d'amiante in
halees s'incrustent dans les parois du poumon, et a la 
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difference de la plupart des autres fibres, y restent 
pour la vie. Les fibres peuvent eventuellement s'in
troduire clans le poumon et p6netrer la paroi de la 
cavite thoracique, ou elles &:orchent et percent des 
cellules delicates et augmentent ainsi les risques de 
cancer du poumon ou de la poitrine. Les cancers du 
poumon causts par !'exposition a l'amiante peuvent 
n'apparaitre qu'entre vingt et trente annees apres et 
meme plus tard. 

La suie de toute forme de combustion (echappements 
d'automobile, fumee de tabac et de bois, bnlleurs a 
mazout, incinerateurs et emissions industrielles, etc.) 
contient de petites quantites d'une famille de pro
duits chimiques appeles hydrocarbures polycycliques 
et aro.matiques (P AH), dont le mieux connu est le 
benzo-a-pyrene (BaP), un carcinogene puissant Les 

P AH sont la cause de plusieurs cancers associes a la 
cigarette, et des taux eleves de cancer en aval de cer
taines metallurgies et autres industries polluantes. 

Les effets a long terme de la fibre de verre provenant 
des isolants, et qui est un irritant bien connu dans les 
maisons, sont IOujours a l'etude. 

Un grand nombre d'autres particules clangereuses 
telles que les composes de plomb, de mercure et de 
cadmium (Jes metals lourds) se trouvent clans la pous
siere et dans des milliers de produits chimiques syn
thetiques utilises par l'industrie, l'agriculture et la 
construction. La plupart ne se ttouvent pas nonnale
ment dans les maisons, mais peuvent y apparaitre au 
voisinage d'une industrie, bien que les peintures a 
base de plomb soient une exception. 

D'autres particules comme la sciure, les residus de 
tissus d'ameublement et de materiel de literie se 
retrouvent egalement dans la poussiere domestique. 
Elles sont bOp nombreuses pour en donner les carac
teristiques et presque toutes ne sont que genantes. 
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LE RADON (radioactlvite naturelle 
du IOI) 

Dans certaines regions, le sol a une radioactivite 
provenant de solll'Ces naturelles qui penetre dans les 
maisons et augmente les risques de cancer du pcm
mon. Le radon, gaz produit par la decomposition na
turelle du radium dans le sol, la pierre et les eaux 
souterraines, se divise a l'interieur des habitations en 
produits appeles progeniture ou descendants du ra
don, qui s'attachent aisement aux particules de pous
siere et soot inhales. Une fois clans Jes poumons, Jes 
descendants du radon emettent de dangereuses radia
tions alpha qui peuvent causer le cancer du poumon. 
Le radon ne represente pas un probleme particulier 
pour Jes personnes hypersensibles a l'environne
ment; il s'agit plutot d'une question qui inquiete Ia 
population en general, et nous n 'en discuterons pas 
davantage dans le present rapport. Il existe sur le su
jet de la documentation publiee par la sc:m. et Jes 
ministeres provinciaux de la Sante sont disponibles a 
ce sujet. Une bonne part des travaux sur la neutrali
sation du radon concement toutefois Jes personnes 
hypersensibles a l'environnement, puisque le radon 
s'accompagne d'un melange de gaz provenant du 
sol, d'odeurs de moisi et d'humidite, et tousles 
elements de ce melange sont susceptibles de causer 
des problemes de qualite d'air interieur assez impor
tants pour declencher des sympt6mes ou aggraver 
l'hypersensibilite. 

LASYNERGIE 

D importe de bien saisir le principe de la synergie lor
squ 'on evalue les effets de la pollution de ]'air sur la 
sante. Synergie veut dire que la combinaison de 
deux ou plusieurs polluants d'air a un resultat 
superieur a l'addition des effets de chacun d'eux. 
Par exemple, le risque de cancer des fumeurs qui 
soot exposes a l'amiante est beaucoup plus grand 
que les risques superposes de l'exposition au tabac et 
~ l'amiante. 

Qualite de l'air interieur 

ETANCHEITE ET AIR INTERIEUR PUR 

Une construction sans fuites d'air ou construction 
etanche est l'assurance d'economies d'energie et 
d'une meilleure durabilite. La construction etanche 
ne garantit pas en elle-meme une meilleure qualite 
d'air; cependant, clans une maison econergique, un 
systeme d'atration bien conyu peut faire en sorte que 
l'air frais soit achemine vers l'espace occupe, pourvu 
que les conduits restent propres et que l'air soit 
evacue aux endroits strattgiques. Des murs, pla
fonds et planchers etanches soot des caracteristiques 
tout a fail indiqutes pour une maison a air inttrieur 
pur. 

La croyance commune veut qu'une maison doive 
fuir pour avoir une bonne qualite d'air, c'est un 
mythe. Dans la plupart des immeubles, l'air qui fuit 
a travers les murs, planchers et plafonds traine avec 
Jui divers gaz provenant des isolants, colles, produits 
bitumineux et poussieres contenus dans Jes cavites 
de la structure. Les methodes utilisees pour rendre 
etanches les maisons econergiques, en plus 
d'ameliorer le confort, d'tconomiser l'energie et 
d'aider a eviter Jes degats caches d'humidite dans la 
structure, empechent aussi la diffusion dans le loge
ment des polluants contenus dans Jes cavites. 

Les maisons econergiques a systeme d'aeration par 
canalisation d'air, et a ventilateur-recuperateur ther
mique, peuvenl etre conyueS de fayon A tirer leur air 
frais des endroits les plus sQrs a l'exterieur, loin des 
rues, garages et autres sources de pollution. Elles 
peuvent aussi foumir la filtration de l'air exterieur, 
ce dont la ventilation naturelle est incapable. Les 
maisons a systeme d'aeration sans canalisation d'air, 
a recuperation d'energie par thermopompe a un point 
central d'tchappement, peuvent quand meme permet
tre la distribution de prises d'air frais, y compris des 
fene1res ouvrantes; elles peuvent parfois presenter un 
avantage pour les personnes hypersensibles, en per
mettant la separation de l'air dans Jes differentes par
ties de la maison. Un tel systeme central 
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a recuperation d'energie par thennopompe a un point 
central d'echappement, peuvent quand meme pennet
tre la distribution de prises d'air frais, y compris des 
fen8tres ouvrantes; elles peuvent parfois presenter un 
avantage pour les personnes hypersensibles, en per
mettant la separation de l'air dans les differentes par
des de la maison. Un tel sys!Cme centred 
d'echappement se prete bien a l'inclusion de la 

recuptration d'energie par thermopompe, ce qui 
ameliore encore plus l'efficience energetique. 
D'autres caracteristiques econergiques, comme la 

conservation passive de la chaleur solaire, diminuent 
la dependancc cnvcrs lcs sources ccntrales de chauff
age et done la pollution interieure qui pourrait en pro
venir. 
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CHAPITRE 3 ... L'ENQUETE 

Au cours de l'hiver 1989-1990, on a mene une en
quete a travers le Canada afin de reperer Jes person
nes ayant des probl~es de sante relies a 
l'environnement et qui avaient modifie leur maison 
de fa~n a reduire leur exposition a la pollution de 
l'air interieur. L'enquete etait compo8U de deux par
ties : une enqu!te preliminaire visant a recueillir des 
renseignements de base sur la nature du logement a 
air pur au Canada; et dix cas a etudier en profondeur. 
choisis clans le groupe preliminaire. Les etudes de 
cas representent une gamme de logements speciaux, 
renoves et neuf s, et sont presentees clans une section 
ulterieure. 

PUBLICITE AUTOUR DE L'ENQU~TE 

L'enquete a ete annoncee clans plusieurs journaux, la 
revue trimestrielle de I' Association de l'allergie et la 
sante environnementale {Allergy and Environmental 
Health Association), quelques bulletins provinciaux 
de l 'Association de I 'information sur les allergies, et 
aussi clans Habitabec et d'autres bulletins et perio
diques. Plusieurs medecins lraitant des patients souf
frant d'hypersensibilite a l'environnement, et des 
boutiques speciali*s clans les produits pour person
nes allergiques, ont affiche l'annonce de l'enquete. 
Les presidents des associations d'hygiene du milieu 
ont ete mis au courant, de meme que les membres ac
tivement engages clans !'association nationale 
(AEHA). 

La demande de participants precisait clairement que 
les chercheurs etaient en quete de personnes qui non 
seulement souffraient de sensibilite exceptionnelle a 
l'environnement, mais avaient aussi appc>rre des 
modifications importantes a leur logement pour 
reduire leur exposition aux polluants. 

En douze semaines, on a ~u plus de 200 reponses 
dont 92 furent choisies pour participer a l'enquete 
preliminaire. 
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DEROULEMENT DE L'ENQU~TE 

Les participants a l'etude priliminaire se classaient 
en trois categories : ceux qui avaient renove leur lo
gement; ceux qui avaient demenage en quete de 
meilleures conditions d'hygiene; et ceux qui avaient 
construit une maison neuve. On a elaborC des seg
ments distincts de questionnaire pour chacune des 
categories, et interroge Jes locataires aussi bien que 
les proprietaires. Le questionnaire, administre par 
telephone, comprenait plusieurs questions sur la 
sante et le logement des interesses, et insistait par
ticulierement sur les types de ventilation, chauffage 
et revetement de sol utilises, et sur d'autres modes de 
finition, de nettoyage, etc. On a aussi demande aux 
interesses d'estimer combien ils avaient depense 
pour adapter leur logement a leurs besoins de sante. 

Le temps alloue a la conduite de cette enquete etant 
limite, ii n'a pas ete possible d'entrer en contact avec 
tous ceux qui avaient renove, demenage, ou construit 
une nouvelle maison pour cause d'hypersensibilite a 
l'environnement 

SOMMAIRE DES RESULTATS DE 
L'ENQU~TE PRELIMINAIRE 

TYPES DE LOGEMENT INCLUS DANS 
L'ENQUi;TE 

L'enquete a pc>rre sur quarante-huit renovations, 
vingt-sept constructions neuves et dix-sept 
demenagements, un total de quatre-vingt-douze loge
ments. Comme on s'effo~t avant tout d'atteindre 
ceux qui avaient construit une maison neuve, la pro
portion reelle des renovations est probablement beau
coup plus grande que ne l'indique l'enquete. 



Chapltre 3 

Tableau 3.1 

Age, nombr9 at emplacement des malsons 

Aa;e de l'immeuble Emplacement de 
l'immeuble 

Renovations 

mains de 25 ans 19 urbain 29 rural 19 
de25 a50 ans 16 
plus de 50 ans 11 
igeinconnu 2 

48 

Constructions neuves 

rnoins de 2 ans 20 urbain 8 rural 19 

de 2 8.5 ans 6 
de5 a IO ans 1 

27 

Demenagements 

n.d. urbain 9 rural 8 
i7 

Totaux : 92 urboln 46 rural 46 

La majoritt des renovations avaient eu lieu au cours 
des dix dernieres annees. La plupart des maisons 
neuves dataient des cinq demieres annees ou etaient 
encore en construction. 

Environ la moitie des participants a l'enquete 
croyaient que leur emplacementjouissait d'une 
bonne qualite d'air ambiant (ii s'agissait surtout des 
sites ruraux), et l'autre moitie mentionnait des 
problemes de pollution provenant de la circulation, 
de l'industrie, de decharges publiques, de pulverisa
tions agricoles, ou causes par les soins du gazon et la 
fumee de feu de bois chez leurs voisins. 

\ . 

L'enquAte 

ETAT DE SANTE DES PARTICIPANTS 

On a demande aux participants de decrire brievement 
leur etat de sante (OU celui de la OU des personnes a 
charge dont il etait question), et d'insister sur les fac
t.curs ecologiques auxquels ils ttaient sensibles et qui 
avaient provoque le changement de logement On 
leur a aussi demande de dtcrire leurs symp!Omes. 
Un mtdecin consultant a pennis d'effecwer une 
6tude de suivi de leurs antecedents mtdicaux . 
L'ewde n'apparai1 pas dans le present rapport, mais 
on trouvera le sommaire et les conclusions du docu
ment a }'append.ice m. 

Polluants mentionnes : 

L'enquete demandait aux participants de faire la liste 
des polluants auxquels ils etaient sensibles. Plu
sieurs ont fait etat de sensibilites multiples a des sub
stances chimiques et aux moisissures, aux 
poussieres, etc. La plupart ont eagalement 
mentionne les allergies alimentaires. 

Tableau 3.2 

Polluants assocles aux senslbllltes Iii l'anvlronne
ment (nombra total des mentions) : 

Etendue de l'echantillon: 92 

- Moisissures, poussieres, pollens, residus 

anirnaux. 114 

- Composes organiques volatils (provenanl de 

produits d'agglomti-e, tapis et moquettes, peintures, 

nettoyants rnenagers, tissus, encres, etc.). 102 

- Fumee, parfums, odeurs de cuisine. 59 
- Pitrole (vapeurs d'huile et de gaz). 49 

- Echappements d'automobiles (pollution 

almosphCrique urbaine). 17 

- Bois (resines naturelles du pin, du cCclre, etc.). 9 

-Autrc. 3 

- Ne sait pas. 2 

Nombrc moyen de polluants mentionnes par 

Jes participants.: 3.8 

15 
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La fa~n dont les polluants « Chimiques » ont ete rap
portes rend difficile leur categorisation. Par exem
ple, la plupart des substances chimiques mentionn6es 
sont des composts organiques volatils, mais on n'a 
fait aucune tentative pour les isoler de leurs sources 
(c.-l-d. agglomeres, moquette, p6trole, etc.). On 

mentionnait quelquefois les composes organiques 
volatils en vrac sous le nom de formaldehyde. On a 
~galement nomme plusieurs agents inorganiques 
comme le chlore contenu dans les d6colorants et 
l'eau du robinet 

La majorite des int6resses ont fait etat de sensibilite 
aux substances chimiques et aussi a la moisissure, a 
la poussiere, etc. En general, les reactions aux pro
duits chimiques sont expliquees plus en detail que 
celles dues aux moisissures et aux poussieres. En 
compilant tousles agents chimiques mentionnes (c.
a-d. produits menagers, fumee, produits petroliers, 
etc.), on obtient un nombre equivalant a plus de deux 
fois le total des mentions de moisissure et de pous
siere. Tres peu ont fait mention d'une sensibilite a 
des substances chimiques qui ne s'accompagnait pas 
d'une sensibilite parallele plus ou moins grande a la 
moisissure et a la poussiere. 

SymptOmes mentionnes : 

L'enquete n'offrait pas de categories de symptomes, 
mais par la suite, le conseiller medical du projet a 
classe les sympt.6mes mentionnes par les interesses. 
Voir le tableau 3.3. 
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Tableau 3.3 

Sympt6mes provoques par l'exposltlon 
(nombre total de mentions) : 

Etendue de I' ~hantillon : 92 

- Systeme nerveux central (cephal&:s, migraines, 
pcne de coordination, etourdissemcnts, crise, 
tremblemcnts, VUC trouble OU sensibilili a 
la lmniere, depression, angoisse, desoricntation, 
pcrte de memoire, incoherence, irritabilite, 
sommeil insuffisant, hyperactivite). 118 

- Etat general (epuisement, fatigue generale, 
cnvie de dormir, lethargic, sympt6mes 
semblables a ceux de la grippe). 43 

- Apparell resplratolre lnferfeur (asthme, 
bronchitc, difficulli a respirc:r-, oppression 
de la poittine). 41 

- Apparell resplratolre superleur (congestion, 
etemuernents, brfilement des yeux, inflammation 
des sinus, saignernents de nez, mal de gorge, 
mal d'oreille) 37 

- Systeme dermatologlque (demangeaison, 
douleur cutanee cuisante, urticaire, eczema, 
suee). 13 

- Systeme c:ardlovasculaire (palpitations, 
basse pression sanguine). 10 

- Systeme gastro-lntestlnal (nausee, crampes 
d'estomac, diarrhee). 

·Muscles et ossature (inflammation des 
articulations, mal de dos, raideur dans les 
muscles et les articulations). 

- Systeme genlto-urlnalre (incontinence 
nocturne, miction douloureusc, doulcurs 
menstruelles ). 

Tests cliniques: 

7 

7 

3 

On a interroge les interesses sur les tests cliniques 
qu'ils avaient subis pour leurs allergies et sensi
bilites, en reportant l'analyse en detail des methodes 
et resultats de ces tests a l'enquete ulltrieure sur le 
suivi des antOCMents medicaux. La plupart de ceux 



qui ont remis de plein gre leurs resultats de tests ont 
mentionne plusieurs resultats positifs a des tests con
ventionnels pour allergies et aussi a des tests 6colo
giques cliniques. 

Sujets test~ 

Sujets non testes 

Tests cess~ a cause de ructions graves 

Sans~ 

Senslbilites aux aliments 

84 

5 
2 

1 

Trente-six participants (39 %) ont fait et.at de sensi
bilitts graves a certains aliments communement re
connus allergenes comme le ble, le mals et Jes 
produits laitiers. L 'intolerance alimentaire est asso
ci6e ~la plupart des cas d'hypersensibilitt a l'envi
ronnement, et la majorite des participants qui ont dit 
souffrir des deux leur ont egalement attribue une rela
tion mutuelle. Dans la plupan des cas, le fait 
d'eviter Jes incitatifs environnementaux reduisait 
jusqu'a uncertain point la sensibilit.e aux aliments. 

Ce resultat correspond a la documentation existante. 

Distribution par age et par sexe des partici· 
pants et des membres de leur famllle attelnts 
d'hypersensibilite A l'envlronnement : 

Plus de femmes que d'hommes se sont declares hy
persensibles a l'environnement, ce qui correspond 
aux domltes existantes. Le petit echantillon d'en
fants inclus dans cette enqu~te n'a pas suffi a etablir 
une correlation parmi Jes enfants de I' ensemble de la 
population. 

Adultcs

F.nfants-

Femmes 62 

Fill es ~ 

Hommes 19 

Gar~· 13 

SOMMAIRE DES MODIFICATIONS 
DU LOGEMENT 

RENOVATIONS 

La renovation pouvait aller d'un simple changement 
de sysceme de chauffage a une reconsttuction de 
fond en comble de tous Jes elements de la maison 
sauf son ossature. 

Tableau 3.4 

Detall des changements apportes lora des r8nova
tlons: 

Etendue de l'echantillon: 48 

- SystCrn.e de chauffage remplad. 34 (71 %) 

- R1:\letc111ent de sol remplace. 32 (67 %} 

- Installation d'un purificateur d'air 
central ou portatif. 25 (52 %} 

- Armoires et mobilier rem places. 22 (46 %) 

- Installation d' un systeme central de 
ventilation. 8 (17 %) 

La raison la plus souvent mentionnee, le remplace
ment du systeme de chauffage s'expliquait par le 
desir d'adopter un syst.eme de chauffage electrique 
afin d'eviter le combustible fossile dans la maison. 
Une deuxieme raison etait le desir de remplaccr un 
calorifere a air chaud pulse par un syst.eme a bassc 
temperature qui rtduirait les odeurs de poussiere 
chauff ee. Les changements de revetement de sol con
sistaient presque toujours a remplacer tapis et mo
quette par un fini dur, par ex. carreaux de ceramique 
ou plancher de bois dur, plus stable chimiquement 
que la moquette. Plusieurs renovateurs ont change a 
la fois de chauffage et de revetement de sol. 

Le.purificateur d'air le plus common etait le filtre 
electronique a particules, soit portatif soit inttgre au 
calorifere. On a remarque une preference pour le fil-
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tre de type« electrostatique passif »,non generateur 
d'orone, mais Ies appareils au charbon de bois et 
autres procedes d'elimination etaient egalement 
populaires. Les interes~s qui ont change d'armoires 
et de mobilier l'ont generalement fait pour eviter Ies 
agglomtres et Ies odeurs emanant des tissus traites et 
des mousses de plastique. 

CONSTRUCTIONS NEUVES 

Les inaeresses qui ont construit une nouvelle maison 
ont typiquement fait etat d'une sensibiliae initiate 
plus grave que ceux qui ont renove, et en general, Jes 
nouvelles maisons ont eae construites en tenant 
compte de fa~on beaucoup plus rigoureuse de la 
qualite de l'air. Ces maisons neuves temoignent 
aussi d'une preference pour le chauffage tout electri
que ou a combustion isolee, et pour des planchers 
sans moquette, au fini de ceramique ou de bois dur. 

Tableau 3.5 

Caracterlstlques des constructions neuves 

Etendue de l'echantillon: 27 

- Sys!Cme de chauffage-
-tout clectrique OU clectricitC/bois 
-chaudiere a combustion isolee 
-calorifCrc conventionnel a air pulse 

- Revetement de sol, tout ceramique 
et/ou bois dur. 

20 (74 %] 
5 (19 %] 
2 

23 (85 %] 

- Annoircs sur c:ommande et ameublement 
fabriques sans agglomercs. 17 

- Himination des contre-plaques 
ct agglom&es. 13 

- Systeme de ventilation et de 
filttation d'air 12 

- Systeme de filttation d'air seulemcnt. 9 

- Fmition inameure en plitre ou 

{63 %) 

{48 %] 

{44%] 

{33 %] 

C'll bois massif. 6 (22 %) 
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Les sysremes centraux de ventilation et de filtration 
d'air, les armoires fabriquees sur commande sans ag
glomeres, et les tissus et rembourrures d'ameuble
ment naturels et sans traitement chimique soot plus 
commons dans Jes maisons neuves que dans Ies mai
sons renovees. 

DEMENAGEMENTS 

Ceux qui ont demenage pour des raisons de sante 
trouvaient generalement inacceptable l'air interieur 
de Ieur ancien Iogement, et la moitie d'entre eux ont 
fail etat d'une pietre qualite d'air ambiant a l'em
placement precedent 

Tableau 3.6 

Ralsons du demenagement 

Bonne qualite d' air dans la region 

Chauffage e}ectrique OU a J'eau chaude/vapem 

Cuisiniere ct chauffe-eau clectriques 

Planchcrs de bois dur ou carrelages 

Murs ct plafonds en plitre 

lnt&icur proprc et sec. Pas de moisissurc 

Sous-sol ou vide sanitaire sec 

Purificatem d'air a merne l'apparcil de chauffage 

Peinture et rcvetement de sol bicn vicillis 

Annoires de contre-plaque ou de bois massif 

Sans tapis ni moquctte, sinon vicux ct propres 

EVALUATION PAR LES PARTICIPANTS 
DE L'EFFICIENCE DES CHANGEMENTS DE 
LOGEMENT 

On a demande aux participants a l'enquete d'estimer 
dans quelle mesure leur sanae etait affeciOO par leur 
logement avant de renover, de construire ou de 
demenager. Le tableau 3.7 ci-dessous illustre leur 
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evaluation, a la fois subjective et fondoo sur des 
symptOmes reconnus (voir le tableau 3.3). Ceux qui 
onl repondu par « affection legere ,. souffraient 
generalement d'une irritation cailSOO par I' air pollue, 
mais pouvaient fonctionner assez bien; ceux qui ont 
repondu par « affection grave ,. Ctaienl atteints de 
troubles assez graves pour perturber travail, vie de fa
mille, etc.; et ceux qui ont indique « incapacite ,. 

Tableau3.7 

Evaluation par les participants de la mesure 
dans laquelle leur anclen logement les affectalt : 

L'enquete 

souffraient au point d'eire incapables de travailler, de 
voyager, ou de remplir toute fonction normale. 
Quelques-uns de ceux qui ont fait etat d'une telle 
condition avaient besoin occasionnellement d'oxy
gene ou autre traitement d'urgence apres avoir ete ex
poses aux agents enumeres au tableau 3.1. 

MESURE DANS LAQUELLE LA SANTE ETAIT AFFECTEE PAR L'ANCIEN LOGEMENT 

Affection legere 

Affection grave 

Incapacite 

Renovation 

2 

29 (60%) 

17 (35%) 

Construction 
neuve 

2 

10 (37%) 

15 (56%) 

Demenagement 

2 

8 (47%) 

7 (41%) 

MESUREDUSOULAGEMENTAPPORTEPARLECHANGEMENT 

Soulagement tres important 15 (31%) 13 (48%} 5 (29%) 

Soulagement considerable 19 (40%) 6 (22%} 7 (41%) 

Soulagement leger 9 (19%) 0 5 (29%) 

Aucun soulagement 3 1 0 
Inc.enain 2 3 0 

Ne sait pas encore (1) 4 

TOTAUX 48 27 17 

Sous-totaux 

6 (7%} 

47 (51%} 

39 (42%} 

33 

32 

14 

4 

5 

4 

92 

(1) 4 sujets n'habitaient pas leur nouvelle maison depuis assez Jongtemps pour faire !'evaluation du soulagement apportt. 
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EVALUATION PAR LES PARTICIPANTS 
DES COOTS DES ELEMENTS SPECIAUX 

On a demande aux participants d'estimer ce que leur 
ont collte les elements achetes specialement pour 
ameliorer la qualite d'air. Bien que la plupart d'entre 
eux aient tenu des dossiers precis, ceux qui ont con
struit une maison neuve ou qui ont demenage etaient 
incapables d'evaluer les prix de revient marginaux. 

Ceux qui y sont parvenus ont gentralement mis a 
part le cout du systeme de purification d'air, et le 
cout supplementaire du systeme de chauffage et des 
revetements de sol. Quelques-uns ont aussi inclus 
dans leur estimation le cout du remplacement ou du 
rembourrage ou capitonnage de leurs meubles, ou du 
remplacement de leur literie pour raisons de sante. 

Tableau 3.8 

Estimation par les participants des coots sup
plamentalres assoclas aux elements spaclaux 

.. 
c c N 

Classe 5 0 I :I = ., • = -• u > Cl .s > 2 :I I! i:c ~ 
.. ., 

eoat !C l :I ., 
~ a: 0 

0 'Cl> 
Q 

Sans frals 1 1 5 7 
supplemental re 

Moina de 5,000$ 8 2 1 11 

5,000 • 20,000 18 9 - 27 

20,000 - 50,000 6 1 1 8 

SUrS0,000 2 2 - 4 

Naulspn 2 12 9 23 

Soux-totaux 37 27 16 80 
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COMMENTAIRE DES RESULTATS 
DE L'ENQU~TE 

LES PARTICIPANTS 

L'enquete 

La plupart des participants se sont exprimes en tant 
que personne touchee, mais plusieurs ont parle au 
nom d'un enfant, ou a la fois pour eux-memes et 
pour un enfant ou plus. En regle generale ii y avait 
une personne touchee par menage, bien qu'on ait 
trouve quelques cas de groupes familiaux dans 
lesquels, souvent, les deux parents faisaient etat d'an
tecedents familiaux d'allergie, ce qui est en accord 
avec l'observation que la tendance a l'hypersensi
bilite semble dans bien des cas etre Mreditaire. 

STATUT D'OCCUPATION DU LOGEMENT 

La plupart des participants etaient proprietaires de 
leur maison; quelques-uns etaient des locataires ay
ant choisi l'endroit et le logement pour raisons de 
sante. Quelques Iocataires ont apporte des modifica
tions a leur logement afin d'en ameliorer Jes condi
tions pour leurs besoins de sante personnels. Un 
locataire au moins a investi de fayon substantielle 
dans son logement. 

ETAT DE SANTE 

C'est a I'Bge moyen que l'affection s'est manifestee 
chez la plupart de ceux qui ont declare une hypersen
sibilite extreme, bien que certains mentionnent des al
lergies d'enfance qui ont persiste OU etaient les 
signes avant-coureurs d'un probleme. Plusieurs de 
ceux qui parlent du debut de leur hypersensibilite 
J'associent a WI traumatisme OU Wle maladie grave, 
necessitant souvent wie operation ou wie chimio
therapie prolongee. Quelques-uns relient egalement 
leur maladie a ('exposition aux polluants dans leur 
milieu de travail ou dans un environnement vicie par 
l'industrie ou la circulation automobile. Quinze pour 
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cent croient que leur maladie a ett precipitte par l'ex
position h la MIUF dans leur maison, ou h des gaz 
Mianant de produits de construction ou de finition 
utilists dans la restauration et la renovation d'un im
meuble. 

TYPE DE MODIFICATIONS APPORTEES 
AUX LOGEMENTS 

Les revetements de sol et Jes sysremes de chauffage 
soot Jes premiers elements qui ont ett modifies lors 
des renovations. Les revetements pref eres etaient le 
bois dur et le carrelage de ceramique, recouverts au 
besoin de carpettes decoratives failes de mattriel ac
ceptable. Quelques participants ont utilise de petites 
quantiles de vinyle en carreaux ou en feuilles et/ou 
de la moquette faite de mattriel acceptable. Les 
sysremes de chauffage preferes etaienl a l'eau 
chaude, OU electriques a chaleur rayonnante, OU en
core des plinthes chauffanlcs clcctriqucs a basse tem

perature. Dans cenains cas, on a adoptt un appareil 
de chauffage a circulation d'air pulse, qui en plus fil
tre l'air. La source de chaleur etail un tchangeur 
thermique a serpentin de ventilation, a basse tempera
ture, actionnc por eau chaude ou par une ther
mopompe. 

La seconde prioritt, dans la plupart des cas, visai1 l'u
tilisation de mattriaux de construction et definition, 
de meme que de mobilier, a faible emission. Les 
materiaux le plus communement rejetes etaienl le 
panneau d'agglomere, Jes contre-plaques d'inrerieur, 
la moquette et les tapis, Jes plastiques mous et les 
mousses de plastique. Plusieurs participants ont 
tvite les peintures, vemis et colles conventionnels, et 
quelques-uns, les panneaux de gypse. Plusieurs ont 
remplace Jes mareriaux plus conventionnels par le 
bois massif, les tissus de coton et de laine, et des 
peintures a emission particuli~rement faible. 
Quelques-uns ont optt pour une construction faite en 
grande partie de mayonnerie, de ~ton et de plAtre 
afin d'tviter le bois, le bois usinll et Jes panneaux de 
gypse. 

' . 

L'enquAte 

Le troisi~e prioritt de la plupart des participants 
etait la qualilt de l'air exterieur dans leur region OU 

leur voisinage. Plusieurs ont fail ttat de problemes 
de sante, allant de moderes a serieux, causes par la 
circulation routi~e et l'industrie dans les regions ur
baines, et par les pulvtrisations agricoles dans les 
regions rurales. La plupart des logements ttaient 
demunis de materiel permettant de debarrasser totale
ment et sQrement l'air d'entree de ces contaminants 
chimiques. Pour eviter ces problemes, quelques par
ticipants ont demblagt dans des secteurs a densite 
demographique moins elevoo OU meme dans des 
regions rurales retirees. 

Bien des participants utilisaient un ventilateur
recuperateur thermique a conduits dans toutes Jes 
pioces, mais les sysremes de ventilation les plus 
repandus dependaient de ventilateurs aspirants ordi
naires de salle de bains et de cuisine, l'air frais prove
nant des defauts d'etancheitt et des fenettes 
ouvertes. Certains ont aussi ajoutt des ve.ntilateurs 
aspirants dans Jes buanderies, rangements et placards 
pour en chasser l'humidite et Jes odeurs. Plusieurs 
avaienl des epurateurs d'air portatifs dont certains Ii 
capacite d'adsorption par charbon de bois, mais peu 
s'en servaienl de fa~on re.guliere on comme source 
importanle d'aeralion. Plusieurs onl mentionne le 
rendement decevanl des epurateurs d'air portatifs 
pour l'amelioration de la qualil~ de l'air dans les lo
gements non modifies. Quelques-uns onl fait con
struire des appareils d'epuration d'air inttgres a un 
sysreme central de climatisation. Cenains de ces ap
pareils avaienl une capacitt d'absorption par charbon 
de bois et d'autres capacites de nettoyage chimique. 

La plupart des inttresses evitaient les nettoyants, 
blanchissants, cires, polis, etc., et utilisaient plut& 
comme nettoyants le borax, le bicarbonate de soude, 
la soude ordinaire, le vinaigre et Jes flocons de savon 
doux. Cenains onl fail installer un aspirateur central 
avec tchappemenl Ii l'exterieur, et quelques-uns utili
saient un inhibiteur de moisissure de fabrication com
merciale. 
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COOTS ET FINANCEMENT 

Selon Jes donnees, Jes supplements de colits dus aux 
elements sp&:iaux seraient moindres pour une con
struction neuve que pour la renovation, et Jes couts 
supplmientaires associes a la mise en place 
d'elmients penneuant d'avoir de l'air interieur pur 
seraient proportionnels a l'envergure et au type de 
ces elements. Quelques participants ont dit avoir fi
nance Jeurs renovations en tout OU en paitie au mo
yen du Programme d'aide a la remise en etat des 
logements (PAREL). Certains se soot servi des prets 
au logement de l'Ontario et de prets aux personnes 
handica¢es. Quelques-uns recevaient des pensions 
d'invalidite provenant de plans d'assurance, ce qui a 
aide au financement Plusieurs ont obtenu de 
Revenu Canada des deductions d'imp0t correspon
dant au cout des systemes s¢ciaux de chauffage et 
de ventilation/filtration, lorsque la demande etait ac
compagnee d'une lettre de medecin appuyant la re
quete. 

LIMITES DES DONNEES 

nest difficile d'etablir le nombre exact de personnes 
ayant des problemes reconnus de sante relies a l'envi
ronnement auquel elles ont ete exposees dans leur lo
gement C'est que la presente enquete n'est pas tout 
a fait exhaustive dans sa portee nationale, et que le 
temps consacre a l'annoncer n'a pas permis d'attein
dre l'echantillon le plus vaste possible. Ajoutons 
que la demande de participants faisait appel a une « 

auto-selection» considerable (c.-a-d. que l'on invi
tait a participer ceux qui avaient des problemes de 
sante relies al 'environnement et qui avaient apporte 
des changements 4( importants » a leur logement). 11 
est done impossible de predire combien ont ete re
joints, ou quelle proportion des personnes affect.ees 
rejointes a repondu. 

La documentation existante sur Jes allergies attribue 
le plus souvent quinze pour cent de personnes attein
tes d'allergie dans la population, bien que ce nombre 
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semble s'appuyer sur tres peu de preuves concretes. 
On y inclut le rhume des foins, l'asthme, Jes allergies 
alimentaires a symptOmes graves, et quelques autres 
problemes, mais ce nombre ne tient pas compte des 
sensibilites plus subtiles pouvant ne pas s'accompag
ner de sympt6mes cliniques evidents mais qui affec
tent quand m&ne la sante et le bien~tre de 
nombreux Canadiens. 

11 faut reconruu"tre, d'apres Jes resultats de cette en
quete limit.ee, que Jes Canadiens sont probablement 
de plus en plus conscients des problemes de sante re
lies a l'environnement et associes a l'air de leur loge
menL II semble aussi exister un petit nombre de 
personnes aux sensibilites si aigu~s que pour rester 
fonctionnels elles doivent prendre des mesures 
s¢ciales pour garder pur l'air de leur maison. II est 
egalement probable que le public soit de plus en plus 
conscient des problemes de qualite d'air interieur 
causes par une mauvaise ventilation et par les emis
sions des materiaux de construction et de finition, de 
l'ameublement et d'autres sources, et que cette prise 
de conscience influence bientot une plus grande part 

du marche de l'habitation. 

CONCLUSIONS DE L'ENQU~TE 

Selon Jes resultats de l'enquete, les habitations a air 
pur presentent communement les particularites sui
vantes: 

- la source de chauffage est l 'electricite plut& que les 
combustibles de petrole; on prefere un systeme de 
chauff age a basse temperature. 

- Jes planchers soot a fini dur' en carrelage de ceramique 
ou en bois dur; Jes carreaux soot poses a l'aide de 
mortier au ciment plut& que de colle; pour la fonda
tion, on utilise du b6ton sans additifs, ni huiles redu
isant l'eau, ni agents de conservation. 

- on se sen de materiaux de construction sans for
maldehyde ou a emission mininale de composes or-
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ganiques volatils, et de bois non traite aux preserva
tifs. 

- la surface des plafonds et des planchers ne ntcessite 
pas de peinture (elle est de plilre, par exemple); la 

· peinture, s'il en faut, est non toxique. 

- les techniques d' ttancheite utilistes servent il rCduire 
l'infiltration des contaminants provenant de l'ex
terieur et des materiaux de l'enveloppe de l'iJn
meuble. 

- on insiste sur une bonne qualilt d'air ambiant cx
terieur et sur un endroit eloignt de la cin:ulation 
intense, de la pollution industrielle, ou des lignes il 
haute tension. 

- ii ya un systeme de ventilation pour faire entrer l'air 
frais et faire sortir I' air vicie par les sources interieures 
de pollution. 

- un systeme d'epuration d'air elimine les poussieres, 
spores de moisissure, pollens, polluants chimiques et 
autres contaminants en suspension. 

L'enquete 

- on se ~barrasse de la poussiere au moyen d' un 
aspirateur central avec echappement h l'exterieur de 
la maison, ou d'autres moyens adequats. 

- les meubles et produits menagers sont choisis pour 
leur bnission minimale de polluants chimiques vola
tils. 

- ii ya suffisamment d'eclairage naturel. 

CONCLUSIONS 

Les mesures prises par une personne sont deter
minees par la gravite de la maladie, les ressources fi
nancieres, l'acces il !'information et le soutien des 
membres de la famille. Ce sont ceux qui ont con
struit en se conf ormant il des controles rigoureux qui 
ont fait etat du soulagement le plus grand. 
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CHAPITRE 4 ... ETUDES DE CAS 

ETUDE DE CAS NO 1 

ENDROIT : SUD-OUEST RURAL DE 
L'ALBERTA 

QUAUTE DE L'AIR AMBIANT EXTERIEUR: 
EXCELLENTE 

INTRODUCTION 

Sarah est bibliotMcaire et mere d'enfants d'age 
adulte. Il ya quatre ans, sa sensibilit.e a la pollution 
de l'air interieur s'est manifestee au travail tors de 
renovations et de la pose de moquette neuve. Peu 
apres etre entree dans l'immeuble, Sarah se sentait 
~wdie, essouffiee; elle avait la vue brouillee, mal a 
la t!te, la bouche pateuse et le visage rouge. Elle a 
pris conge mais n'a ressenti aucun soulagement a 
rester chez elle ou I' on venait aussi de poser une mo
quette neuve; en fait, son etat empirait. Apres maints 
essais infructueux, elle a trouve un medecin qui a di
agnostique plusieurs sensibilit.es a l'environnement 
et des allergies alimentaires connexes. Les princi
paux facteurs de declenchement de ses sympwmes 
ont et.e identifies : pollution atmospherique wbaine 
et industrielle, gaz naturel, odeurs de mat.eriaux de 
construction, peintures, tapis et moquette neufs, 
plastiques moos, nettoyants menagers, alcools et en
cres. 

Sarah avail des antecedents d'allergie legere a la 
poussiere domestique, au pollen, aux plumeS, a la 
moisissure, aux resines de bois et a d'autres matieres 
vegetales; cependant, la sensibilite aux produits 
¢troliers, aux alcools, a la fonnaldehyde et d'autre~ 
polluants atmospheriques ne s'etaitjamais mani
festee avant cette crise. A la suite de cette experi
ence, la famille a decide de se meure en quete d'une 
propriete en milieu rural ou l'air serait pur, et d'y· 
construire une maison qui repondrait aux besoins de 
Sarah. 
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Ils ont loue une maison en bande, chauffee a l'elec
tricit.e, qui s'est revelee un peu plus tolerable que 
leur logement d'avanL Dans l'intervalle, ils ont 
trouve un terrain de deux acres dans un lotissement 
rural ou la qualite d'air etait tres bonne, et ils ont con
fie a un architecte le projet de concevoir une maison 
a air pur. L'architecte n'avait aucune experience des 
besoins speciaux d'une cliente hypersensible, mais 
s'est livre a une recherche sm les methodes et mat.eri
aux de construction et a accepte d'agir comme re
sponsable du projet. 

PRINCIPE$ DE BASE DE LA 
CONSTRUCTION 

Le terrain a et.e choisi en raison de l'excellente 
qualite de I' air ambiant et de son eloignement des 
grandes routes. La fumee de bois provenant des mai
sons avoisinantes arrive jusque 18 mais ne presente 
pas de probleme serieux. II ne se fait aucune pulveri
sation agricole dans Jes environs immediats. 

II s'agit d'une maison unifamiliale autonome de 
260m2 (2 800 pi2) avec sous-sol et garage stpare. Le 
plan en gradins est conr;u pour profiter de la bonne 
qualite d'air ambiant en permettant la ventilation 
transversale de toutes Jes pieces. II y a au-dessus du 
garage un appartement pour invites, consbUit sans re
specter les memes normes de sensibilit.e aux produits 
chimiques que le reste de la maison. On tenait a une 
construction aussi conventionnelle que possible afin 
de limiter les couts et d'utiliser des mat.eriaux lo
caux. La plupart des pieces soot monies de port.es 
vitrees coulissantes permettant d'isoler des parties de 
la maison des odeurs de cuisine, etc. Une grande 
piece de rangement fermoo est amenagee au sous-sol 
pour att.enuer }'exposition a la poussiere et aux emis
sions des objets entreposts. La chambre des mai'Ues 
a un placard stpare de far;on a diminuer l'exposition 
aux odeurs des vetements ranges. Les pieces au-des
sus du garage servent au bricolage, afin de reduire 
l'exposition aux substances chimiques dans la mai-
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son. 11 y a un debarras separe ou se trouve le 
matbiel de traitement des eaux, etc. 

SOMMAIRE DE LA CONSTRUCTION 

Le sous-sol est fait d'une dalle et de parois de Mton 
conventionnel. D y a dans les fondations un pan de 
bois isole fl la fibre de verre et gami d'une membrane 
d'etancMire en polyethyl~ne. La maison est faite de 
chmpente conventionnelle de 38x140 (2x6) fl RSI de 
3,5 (R 20) et d'une membrane d'e1anehej~ continue 
en polyethyl~ne de 150 microns (6 mil). La finition 
inrerieure est principalement de cloison s~he sur les 
murs et les plafonds, et de carreaux de ceramique sur 
le sol. La cloison 80Che est recouverte d'une pein
ture au latex blanche contenant un agent absorbant 
passif de fonnaldehyde (F-Sorb) afin de reduire les 
missions. Toutes les boiseries et les portes in
rerieures sont scellees au moyen d'un bouche-pores 
hypoollergique transparent (Crystal Aire). On a in
stalle des panneaux electriques radiants dans les pla
fonds et un ~le a bois hermetique. Le gaz nature! a 
ere s¢cifiquement exclude la maison afin d'em
p8cher l'exposil.ion aux fuites de gaz ou aux gaz 
bnlles. La ventilation mecanique consiste: en venti
lateurs aspirants dans la cuisine, la buanderie, les 
salles de bains, la biblioth~ue, le placard de la cham
bre des mai"tres et le four encastre. 

RENSEIGNEMENTS ANECDOTIQUES 

On a obtenu les resultats desires sans ttop de 
probl~mes graves, en grande partie a cause de la ges
tion serree du projet par l'architecte qui a supervise 
auentivement la consttuction, par exemple en im
posant une interdiction de fumer sur le chantier. Les 
proprietaires voulaient utiliser un enduit inrerieur au 
lieu de cloisons ~hes pour la finition des murs et 
des plafonds, mais le cout eta.it prohlbitif et la main
d'oeuvre specialisee difficile a trouver. Le materiau 
d' etancMire acoustique utilise pour sceller les joints 
de la membrane d'etancheire en polyethyl~ne a cause 
de l'inconfort a Sarah pendant environ quatte mois 
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apres l'emmenagement, mais les emanations se soot 
maintenant dissipees ct ses malaises ont disparu. 

COOTS 

Cout total de la consttuction (sauf 
le terrain): 180000$ 

Cout approximatif au m2 
: 860 $, au pi2 

: 80 $ 

Couts des elements speciaux 

Chauffage electrique par rayonnement : 5 000 $ 

Carrelage de ceramique : 14 000 $ 

Etancheite de l'agglomere des armoires : 500 $ 

Agent absorbant la formaldehyde et 
bouche-pores hypoallergique : 500 $ 

Four encastte a event direct : 

Tabte de cuisson a elements sans 
enfoncement : 

Ventilateurs aspirants supplementaires: 

Portes coulissantes supplementaircs: 

1200$ 

700$ 

600$ 

1500$ 

Cout estimatif total des elements speciaux (en sur
plus de ce qui aurait normalement ere inclu dans 
cette maison) 14 000 $ ou 8 %. 

EVALUATION DE L'OCCUPANTE 

La qualite excellente de l'air ambiant et de l'air in
rerieur de la nouvelle maison apportent ~ Sarah un 
soulagement marqut de ses symptl>mes de sensibilire 
aux substances chlmiques. Bien qu'elle ne soit pas 
encore en mesure de travailler, l'aide qu'elle ~it a 
la maison Jui permet de voyager de temps en temps 
(avec un epurateur d'air portatif dans la voiture) et 
de mener une vie relativement normale. 
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COMMENT AIRE 

Ceue solution architecturale pour obtenir une bonne 
quali~ d'air interieur consiste a utiliser efficacement 
des methodes de construction conventionnelles et de 
simples ventilateurs aspirants. On aurait pu attenuer 
le probl~me ca~ par l'odeur du materiau 
d'etancMite acoustique, en se servant de methodes 
plus rigoureuses d'ttanchtite a I' air, comme la« cloi
son sOChe hermetique »,OU de calfatage a faible emis
sion. La consommation de combustible est plus 
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elevee que si l'on avait choisi un systeme de venti
lateur-recuperateur thermique, mais les proprietaires 
trouvent les coots acceptables. Les tolerances par
ticuli~s de Sarah ont pennis l 'utilisation de 
bardeaux de cCdre et de papier de rev&ement im
pregne de goudron, mais ces materiaux ne seraient 
pas bien toleres par toutes les personnes hypersensi
bles aux substances chimiques. 
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ETUDE DE CAS NO 1 

TABLEAU DES MATERIAUX DE CONSTRUCTION ET DES PRODUITS 

MA TERIAUXIPRODUITS ENDROITS D'UTilJSA TION COMMENT AIRES 

1.0 TRA V All. AU CHANTIER. 

2.0BEToN Mur du perimetre de fondation Standard« rcdimix,. pret a l'cmploi 
21 Beton coule Daile de planchcr du sous-sol 

3. MAyONNERIE 

4.0MErAUX 

5.0 BOIS ET PLASTIQUES 
5.1 Charpentc de bois convcntionncllc Murs, planchcrs, toit, ct murs 38xt40 (2x6) EpicCa. 

intCricurs du sous-sol 
5.2 Contre-plaque d'cxtCrieur de 16 Sous-plancher et support du carrelage 

mm Revetement des murs exterieurs 
5.3 Contre-plaque d'cxtCrieur de 10 Moulures et boiseries intericures Entierement scelle au bouche-pores 

mm hypoallergique 
5.4 Pin massif 

6.0 ISOLATION A LA CHALEUR 
ET AL 'HUMIDITE 

6.1 Laizes de fibre de verre Tous !es murs et les plafonds exterieurs RSI 3,5 (R 20) pour les murs, RSI 7 (R 
40) pour les plafonds 

6.2 Bardeaux de cCdre Couverture et finition externe des murs L' occupante n 'est pas affectee par le 
exterieurs cedre, mais d'autres pourraient l'etre 

6.3 Polyethylene de 150 microns (6 Membrane d'etancheite 
mil) 

6.4 Materiau d'etancheite acoustique Membrane d'etanchCite Le materiau d'etancheite acoustique 
(calfatagc de butylc sans utilise pour !es joints de poly a emis 
durcisscmtmt) des gaz pendant une pCriode prolongee 

7.0 ffNtTRES ET PORTES 
7 .1 Pin Douglas Cadres des fcnetres Peinturc a l'intCrieur ct revetcment de 
7 .2 Acier isole Portes extCrieures metal a l'extirieur 
7 .3 Panneau de fibres creux Portes interieures Scelle avec une couche a base d'huile 

ct deux couches de pcinture au latex 
avec agent passif d 'absorption de 
formaldehyde 4C F-Sorb » 

8.0 FINITION 
8.1 Carrelagc de ceramique Tous les planchers sauf au sous-sol Mortier fiuide 
8.2 Sccllcmcnt au coulis de silicone Tous les jointcmcnts Laisser le temps au gaz de sc dissiper 

avant l'emmenagcmcnt 
8.3 Beton pcinture (email) Planchcr du sous-sol (sallc de &nail standard pour plancher 

rangement sculcment) 
8.4 Panneau de gypse Tous les murs interieurs ct lcs plafonds Visse a la charpente, remplissagc 

standard; la oil le dos du panncau de 
gypsc est expose, utilise le bouche-
pores hypoallergique « Crystal Aire » 

8.5 Peinturc Tous les murs interieun ct lcs plafonds Peinturc au latex avec agent passif 
d'absorption de formaldehyde« F-
Sorb,. 

9.0 SPECIAUTEs 
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ETUDE DE CAS NO 1 

TABLEAU DES MATERIAUX DE CONSTRUCTION ET DES PRODUITS 

MA TERIAUXIPRODUITS ENDROITS D'urILISATION COMMENT AIRES 

10.0 MA 'IERIEL 
10.l Table de cuisson Cuisine Toute d'une piece pour facilitcr le 

nettoyage 
10.2 Four cncastre Cuisine Conduit d'Cchappemcnt directemcnt 

vers l'exttrieur 

11.0 AMEUBLEMFNT 
11.1 Annoires Cuisine et salles de bains Panneau d'agglomeres europCc:n; 

toutes surfaces et aretes plaquees; tous 
les trous scell~; dos des panneaux de 
fibres recouvert de bouche-pores 
hypoallergique « Crystal Aire » 

11.2 Lits Chambres Futon fait sur oommande (sans 
ignifuge), draps de ooton, courtepointe 
remplie de duvet, cadre de lit en metal 

11.3 Canapes et sieges Partout Tous gaz dissipes (12 ans d'age), 
rctapisses de coton 

11.4 Tables Partout Bois massif 
11.5 Tapis Partout Carpeues dCcoratives en ooton et en 

laine 
11.6 0ageres de metal Placards 

12.0 CONSTRUCTION SPEclALE 

13.0 MOCANIQUE (CHAUFFAGE 
Er VENTILATION) 

13.1 PoBle A buis ha111eLi4ue Usage regulier en hiver 
13.2 Ventilation transversale naturelle Partout Avcc les fcnetres ouvrantes et l'air 

ambiant pur, fonctionne bien mais 
n'est pas eoonergique 

13.3 Vcntilateurs aspirants Cuisine, salles de bains, buanderie, Installation et usage faciles 
bibliolheque, placard de la chambre 
des maitres, four encastre 

13.4 q,w.ateur d'air portatif Partout Usage occasionnel 
13.5 Humidificateurs portatifs A 

ultrasons Partout 
13.6 Aspirateur central Partout Apparcil au sous-sol dans la piece de 

rangcment 
13.7 Plombcric en polybutylenc Part out 
13.8 Distillateur Pour l'eau de boisson ct de cuisson 
13.9 Adoucisscur Pour l'eau du lavage et du bain 

14.0 f.LECTRICirt 
14.1 Panncaux de chauffage Ne vouJait pas de gaz A I 'inrerieur ou 

61ectriquc par rayonnement pres de la maison, Jes colits de 
clans les plafonds Partout chauffagc sont cleves et le tc:mps de 

rechauffcmcnt est long 
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ETUDE DE CAS NO 2 

ENDROIT : BANLIEUE DE C.-B. 

QUAUTE DE L'AIR AMBIANT EXTERIEUR: 
TRES BONNE 

INTRODUCTION 

Ben s'est rendu compte de ses sensibilitts ii ya envi
ron trois ans. Sa femme et lui venaient d'cmmenager 
dans Ja maison de leurs reves, qu'ils avaient con
struite dans un nouveau lotissement, lorsqu'il a com
menre a sentir des douleurs intenses, de la fatigue et 
une incapacite a se concentrer. Moins de trois mois 
plus tard il etait hospitalise. La sante de Ben s'est 
~ttriore pendant plus d'un an, plusieurs medecins 
consultants se trouvant incapables d'etablir un diag
nostic satisfaisant. Ben avait ett expose a des pro
duits chimiques dangereux alors qu'il travaillait dans 

un Jaboratoire a l 'universitt et dans un laboratoire de 
photographic, et en pratiquant certains passe-temps. 
Ces expositions n'avaient declenche aucun symp
tOme sauf unc perte legere et temporaire de lucidite 
et de memoire. 

Apres plusieurs mois de maladie aigue, Ben fut en
voye dans un centre de santt environnementa1e aux 
E.-U., oil l'on diagnostiqua une sensibilitt a plu
sieurs substances chimiques inhalees : formaldehyde, 
gaz naturel, odeurs de peinture, moquette et tapis, 
plastiques, tissus synthetiques, encres et papier. II 
souffrait aussi d'intolerances alimentaires et d'aller
gies plus l>Mignes a la moisissure, a la poussiere do
mestique, aux resines de pin et de cMre, et a 
quelques autres agents. 

On a commence le traitement, Ben a retrouve un pe·u 
de forces et est rentre chez lui, mais sans pouvoir 
habiter sa nouvelle maison. Des tests visant la for
mal~hyde avaient permis de determiner que la mai
son etait trop contaminee pour Ben, bien qu'etant 
acceptable selon les normes nationales. D ne pouvait 
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pas tolerer non plus la pollution urbaine de leur quart
ier de banlieue. Ben et sa fem me se soot tout de 
suite mis a la recherche d'un autre endroit. F.ntre 
temps, ils ont passe plusieurs nuits dans des loge
ments temporaires et m!me sous Ja tente dans le jar
din des parents de Ben. 

Ds ont finalement loue une maison dans une banlieue 
pres de Ia mer et prottgee par un grand pare boise. 
C'etait loin du travail de sa femme, mais la qualite 
d'air etait acceptable pour la santt de Ben. Ils ont 
oogocit avec le proprietaire qui leur a permis de 
renover un pavillon pour invitts, et d'en faire un ref
uge d'air pur. 

PRINCIPES DE BASE DE LA 
CONSTRUCTION 

Le pavilion de 28m2 (300pi2) est retie a un garage 
inutilise et offre a Ben un abri a l'air exceptionnelle
ment pur oil dormir et ttavailler. Renover toute la 
maison pour repondre a ses besoins aurait ete beau
coup trop cher, surtout comme locataire. La renova
tion partielle s'est realisee au moyen de finis 
spe.ciaux, d'une ventilation a haut rendemem et d'un 
systeme de filtration de l'air frais. 

SOMMAIRE DE LA CONSTRUCTION 

La renovation a consiste a construire une piece toute 
neuve l l 'interieur du gros oeuvre e:xistant, en rem
pl~ant toutes les finitions et en installant W1 systeme 
l haut rendement de ventilation et de filtration. On 
s'est servi de reramique, de beton sans additifs, et 
d'enduit sans additifs applique sur un treillis de 
metal, de f~on a aneindre des normes rigoureuses 
de qualite d'air. On a remplare le plancher de bois 
par wie dalle de beton coul~ sur place et recouverte 
de carreaux de reramique poses dans un mortier de 
sable simple et de cimenL Dans les parois externes 
existantes, on a fait la charpente de nouveaux murs 
que 1' on a isoles; on a ensuite pose une membrane 



Chapitre 5 

d'etancheite continue en polyethylene de 150 mi
crons (6 mil) dans l'isolant et la charpente, en scel
lant les joints au ruban d'aluminium. On a po~ 
par-dessus le polyethylene une annature horizontale 
de lx3 pour soutenir le treillis de metal, puis ap
plique au treillis un enduit de sable simple et de ci
menL On a mis de nouvelles fen!tres en aluminium 
dans les cadres de bois existants. On a po~ un 
grand capot d'aspiration l haul rendement et l 
vitesse variable, pour a&er toute la piece et en ex
traire les odeurs Mlanant d'un ordinateur, d'un 
televiseur et d'un appareil stereo. L'air frais etait 
aussi apporte par un ventilateur l haul rendement et a 
vitesse variable dans lequel l'air traverse quatre fil
tres dont un au charbon de bois active, un catalyseur 
« permasorb »,et un sac de filtration a grande puis
sance. Le systeme de ventilation cree une legere sur
pression dans la piece pour empecher l'entree d'air 
exterieur non filtre. 

RENSEIGNEMENTS ANECDOTIQUES 

II a fallu creuser et enlever la terre, contaminee par 
l'huile a chauffage, qui etait restee a la suite de l'en
levement d'un reservoir de caloritere. La construc
tion a ete rigoureusement supervisee par un 
constructeur plein d'experience qui s'est charge de 
trouver la main-d'oeuvre specialisee, comme les 
platriers, et de la surveiller etroitement. La maison 
Wint louee, le materiel de ventilation et de chauffage 
est amovible. 

COOTS 

Cout total de la construction : 15 300 $ 

Cout approximatif par m2 : 550 $,par pi2 : 51 $ 

Couts des elements speciaux 

Remplacement de tout.es les finitions 
interieures : 12 000 $ 

Materiel de ventilation et d'epuration 
d'air: 3 300$ 

Etude de cas no 2 

EVALUATION DE L'OCCUPANT 

La renovation cree un environnement tres propre qui 
donne a Ben la protection necessaire contre Jes irri
tants. Bien qu'enccn incapable de travailler a l'ex
terieur de son abri, ii peut passer du temps dans la 
maison principale et sortir occasionnellement. Le 
systeme de ventilation est tres efficace mais peu con
fortable par temps froid, et augmente considerable
ment le coUt du chauffage des locaux. 

COMMENTAIRE 

C'est IA une solution efficace lorsqu'il est impossible 
de renover toute la maison. L'idee de pressuriser la 
piece pour empecher l'entree d'air exterieur non fil
tre est d'un certain merite comme strategic de con
trole, mais il faut rester dans les limites de basse 
pression pour eviler l'accurnulation de l'humidite 
dans les cavites isolees. 
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ETUDE DE CAS NO 2 

TABLEAU DES MATERIAUX DE CONSTRUCTION ET DES PRODUITS 

MA TERIAUX/PRODUITS ENDROITS D'UfILISA TION COMMENT AIRES 

1.0 TRAVAIL AU CHANTIER 

2.0BEroN 
2.1 B6ton coule Dalle sur fondation nivelee Cirnent ct gravier Portland, sans 

additifs, melanges sur place 

3. MA~NNERIE -
4.0METAUX 

5.0 BOIS ET PLASTIQUES 
5.1 Charpente de bois conventionnelle Murs ext&:ieurs 
5.2 Fennes de bois conven1ionnelles Toit Vieilles fennes existantes 

6.0 ISOLATION A LA CHALEUR 
ET A L 'HUMIDITE 

6.1 Banieaux de bois Finition ext&:ieure Vieux bardeaux 
6.2 Isolant de polystyrene extrude Sous la dalle de sol 
6.3 Laizes de fibre de verre Murs exl&:ieurs 
6.4 Polyethylene de 150 micron Membrane d'etancheite continue Joints scelles auruban d'aluminium 

(6 mil) 
6.5 Banieaux d'asphalte bitumineux Toit Banleaux cxistants 

7 .0 FENtTRES ET PORTES 
7.1 Fenetres d'aluminium Murs exterieurs Vi1rage double 
7.2 Acier isole Portes ext&:ieures Finition email 

8.0 FINITION 
8.1 CWTe)age de ceramique Panout Mortier de gravier Portland ct de sable, 

ciment Portland et coulis de sable 
8.2 Enduit de platre Panout Sur treillis de metal, sans additifs; 

sable blanc ou brun, ciment Portland et 
chaux hydratee melanges sur place 

9.0 SPEcIAl..ITEs 
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ETUDE DE CAS NO 2 

TABLEAU DES MATERIAUX DE CONSTRUCTION ET DES PRODUITS 

MA TERIAUXIPRODUITS ENDROITS D'Ul1LISA TION COMMENT AIRES 

10.0 MATERIEL 
10.1 nltviseur, stereo et ordinateur Chambre/salle de travail Places sous le capot d'aspiration 

11.0 AMEUBLEMENT 
11.1 Armoires Chambre/salle de travail Cadre de chene et de feuille de metal 
11.2 Classeur en acier Chambre/salle de travail (capot d'aspiration), surfaces de hCtre 
11.3 &ageres de mttal Chambrc/sallc de travail massif fini a l'aide d'une huile 

suCdoise bien vieillie 
11.4 Lits Chambrc/salle de travail Futon fait sur commande, a cadre de 

pin massif, et tapisst d'un tissu prelavt 
plusieurs fois 

11.5 Sieges Chambre/salle de travail Cadres de bois massif, tapissages de 
coton 

12.0 CONSTRUCTION SPEclALE 

13.0 MEcANIQUE (CHAUFFAGE 
ET VENTILATION) 

13. l Capot d' aspiration et ventilateur Chambre/salle de travail Capot d'aspiration place au-dessus du 
d'appel d'air, avec systeme de !Cleviseur, de l 'ordinateur et du stereo 
traitement d' air pour elirniner les vapeurs; appareil a 

vitesse variable, capable d'un volume 
de debit eleve, peut pressuriser la piece 
afin de rCduire l 'en tree d' air 
contamine. Le haut volume du 
systerne entraine des couts de 

13.2 Filtration de l'air chauffage eleves. 
Prefiltre, filtre « Perm asorb » 

13.3 Traitement de l'eau (permanganate), filtre au charbon de 
bois de 36 mm (1,5 po) et filtre final 
HEPA. 
Osmose inverse et filtre au charbon de 
bois pour l'eau de boisson seulem 

14.o E...EcTRicrrn 
14.1 Chauffage a plinthes rernplies de Chambrc/salle de travail Chaleur distribute par convection 

liquide, basse temp naturelle; basses temperatures pour ne 
pas briiler de poussiae 
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ETUDE DE CAS NO 3 

ENDROIT: SUD·OUEST RURAL DE 
l'ALBERTA 

QUAUTE DE L'AIR AMBIANT EXTERIEUR: 
EXCELLENTE 

INTRODUCTION 

Ellen est m~ de deux jeunes adultes. Elle ttavail
Jait dans un bureau, ii y a deux ans, alors qu 'on reno
vait l'immeuble. Jusqu'alors en bonne sante et sans 
allergies inhabituelles, ces renovations l'ont rendue 
malade et elle a du etre hospitalisee pour une infec
tion puhnonaire aigue. Elle a mal reagi a la chimio
tMrapie prescrite et sa sante s'est vite deterioree. On 
a enraye l'infection, mais son etat ne s'ameliorant 
pas, elle a consulte des specialistes qui ont ete incapa
bles d'etablir un diagnostic satisfaisanL Ellen avait 
alors perdu beaucoup de poids et se sentait tres 
faible. Elle a commence a percevoir une sensibilite 
extreme a des substances inhalees : gaz naturel, pollu
tion atmospherique urbaine, ocfeurs de moquette, as
souplisseurs de tissu, parfums, et de nombreux autres 
agents. Les symptOmes etaient les suivants : fatigue 
generale, difficultes respiratoires, depression et perte 
de memoire. Elle avait aussi une bronchite 
chronique aggravee par l'exposition aux contami
nants, des allergies alimentaires et quelques 
problemes relies aux poussieres domestiques, aux 
pollens, aux plumes et a la moisissure. 

Ellen a enfin trouve de l'aide medicale. Elle a com
mence un programme visant a reduire l'inhalation de 
substances nocives et elle a modifie sa diete. La fa
mille a quitte son quartier urbain pour emmenager 
loin de la ville. On a achete une maison construite 
sur un terrain de dix acres dans une region sans trop 
de risque de circulation routiere ou de pulverisations 
agricoles. La maison etait en tres mauvais etat; on 
en a garde Jes quatre murs et on l'a renovee selon les 
besoins d'Ellen. 

Etude de cas no 3 

PRINCIPES DE BASE DE LA 
CONSTRUCTION 

La maison de 325m2 (3 500 pi2) avail un garage a 
meme, de vieux tapis et un chauffage au gaz. On a 
d'abord enleve tout cela et construit un garage 
autonome. Le but de la renovation etait de creer un 
logement a eclairage naturel, sans poussi~. a air 
pur, et facile a entretenir. Pour isoler les polluants at
mospheriques se trouvant dans la maison, la plupart 
des pieces ont ete munies de portes; le debarras a ete 
rendu etanche et isole par une pone calf eutree; et on 
a remplact presque toute la finition des murs in
terieurs et des planchers. Des ventilateurs fournis
sent l'aeration locale dans la plupart des pieces. Les 
placards de rangement sont munis de fenetres si pos
sible. Le gaz etant bon marche en Alberta, on a 
achete un calorifere au gaz que l' on a installe dans 
un local separe; on elimine ainsi le besoin d'une ar
rivee de gaz dans la maison et on previent la possi
bilite de fuites de gaz brules dans les espaces 
d' habitation. 

SOMMAIRE DE LA CONSTRUCTION 

La plupart des finitions interieures ont ete recou
vertes ou remplacees. Le choix des produits de fini
tion s'est vu detennine a la suite d'une recherche 
docwnentee, une consultation aupres d'experts et 
l'administtation de tests personnels de provocation 
allergenique. On a recouvert la dalle originale du 
plancher du sous-sol avec des panneaux de mousse 
isolante de polystyrene extrude, puis d'une seconde 
dalle de beton. On pos6 dans la nouvelle dalle un 
systeme de chauffage a l'eau chaude par rayonne
ment, et on l'a ensuite recouverte de carreaux de 
ceramique. On a fail la charpente de murs neufs a 
l'interieur des vieux murs de beton et de bois du 
sous-sol. Les murs neufs ont ete isoles et leur sur
face interieure recouverte d'un coupe-vapeur en 
polyethylene. On a couvert la surface de la plupart 
des murs et des plafonds interieurs de panneaux de 
gypse conventionnel et d'une peinture au latex conte
nant un agent passif d'absorption de la fonnaldehyde 
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(F-Sorb). On a enleve le panneau d'agglomere qui 
recouvrait les vieux planchers a bati de bois, pour le 
remplacer par une couche de contre-plaque d'ex
terieur neuf (pour supporter le carrelage de 
ceramique). Le contre-plaque a ensuite ere scelle 
avec un materiau hypoallergique (Crystal Aire) et re
couven de carreaux de ceramique. On a remplace 
les armoires de cuisine par de nouvelles armoires, en 
contre-plaque de bois dur d'ebenisterie et a surface 
de Corian. On a installe un aspirateur central. 

RENSEIGNEMENTS ANECDOTIQUES 

Ellen et son mari ont con~u un plan de renovation et 
l'ont fait dessiner par un graphiste professionnel. Ils 
ont embaucbe un entrepreneur pret a laisser le mari 
participer aux ttavaux, qui ont dure environ quatre 
mois au cours desquels Ellen a ete presque con
tinuellement absente. La main-d'oeuvre specialisee 
a fait l'objet d'une surveillance attentive, et Jes 
materiaux ont ete choisis a l'avance. Une partie de 
la maison etait construite de planches et de poutres 
de redre et il etait trop coOteux de la modifier, alors 
on a scelle le bois au moycn d'un bouche-pores hy
poallergique (Crystal Aire). Pour assurer la ventila
tion, Jes fenetrcs rcstcnt cntrouvcrtcs a l'annee 
longue. Les ventilateurs aspirants individuels sont ef
ficaces mais bruyants, et s'usent rapidement. 

COOTS 

CoOt total de la renovation : plus de (j() 000 $ 

CoOt approximatif par m2
: plus de 180 $ (17 $/pi2) 

Couts des elements speciaux 

Carrelage de ceramique : 

40 

Chauffage a l'eau chaude: 

Armoires de cuisine en bois dur : 

Bouche-pores hypoallergique et agent 
passif d'absorption de fonnaldehyde: 

Epurateurs d'air portatifs: 

13 000$ 

8000$ 

7000$ 

500$ 

1000$ 
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EVALUATION DE L'OCCUPANTE 

La renovation a conlribue de fa~n appreciable a 
soulager les sympt6mes d'Ellen. Elle peut sortie, 
voyager a l'occasion, mais non pas travailler. Elle 
tolere la presence d'uu i.:hieu el sc iehabitue lente
ment aux plantes d'int.Crieur, bien qu'on y surveille 
etroitement l'apparition de moisissures. Elle a deux 
gros epurateurs d'air portatifs au Charbon de bois ac
tive, mais s'en sert rarement. Le chauffage a l'eau 
chaude fonctionne bien et a bon marche. 

COMMENTAIRE 

VoilA un excellent exemple de renovation totale effi
cace, vu l'ampleur des iravaux. Les couts ont ete rai
sonnables et Jes resultats tres satisfaisants. Les 
ventilateurs aspirants de qualite inferieure represen
tent un desavantage evident auquel remedie presente
ment La plupart des ventilateurs conventionnels de 
salle de bains ne sont pas faits pour durer longtemps 
et sont bruyants. Les ventilateurs de bonne qualite 
portant ]'indication « sone bas» OU« regime perma
nent » coOtent plus chers mais ont un rendement t:res 
superieur. Un sysreme central d'echappement ou un 
VRT avec conduits dans toutes Jes pieces aurait 
fourni une ventilation silencieuse et efficace dans le 
cadre de cette renovation. 
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ETUDE DE CAS NO 3 

TABLEAU DES MATERIAUX DE CONSTRUCTION ET DES PRODUITS 

MA TERIAUX/PRODUITS ENDROITS D'Ul'Il.JSA TION COMMENT AIRES 

1.0 TRAVAIL AU CHANTIER 

2.0BEroN 
2.1 Beton coule Dalle sur le sol nivele ct la paroi du 

perimClre 

3.0 MA~NNERIE Foyer 
3.1 Brique conventionnelle 

4.0Mfil'AUX 

5.0 BOIS ET PLASTIQUES 
5.1 Charpente de bois Murs interieurs et extCrieurs Bois de charpente ordinaire 
5.2 Coffrage en contre-plaque Support de revetcment de sol Pose par-dessus !es solives et le faux-

d'extCrieur plancher existants pour supporter les 
carreaux; con1re-plaque scelle au 
bouche-pores hypoallergique « Crystal 
Aire)) 

5.3 Ferrnes Toit 

6.0 ISOLATION A. LA CHALEUR 
ET A. L'HUMIDITE 

6.1 Bardage de contre-plaque teinte Surface exteme des murs extCrieurs Teint en usine 
6.2 Isolant de polystyrene extrude Sous la dalle de sol 
6.3 Laii.es de fibre de verre Mur de beton du sous-sol, murs et pla-

fonds extCrieurs 
6.4 Bardeaux de coo.re Toit 
6.5 Polyethylene de 150 microns Membrane d'etancheite continue Joints scelles au moyen d'un calfatage 

(6mil) choisi parce que tolere par l'occupante 

7.0 FENfilREs ET PORTES 
7.1 Acier isole, fini email Pones extCrieures 
7 .2 Contre-plaque de chene Portes intCrieures 
7 .3 Sapin, fini en usine Cadres des fenetres 

8.0 FINITIONS 
8.1 Carrelage de ceramique Entree, salon, cuisine, chambres, salles Pose dans un mortier fluide 

de bains, sejOW" 
8.2 Lambrissage de chene Plancher de la salle a manger FmicirC 
8.3 Parmeau de gypse Tous les murs Remplissage de cloison ~he standard 

8.4 Enduit de plme Toutes lcs pi~ sauf le salon Pointillage 
8.S Planches et poutres de cCdre Piafond du salon Tout le bois scelle au bouche-pores hy-

poallergique «Crystal Aire» 
8.6Chene Moulures Scelle au bouche-pores hypoallergique 

«Crystal Aire» 
8.7 Peinture au latex Tous les murs et plafonds Melange a I' agent passif d'absorption 

de formaldehyde « F-Sorb » 

9.0 SPOCIAUTEs 
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ETUDE DE CAS NO 3 

TABLEAU DES MATERIAUX DE CONSTRUCTION ET DES PRODUITS 

MA TERIAUXIPRODUITS ENDROITS D'UfILISA TION COMMENT AIRES 

10.0MAIBRIEL 

11.0 AMEUBLEMFNf 
11.1 Cmtrc-plaque de cltCne et de Annoires Scclle au bouche-pores hypoallergique 

hCtre SW" base de bois massif « Crystal Aire » 

12.0 CONSTRUCTION SPEclALE 

13.0 MOCANIQUE (CHAUFFAGE 
Er VENTILATION) 

13.l CalorifC:re au gaz B81iment exteneur Eimine l'entree de gaz dans la maison 
13.2 Dalle de plancher a chauffage pm Sous-sol Ne cause aucun dCplacement de pous-

rayonnement siere, comme le fait I' air pulse 
13.3 Plinthes d'eau chaude Etage principal et demier etage Ne cause aucun dCplacement de pous-

siere, comme le fait I' air pulse 
13.4 Poele a bois hermetique Sous-sol Seulement pour le chauffage de reserve 
13.5 Ventilateurs aspirants Salles de bains, cuisine, four, cabinet Ventilateurs aspirants exteneurs a plu-

de toilette, buanderie, sejour, coin sieurs c:ndroits pour une souplesse 
stereo maximum de !'evacuation d'air vicie 

des pieces en usage 
Air renouvele par fuites naturelles et 
fenetres mur oppose (pour ventilation 
transversale). Ventilateurs tous a com-
mande autcmome. VentilateW"s bon 
marchC bruyants. 
Systemc de filtres a Charbon de bois « 

13.6 Epurateurs d'air portatifs Partout Tibbets clean air machine » 
13.7 Aspinueur cc:nlral Partout Echappement a I'ext6rieur 

14.o aocnuc1rt . 
15.0 PLOMBERIE 

15.1 Adoucisseur d'eau Partout sauf dans Ia cuisine L' eau douce n 'est pas UiilisCe pour la 
cuisine et la boisson 
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ETUDE DE CAS NO 4 

TABLEAU DES MATERIAUX DE CONSTRUCTION ET DES PRODUITS 

MA TERIAUX/PRODUITS ENDROITS D'UTILISA TION COMMENT AIRES 

1.0 TRAVAIL AU CHANTIER 

2.0BEToN 
2.1 Beton pret a servir convcntionnel Dalle de bCton et fondation existantes 

(Ready-mix) 
2.2 Beton de vermiculite melange a la Planchcrs neufs, 2 po coule sur le sous-

main plancher 

3.0 MA<;ONNERIE 
3.1 Mur en blocs de bCton Fondation de la piece ajoutee UtilisC la semelle originale de bCton 

coule 

4.0METAUX 

5.0 BOIS ET PLASTIQUES 
5.1 Charpente de bois conventionnelle Murs 38x89 et 38x140 (2x4 et 2x6) 
5.2 Sous-plancher de bois massif de 2 Planchers, par-dessus les solives de 2 Solives d'epicCa/sapin de 38x235 

po et de 1 po po (2xl0); revetement de 50 mm (1 po) 
provenant de la scierie locale; bois non 
traite au fongicide 

5.3 Contre-plaque usage Coffrage exteneur 
5.4 Bois dur Planchers, armoires de cuisine Erable et frene 

6.0 ISOLATION A LA CHALEUR 
ET A L'HUMIDITE 

6.1 Laizes de fibre de verre Tous les murs et planchers exteneurs RSI 7 (R 40) dans le plancher, RSI 7 
(R 20) dans les murs 

6.2 Energlass (Rockwool) Plafonds 
6.3 Polyethylene Membrane d'etancbeite Polyethylene vierge « Milrol 2000 » 

scelle au ruban d 'aluminium 
6.4 Bouche-pores a la silicone Etancheite generale Matenau d'etancbeite simple, sans 
6.5 Joints d'etanchCile en urethane aux lisses basses fongicide 

pour cloison seche 

7.0 ~TRES ET PORTES 
7.1 Cadre d'aluminium, vemis-ernail Fenetres 
7.2 Bois Fenetres Fenetres fixes, pin de la scierie locale, 

avec bouche-pores 
7 .2 Pin Douglas massif Portes extCricures 
7.3 Contre-plaque creux Portes intericures 

8.0 FINITION 
8.1 Urethane a base d'cau Fmition des planchers ct des armoires « AFM Polyurcseal » 

en bois dur 
8.2 Peinture a base d'eau Finition des murs Panncau de gypse scclle des deux 

c&es avec garde d'eau 
8.3 Bouche-pores hypoallergique Moulures de bois « AFM Hardshell » 
8.4 Carreaux de ceramique Comptoirs de cuisine 
85 Linoleum Plancher de la cuisine Polym~e europeen a l 'huile de lin 
8.6 Stuc de bCton Finition des murs cxterieurs Pose sur treillis de metal 
8.7 Teinture de bCton et bouche-pores Planchers Silicate de sodium« Waterglass » 
8.8 Cloison seche Murs et plafonds interieurs Mastic hypoallergique a cloison seche 

AFM 
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ETUDE DE CAS NO 4 

TABLEAU DES MATERIAUX DE CONSTRUCTION ET DES PRODUITS 

MA TERIAUX/PRODUITS ENDROITS D'UI'Il.JSA TION COMMENT AIRES 

10.0 MATERIEL 

11.0 AMEUBLEMENT 
11.1 Literie ct couvatures Chambrcs Coton 

12.0 CONSTRUCTION SPOCIALE 

13.0 MOCANIQUE (CHAUFFAGE 
EI' VENTILATION) Partout dans Ia maison Utilise en hiver; le bois est bon marche 

13.1 Poelc a bois Pour humidifier Ia maison en hivcr VRT Lifcbrcath 300 DCS a circulation 
13.2 Casserole decouvertc remplie Canalisation dans toute Ia maison (4 transvcrsale, double noyau 

d'cau sur le p<>ele evacuations, 4 appcls d' air frais) d'aluminium 
13.3 Systeme de ventilation VRT 

14.0 fil.ECTRICITE Partout dans Ia maison Utilise par temps doux 
14.1 Plinthes chauffantes electriques 

15.0 PLOMBERIE 
15.1 Conduites de distribution d'eau Partout dans Ia maison Cuivre standard, soudure de 95-5 

(faible teneur en plomb) 
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ETUDE DE CAS NO 5 

ENDROIT : BANLIEUE DU s.-0. DE LA c.-B. 

QUAUTE DE L'AIR AMBIANT EXTERIEUR: 
BONNE 

INTRODUCTION "' 

D y a plusieurs anntes, Joan a souffert de troubles 
cardiaques et respiratoires et suivi une chimiothtra
pie pendant sept ans. Au cours de cette ¢riode, sa 
sante s'est deterioree au point de devenir sensible 
aux aliments et inhalants nombreux, et Joan n'etait 
plus capable de bien fonctionner. Elle regissait aux 
pollens et aux moisissures, a la formaldehyde et 
autres gaz emanant des materiaux de construction, au 
gaz nature} et a d'autres produits ¢troliers, de meme 
qu'a plusieurs autres agents domestiques. Les symp
IOmes produits par l'exposition etaient: difficultes 
respiratoires graves, faiblesse musculaire generale, et 
picotements et engourdissement aux mains et aux 
pieds. Ces demieres annees, elle est aussi devenue 
extremement sensible a la lumiere et elle ne peut 
plus rester a l'exterieur pour une periode de temps 
prolongee. Elle doit porter des verres teintes pour 
etre a l'aise meme dans une maison aux volets clos. 

Dy a huit ans, Joan et son mari ont quitte leur mai
son de banlieue pour s'installer dans un quartier a 
faible densite demographique tout pres de la mer, ou 
la qualite de l'air etait beaucoup plus acceptable. La 
maison avail plus de trente ans et ses pl.anchers de 
bois semblaient la rendre propice a la renovation. Le 
sous-sol etait cependant legerement endommage par 
la moisissure, et des tests administres aux armoires 
en agglomere et au sous-plancher de la nouvell.e cui
sine ont indique des niveaux de formaldehyde egaux 
ou superieurs au maximum permis par les normes na
tionales. 

Etude de cas no 5 

PRINCIPES DE BASE DE LA 
CONSTRUCTION 

L'etage principal de la maison de Joan a ete renove 
de fa~n a reduire le degre de poussiere en suspen
sion dans I' air et les emissions de formaldehyde. 
:Eliminer l'humidite legere du sous-sol aurait en
traine des depenses importantes. 

SOMMAIRE DE LA CONSTRUCTION 

On a remplare le calori~re a l'huile par une ther
mopompe electrique a alimentation dans l'air. On a 
mis le compresseur de la thermopompe a l'exterieur, 
et place le serpentin d'echange d'air dans les canali
sations de l'ancien chauffage. Un ventilateur a deux 
vitesses et un filtre electrostatique passif de 50 mm 
(2 po) a haut rendement (Dusteater) ont ete installes 
dans le plenum de retour d'air. On a ensuite enleve 
Jes vieilles armoires de cuisine et etageres de linge
rie, pour les remplacer par du plastifie. Les mou
lures des armoires et le pare-gouttes sont en feuille 
de Karadon. La ventilation d'air frais provient d'un 
ventilateur aspirant dans la salle de bains et d' une 
hotte d'aspiration dans la cuisine. L'air se renou
velle par fuites naturelles dans l'enveloppe et par les 
fenetres ouvertes. On a pose un aspirateur central, et 
des stores metalliques a toutes Jes fenetres pour soul
ager les yeux sensibles de Joan. Le sous-sol est de
venu le bureau de son mari et est chauffe separement 
au moyen de plinthes chauffantes electriques; la 
qualite d'air n'y est pas acceptable pour Joan. 

RENSEIGNEMENTS ANECDOTIQUES 

D y a encore beaucoup a faire. Joan voudrait rem
placer le vieux plancher de cuisine en vinyle par des 
carreaux de ceramique et renover la salle de bains 
principale. L'ebCniste qui a fabrique les nouvelles ar
moires de cuisine etait bien informe et sensible aux 
besoins particuliers de Joan. Joan a commande une 
voiture au verre sptcialement teinte qui Jui pennettra 
de voyager malgre sa sensibilite a la lumiere. 
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COOTS 

Cout total des modifications : 

Couts des elements speciaux 
Annoires de cuisine : 
lbennopompe : 
Filtre electrostatique passif : 
Stores, draperies de coton : 
Cmpettes decoratives en Jaine : 

EVALUATION DE L'OCCUPANTE 

14400$ 

6000$ 
4000$ 

200$ 
2000$ 
2000$ 

La thennopompe, le filtre electrostatique passif et 

l'aspirateur central ont reduit le degre de poussiere 
de fa~n appreciable. Les nouvelles annoires de cui
sine n'ont guere eu d'effet sensible, peut-etre parce 
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qu'il reste de petites quantites d'agglomere dans le 
sous-plancher de la cuisine et dans les annoires de la 
salle de bains. L'emplacement est bon, bien que la 
fumee de bois provenant de chez les voisins soit par
fois un probleme. 

COMMENTAIRE 

Des modifications legeres ont apporte une ameliora
tion importante au confort de Joan et h sa capacite de 
fonctionner. 
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ETUDE DE CAS NO 5 

TABLEAU DES MATERIAUX DE CONSTRUCTION ET DES PRODUITS 

MATERIAUXIPRODUITS ENDROITS D'UI'ILISA TION COMMENT AIRES 

1.0 TRAVAIL AU CHANTIER 

2.0BEroN 
2.1 Mm ct dalle de bCton coule Sous-sol existant Ugere humidite 

convcntionnel 

3.0 MA~ONNERIE 

4.0METAUX 

S.O BOIS ET PLASTIQUES 
S.1 Charpente de bois oonventionnelle Murs 38x89 (2x4) et 38x140 (2x6) 
5.2 Contre-plaque, enture a mi-bois, e Coffrage extCrieur et intCrieur 

lane de bois 
5.4 Bois dur, sapin Planchers Sapin et chene existants, vemis a 

l'urethane 
S.5 Contre-plaque d'aulne Armoires de cuisine et etageres de la Colles A faible emission 

lingerie 

6.0 ISOLATION A LA CHALEUR 
ET A L'HUMIDITe 

6.1 Laizes de fibre de verre Tous mms et planchers extCrieurs Ex.is tantes 
6.2 Laine minerale Plafonds Ex.istante 
6.3 Feuille de polyethylene Membrane d'etancheite Dans la nouvelle partie seulement 
6.4 Bouche-pores a la silicone Pare-gouttes dans la cuisine 

7.0 ~TRES ET PORTES 
7.1 Cadre d'aluminium Fenetres neuves 
7.2 Bois massif et contre-plaque Fenetres existantes Fenetres fixes, pin de la scierie locale, 
7.3 Contre-plaque creux Portes extCrieures avec bouche-pores 

Portes intCrieures 

8.0 FINITION 
8.1 Panneau de gypse Murs et plafonds de la cuisine et du 

sous-sol 
8.2 Enduit de platre et de chaux sur Murs et plafonds existants Vieilles parties de la maison 

lane de bois 
8.3 Carreaux de C.Cramique Baignoire de la salle de bains existante 
8.4 Revetement de sol en feuille de Plancher de la cuisine, salle de bains 

vinyle 
85 Feuille de polyester Comptoir de cuisine « Karadon » 
8.6 Plastifie C&es, pones ct tablettes des armoires 

de cuisine 
8.7 Bouche-pores hypoallergique Murs et plafonds Pas cres satisfaisant (observation du 

consttucteur) 
8.8 Peint\D'e au latex Nouvelle finition des murs 
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ETUDE DE CAS NO 5 

TABLEAU DES MATERIAUX DE CONSTRUCTION ET DES PRODUITS 

MA TERIAUXIPRODUITS ENDROITS D'UTllJSATION COMMENT AIRES 

9.0 SPEclAu'IBs 

10.0 MAIBRIEL 

11.0 AMEUBLEMENT 
11.1 Literie et couvenures Chambres Coton 
11.2 Tapis de laine Revetement partiel des planchers Les carpettes de coton n'etaient pas 

tolerables 
11.3 Canape de cuir Existant (vieux) 
11.4 Antiquites en bois massif Existantes (vieilles) 
11.S Draperies de ooton et stores Existants 

rnetalliques 

12.0 CONSTRUCTION SPEclALE 

13.0 MECANIQUE (CHAUFFAGE 
ET VENTILATION) 

13. l Thermopornpe e)ectrique Canalisations dans ID\lte la rnaison Rattachee au vieux calorliere ~ l'huile 
13.2 Filtre electrostatique Dans le conduit de retour d' air vers le Epaisseur de SO mm (2 po), haut rende-

serpentin de la thennopompe ment 
13.3 Vcntilateurs aspirants dans Jes Hotte aspirante de cuisine ct venti- Ventilateurs aspirants existants (la 2e 

pieces latcur de salle de bllins salle de bains n'a pas de ventilateur) 

14.0 fil.ECTRICITE 
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tion existante, l'association coo¢rative ayant refuse 
qu'elle soil remplac:OO. 

Les murs et les plafonds interieurs ont ete peints au 
latex et on a laisse aux gaz le temps de se dissiper 
avant l'emmmagement On a installe de nouvelles 
fenetres d'alwniniwn (tousles autres logements de 
l'immeuble ont des fenetres de vinyle). Les autres 
produits de fmition ont ett choisis apres avoir subi 
des tests allergologiques ou des tests d'exposition 
pcrsonncllc. 

RENSEIGNEMENTS ANECDOTIQUES 

II a ete difficile de trouver des renseignements sur la 
construction et la renovation en vue de reduire l'ex
position aux produits chimiques et autres allergenes. 
II faut plus d'information ll ce sujeL Les specifica
tions et tousles contrats passes avec la main-d'oeu
vre sp6ci.Dlisoo et l'entrcprencur doivcnt &re deUlilles 
et precis. II faut infonner les entrepreneurs des 
sources d'approvisionnement en materiaux de con
struction speciaux. 
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COOTS 

Cout total des modifications : 

Couts des elements speciaux 

Ventilateur-recuperateur thermique, 
conversion du calo~re. nouveau 
service electrique : 

Filtres, bacs fl filtre : 

Fenetres: 

Epurateur d'air portatif: 

EVALUATION DE L'OCCUPANTE 

14 000 $ 

7157 $ 

430$ 

3300$ 

463 $ 

Le logement repond maintenant aux besoins de l'oc
cupante et elle a ressenti une attenuation importante 
de ses symptOmes. Le fail d'enlever la moquette et 
de remplacer le calorifere au gaz par un calorifere et 
un ventilo-convecteur electriques a cree un gros 
chnngcmcnt et reduit l'effet d'outres polluants. 
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ETUDE DE CAS NO 6 

TABLEAU DES MATERIAUX DE CONSTRUCTION ET DES PRODUITS 

MA TERIAUXIPRODUITS ENDROITS D'Ul1LISATION COMMENT AIRES 

1.0 TRAVAIL AU CHANTIER 

2.0BEroN 
2.1 Murs ct dallc en bCton coule Sous-sol cxistant Ugerc humiditt 

convcntionncl 

3.0 MA<;ONNERIE 

4.0MErAUX 

5.0 BOIS ET PLASTIQUES 

6.0 ISOLATION A. LA CHALEUR 
ET A L'HUMIDITE 

6.1 Laizes de fibre de verre Ajoute au plafond RSI 4.2 (R 24, deux 6paisseurs de 
R 12) 

7.0 ~TRES ET PORTES 
7.1 Cadres d'alwninium Nouveaux cmboitemcnts de fcnetres Ne pas ouvrir par temps froid (fennc-

wre solide par gel?) 

8.0 FINITION 
8.1 Peinturc au latex Nouvelle finition des murs 
8.2 Carreaux de vinyle inchanges 

9.0 SPOCIALITEs 

10.0 MATERIEL 

11.0 AMEUBLEMENT 
11.l Literie ct couvertures Chambres Coton 
11.2 Tapis de laine Coin repas 
11.3 Canapes ct sieges Existants (vicux) 
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ETUDE DE CAS NO 6 

TABLEAU DES MATERIAUX DE CONSTRUCTION ET DES PRODUITS 

MATERIAUXIPRODUITS ENDROITS D'UTILISA TION COMMENT AIRES 

12.0 CONSTRUCTION SP~ 

13.0 MOCANIQUE (CHAUFFAGE 
ET VENTil.A TION) 

13.1 CaloriR:rc electrique; c.hauffage ~ Canalisation dans toute la maison Sczpentin pose dans I 'habitacle du calo-
air pulse riRR existant 

13.2 Filtre au charbon actif Dans le retour d' air froid 
13.3 Ftltre a elcctrostatique Dans le conduit de retour d'lir, passe Typcpassif 

le filttc au charlxm de bois 
13.4 Vcntilatcurs aspirants dans Jes Cuisine ct les dcux sallC$ de bains 

pieces 
13.5 VRT dans tout la maison Conduit direct vers sejour, c.hambre, ct Scrpentin de cuivre avcc 6changeur de 

sous-sol. Passe dans le calorifC:re lor- chaleur en freon scelle 
sque froid. 

13.6 Climatisation Appareils de fenettc (2) Rafraichissements ponctuels 
13.7 Hwnidificateur Ponatif 

14.0 0..ECTRicrrE 
14.1 Mettre l 'entree a 200 A Toute la maison 

15.0 PLOMBERIE 
15.1 Filtre a cau au carbone Robinet de la cuisine seulement L'cau de boisson est de l'eau en 

bouteille 

64 



r· 

9 ou seo ep apni~ 

-.. •. 

. ' 

, r-• 
·. -··-----



Chapitre 9 
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ETUDE DE CAS NO 7 

ENDROIT: RURAL, EST DE L'ONTARIO 

QUAUTE DE L'AIR AMBIANT EXTERIEUR: 
EXCELLENTE 

INTRODUCTION 

Aileen et Rachel sont deux petites filles hypersensi
bles a l'environnement depuis le premier age. Alors 
qu'elles vivaient dans une maison de construction an
cienne, on leur a decouvert des sensibilites aux 
agents suivants : poussiere domestique, pollen, 
moisissures, champignons, gaz naturel, produits de la 
combustion de l'huile, tapis et moquettes, odeurs de 
materiaux de construction, peinture, resines de bois 
(pin et cMre), tabac, fumoo de bois, pollution at
mospherique urbaine et industrielle, et parfums. Ces 
sensibilites se manifestaient sous la fonne d'asthme, 
d'eczema, de fatigue et d'une faible resistance aux _in
fections. On a aussi decouvert chez les petites de 
nombreuses allergies alimentaires et on les a mises a 
des regimes rotatifs restreints. Pour tenter de reduire 
leur sensibilite a l'environnement, on a installe dans 
leur chambre un epurateur d'air contenant un filtre 
pour matieres suspendues et un filtre a absorption 
gazeuse. L'epurateur leur a apporte un soulagement 
appreciable et amene leurs parents a conclure que la 
seule solution a long terme etait de construire une 
maison neuve a air pur. II s'agissait d'une construc
tion a budget restreint, et on s'est limite a des dimen
sions modestes de f~on a pouvoir s'offrir 
I' execution la plus soignee et une finition de haute 
qualit.e. Depuis l'emmenagement dans la nouvelle 
maison a air pur, Aileen et Rachel ont montre une 
amelioration enonne et leurs allergies alimentaires 
ont diminue de f~on appreciable. Les crises ont di
minue suffisamment pour qu'elles puissent cesser de 
prendre des mMicaments contre l'asthme. 

Etude de cas no 7 

PRINCIPES DE BASE DE LA 
CONSTRUCTION 

Cette maison de 170 m2 (1 800 pi2) est situee sur un 
terrain de 1 3/4 hectare (4 lfl acres) dans un petit 
Iotissement rural. La fondation est une dalle sur sol 
aplani (rare dans cette region), de fa~n a eliminer la 
possibilite que des moisissures croissent dans une 
fondation avec cave et vide sanitaire. On a soi
gneusement choisi des mat.eriaux non toxiques, et 
construit la maison selon les normes R-2000 
d'etancheite a l'air et d'utilisation de l'energie. Un 
pare-air continu integre assure la filtration de tout 
l'air qui entre dans la maison. La continuite de la 
membrane d'etancheite est essentielle au confort, au 
controle de l'humidite et a }'utilisation energetique, 
et pour empecher la penetration de fibres d'isolant, 
ou de gaz, dans la maison. Le plan prevoyait aussi 
des vestibules-sas pour prevenir encore mieux la 
penetration de contaminants venus de l'exterieur. 
Un systeme de ventilation integre amene continuelle
ment de l'air frais partout dans la maison et evacue 
les wnes de contamination. Le budget limite a 
decide en partie du plan et de la construction. 

SOMMAIRE DE LA CONSTRUCTION 

La fondation consiste en une semelle de beton arme 
et d'un voile d'agglomeres de beton isoles. Une 
collerette de polystyrene extrude est posee sur la se
melle pour prevenir le gonflement du au gel. Toute 
la surface de la dalle de sol est isolee avec du poly
styrene extrude qui est recouvert d'une barriere con
tinue contre l'humidite et les gaz du sol, du 
polyethylene strati.fie de 100 microns (4 mil) ap
plique a toutes Jes entrees de plomberie. La dalle est 
de beton arme sans additifs. Tous Jes murs ex
t.erieurs soot a colombage double et isoles a RSI 7. 7 
(R 44) au moyen de laizes de fibre de verre. Le toil 
est construit de fennes usinees auachoos a des pan
nes, et la couverture est d'acier. Les feootres, a 
vitrage triple, ont des cadres de bois pour reduire la 
condensation possible et la moisissure qui peut s'en
suivre. On a applique sur la surface inteme du pla-
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suivre. On a applique sur la surface inteme du pla
fond et de la charpente des murs exterieurs une mem
brane d'etancMite continue de polyethylene sttatifie 
de 100 microns (4 mil). La membrane d'etanch6ite a 
ete scelloo l tous les joints de recouvrement au mo
yen de matage et de crampons. Les joints ont ensuite 
~ recouverts de ruban d'aluminium afin d'enrayer 
1es emanations du matage. Toutes les boites electri
ques dans les murs exterieurs ont ete plac6es dans 
des coffrets 6tanches faits de bois de charpente et de 
.Ole qui ont ensuite ~ scelles 1' la membrane 
d'etancMite. Le plafond est isole l RSI 10 (R 56) 
avec de la laine miOOrale soumoo. La finition des 
murs exterieurs est de stuc avec mouhues de cMre. 
Toutes les surfaces des murs et des plafonds in
terieurs soot couvertes de latte de gypse et finies h 
l'enduit de platre sans additif. Tous Jes planchers 
sauf celui du local de m6canique sont couverts de car
reaux de reramique emaill6e ou non. Tout le carre
lage est pos6 dans un mortier sans additif. Toutes les 
armoires de cuisine soot de bois dur massif (bouleau) 
cone a .la coUe blanclie et flni lt la gu111111~-laquc. Les 
comptoirs sont recouverts de feuilles de polyester 
(Corian). 

Le sys~me de ventilation est h double flux (en 6quili
bre) avec des conduits clans toute la maison. Uans 
toutes Jes chambres, l'air frais est ameoo et I'air vicie 
est evacue. L 'air vicie est egalement evacue de 
toutes les pi~s « humides ~. tous Jes placards, der
ri~e le refrigerateur, et du reb'ait des annoires de cui
sine sous l'evier. L'air vicie est conduit vers le local 
de mecanique qui l son tour est vide de I'air qu'il 
contient. De ceu.e far;on, on est assure que le local 
de m6canique est toujours sous vide, ce qui emp&:he 
que des contaminants ne s'en ochappenL La chaleur 
est extraite de I 'air d'tchappement par une ther
mopompe air-eau qui fournit le chauffage des 
espaces d'habitation et l'eau chaude en quantite suff
isante pour la Camille. Si plus de chauffage est 
requis, il est produit par un element electrique situe 
dans le reservoir l eau chaude. Le retour d'air, et 
l'air frais qui entre dans la maison, soot filtres par un 
prefiltre grossier et deux fi.lb'es electrostatiques pas
sifs. Le serpentin de ventilation de la lhermopompe 
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foumit un ochangeur de chaleur h basse temperature, 
ce qui elimine le brulage de particules de poussiere. 

RENSEIGNEMENTS ANECDOTIQUES 

Le succes de ce projet est du en grande partie aux 
plans d6tailles, au choix des materiaux, et l des nor
mes ares elevees de construction. 

COOTS 

Couts totaux : 210 000 $ 

Cout au m2: 1 240 $ (115 $/pi2) 

Couts des elements speciaux 

Enduit de platre : 14 000 $ 

Carreaux de ceramique sur ciment : 12 400 $ 

Annoires de bois massif sans portes : 8 220 $ 

Moulures et portes (interieures) en 
bouleau : 9 000 $ 

Fenetres et portes exterieures: 14 200 $ 

Thennopompe et sys~me de 
ventilation: 10 000 $ 

EVALUATION DES OCCUPANTS 

II y a eu amelioration marquoo et presque immediate 
des symptomes apres l'emmenagement clans la mai
son neuve. Les enfants ne prennem plus de medica
ments. 

COMMENT AIRE 

Voila une construction parmi d'autres qui ont ouvert 
la route ll la construction pour les personnes sensi
bles aux substances chimiques. Projet tout k fait 
reussi qui repond nettement aux besoins des clients. 
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ETUDE DE CAS NO 7 

TABLEAU DES MATERIAUX DE CONSTRUCTION ET DES PRODUITS 

MA TERIAUXIPRODUITS ENDROITS D'UTilJSATION COMMENT AIRES 

1.0 TRAVAIL AU CHANTIF.R 

2.0BEroN 
2.1 Agglomere de bCton isoles de Fondation « Sparfil » RSI 4.2 (R 24) rccouvcrt de 

12 po crCpi de ciment 
2.2 Dcux couches de bCton au sol Sur dalle aplanie Rcmplissage granulaire l pleine pro-

fondeur, ct polystyrC:ne de RSI 1.8 (R 
10) sous la dalle cntiere 

3.0 MAc;ONNERIE 

4.0METAUX 
4.1 TOie de calibre 28 Canalisation Lavee au savon nature! avant installa-

tion pour cnlever l 'huile 

5.0 BOIS ET PLASTIQUES 
5.1 Systeme de charpente a double Murs exteneun; Fermes de 38x89 (2x4) aux murs in-

colombage tCrieurs et exteneurs, chacun a RSI 2.1 
(R 12). Cavi!C de 125 mm (5 po) entre 
les murs avcc isolant de fibre de verre 
l RSI 3.5 (R 20). Latte de metal et 
stuc sur surface exterieure, latte de 
gypse et enduit de platre sur surface in-
tCrieure. 

5.2 Cloisons inteneures 2x4 Murs interieurs Fermcs d'epicea de 38x89 (2x4) avec 
latte de gypse et enduit de platre. 

5.3 Bois de finition, bouleau Moulures et boiseries interieures 

6.0 ISOLATION 'A LA CHALEUR 
ET A L'HUMIDITE 

6.1 Laii.es de fibre de verre Murs RSI 7.7 (R 44) 
6.2 Panneaux de polystyrene Isolation sous la dalle de sol et dans la RSI 1.8 (R 10) 

fondation 
6.3 Laine de roche soufflee Plafond Particules plus grosses que les fibres 

de la fibre de verre soufflee 
6.4 Feuille de polyethylene Couche protectrice continue dans le Stratifie de polyethylene de 4 mil. 

plancher, les murs et le plafond Membrane au sol tout d'une piece. 
6.5 Matiriau d'etancheite acoustique Etancheili ct calfatage 

recouvert de ruban d'aluminium 

7.0 F°ENtTRES ET PORTES 
7.1 Cadres de fenetrcs en sequoia Fabriques sans lraitcmcnt aux prescrva- Triple vitrage dans la maison, double 

tifs dans la sc:rre 
7 .2 Portes en sequoia et chene ExtCrieur 
7.3 Portes en bouleau massif Inliricur 
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ETUDE DE CAS NO 7 
TABLEAU DES MATERIAUX DE CONSTRUCTION ET DES PRODUITS 

MA TERIAUX/PRODUITS ENDROITS D'Ul'ILISA TION COMMENT AIRES 

8.0 FINITION 
8.1 Carrcaux de ceramique S6jour, chambru, salle de bains, salle 

de travail, buanderie ct chambre froide 
8.2 Carrcaux de ceramique oon Plancher de l'cntr6e ct de la sc:rre 

anaillee 
8.3 Huile Cadres de fcnCtres Huile « Livos Kaldet » 
8.4 Gornme-laque Annoircs de cuisine ct portes L'odeur a mis un an A disparailTC 
8.S Bouche-pores hypoallergique Portes intmeurcs « Crystal Aire » 
8.6 Polypropylene Comptoirs de cuisine 

9.0 SPEclAurEs 

10.0 MATERIEL 
10.l Systeme d'aspirateur central PBJtout dans la maison 

11.0 AMEUBLEMENT 
11.1 Literie et couvertures Chambres Coton 
11.2 Tapis de laine Coin rcpas 
11.3 Canape S6jour Coton non traite, cadre de bois dur, fait 

sur commande 
11.4 Table Chene massif 
11.5 Sieges SCjour et coin repas Cadre de chene et sangles de pcau de 

vache 
--

12.0 CONSTRUCTION SPEcIALE 

13.0 MEcANIQUE (CHAUFFAGE 
ET VFNTILA TION) 

13.1 Thermopompe electrique, Serpentins de cuivre pour rechauffer La thennopompe est dans un local de 
deplacement hydronique vers le I' . air. m6canique etanche. L'air evacui de Ia 
systeme a air pulse Distribution de !'air dans Ia maison. salle de bains, de Ia cuisine, etc. est 

amene vers ce local et la chaleur en est 
extraite par la thermopompe avant que 
I' air ne soit aspire a I' extCrieur. 

13.2 Filtres electrostatiques (2) Dans le rctour d'air vers le serpentin Lavables. On peut Ieur ajouter des fi.l-
de chauffage de l'eau dans Ia ther- tres au charbon de bois. 
mopompe. 

13.3 VRT Chauffe-eau de la thermopompe, A Le local de mecanique est sous vide. 
recuperation integrale de chaleur. La chaleur contenue dans I' air vicie 

des pibces ventilecs est extraite par la 
thermopompe avant !'evacuation de 
I' air hors du local. 

13.4 Vcntilateurs A sortie dire.etc sur Hotte d'aspiration de la cuisine 
l'extCrieur 

13.5 &happement canalise vers le Salle de ballls, cuisine et buanderie Olaleur extraite par le ventilateur de la 
local de m6canique thermopompe 

13.6 Ventilateur d'approvisionnement Local de mCcanique Le moteur du ventilateur est sirue hors 
en air frais de la vcinc d'air frais 

14.0 &..EcnuCirt 
14.l CBblage electrique Dans le ciblage des murs UtilisC par temps doux 

15.0 Pl.DMBFRIE 
15.l Eau distillee Cuisine Cuivre standard, soudure de 95-5 
15.2 Adoucisseur d'eau Partout sauf dans la cuisine (faible teneur en plomb) 
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Grille d'allimentation en air frais 
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Grille d'evacuation dans le plafond du placard 
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Stuc sur tre1111s, coffrage, 
charpente en Zx4, la1ze 
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ETUDE DE CAS NO 8 

ENDROIT: RURAL, ONTARIO CENTRAL 

QUAUTE DE L'AIR AMBIANT EXTERIEUR: 
EXCELLENTE 

INTRODUCTION 

Catherine ~t sensible depuis l'enfance aux pol
luants 86rogenes. Les irritants qui l'affectaient 
etaient les suivants: poussiere domestique, pollen, 
moisissures, champignons, gaz naturel, odeurs de 
moqueue et de tapis, ocleurs de materiaux de con
struction, peinture, rtsines de bois (pin), tabac, 
fumoo de bois, pesticides, pollution atmospherique 
urbaine et indusuielle, et parfums. Elle souffrait 
egalement de nombreuses allergies alimentaires. Sa 
sensibilite a l'environnement se manifestait par la 
perte de controle musculaire, des migraines, des 
problemes digestifs et urinaires, des douleurs arthri

tiques et des eruptions cutarees. Les pesticides peu
vent provoquer des rtactions qui pourraient Jui etre 
fatales, et sont la cause de son alitement frequent et 
prolonge. Dans une tentative pour s'attaquer a ses 
problemes de sensibilite a l'environnement, Cather
ine et son mari John ont demenage dans une vieille 
maison de campagne, et ont remarque une ameliora
tion progressive de son etat de sante, sur une periode 
de sept ans, sauf au moment de pulverisations de pes
ticides clans Jes environs. Dans le but de Jui redonner 
une sante encore meilleure, et de contrOler plus effi
cacement Jes niveaux de pollution dans son cadre de 
vie, Catherine et John se sont fait consttuire une mai
son a air pur sur un terrain de 25 acres tel que decrit 
ci-dessous. Depuis I' emmenagement dans la maison 
neuve, la sante de Catherine a fait des progres mar
ques qu'elle attribue a J'environnement interieur sans 
pollution et au regime severe qu'elle a adopte. Elle 
peut maintenant vaquer A plusieurs occupations au
paravant impossibles, comme le jardinage. 

Etude de cas no 8 

PRINCIPES DE BASE DE LA 
CONSTRUCTION 

La maison de 260 m2 (2 800 pi2) est situee sur un ter
rain rural de 9,7 hectares (25 acres), choisi a cause de 
l'absence de sources de pesticides et d'&:happements 
d'automobiles, et d'une qualite generalement elevoo 
d'air ambiant La maison a ete construite pour ob
tenir une qualite d'air interieur exceptionnelle, le sec
ond critere etant le rendement energetique. 

SOMMAIRE DE LA CONSTRUCTION 

La fondation est faite d'un vide sanitaire a exterieur 
de beton isole, et d'une dalle de sol sous laquelle est 
pose du polyethylene extrude. F.ntre l'isolant et la 
dalle de beton, une couche continue de polyethylene 
saratifie de 100 microns (4 mil) assure la protection 
contre l 'humidite et les gaz du sol. Les murs ont une 
ossature a clairevoie modifiee de 38x140 (2x6), avec 
une armature horizontale croisee a l'interieur et a 
l'exterieur. Une membrane d'etancheite continue de 
polyethylene saratifie de 100 microns (4 mil) est 
posee entre Jes poteaux de 38x140 (2x6) et !'arma
ture croisee interieure de 38x38 (2x2). Les murs 
sont isoles avec des nattes de RSI 3.5 (R 20) entre 
Jes poteaux, et de RSI 1.4 (R 8) dans !'armature ex
terieure. Le toit est de fermes usinees. On a mis une 
membrane d'etancheite continue de polyethylene 
strati.fie sur la surface inferieure des fennes, et pose 
en dessous une armature croisi5e de 38x38 (2x2). 
L'annature croisi5e des murs et du plafond permet de 
faire passer les branchements clans la membrane 
d'etancheite et de minimiser Jes penetrations. Le pla
fond est isole a la Jaine de roche souffioo de RSI 10 
(R 56). Tous les murs et Jes plafonds sont finis a 
l'enduit de platre sans additifs pose sur laue de 
gypse. Le platre est peint ~ la chaux blanche ou 
laisse tel quel. Les murs de la salle de bains sont re
couverts de carreaux de ceramique. Le sol est fait 
d'un sous-plancher d'epicta en tainures et 

langueues, d'une couche definition en beton sans ad
ditifs et d'un revetement de carrelage de ceramique 
ou de bois dur. Toutes Jes fenetres ont un chassis 
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d'aluminium ll rupture de conductivi~ thennique, et 
un vitrage ttiple pour les fenetres fixes et double 
pour les fenetres ouvrantes. Les portes in~rieures 

sont en frene massif pre-vemi. Les pones ex
terieures sont de frene massif prtfini ou de mttal 
isol~ prepeint. Les annoires de cuisine sont de noyer 
cendrC massif assemblt ll la cone blanche et fini ll la 
laque, et Jes comptoirs soot recouverts de feuille de 
polyester (Corian). 

Le chauffage des locaux provient d'une chaudi~re 
tlecttique et de mcliateurs a tubes plats. Le systeme 
de ventilation est compost d'un systeme ll circula
tion double (en tquilibre) aspirant, par le pignon 
d'une lucame, de l'air frais qui passe a travers deux 
filtres tlectrostatiques passifs et sur un serpentin de 
ventilateur. Le moteur du ventilateur est situt hors 
de la veine d'air frais. L'air frais est disttibut dans 
toutes les pi~s de la maison. L'air vicit est tvacut 
des pi~s humides et des placards et ament dans le 
local de mtcanique OU il passe a travers une ther
mopompe. Une boucle de glycol chaufft par lather
mopompe am~ne la chaleur au serpentin du 
ventilateur d'alimentation en air fmis. Le local de 
m~anique est toujours sous vide, ce qui tlimine la 
posslbilitt d'infiltration de contaminants clans la mai
son. 

RENSEIGNEMENTS ANECDOTIQUES 

La personne souffrant de sensibili~ aux substances 
chimiques doit participer directement l la conception 
de la maison et l la stlection des m~riaux. La 
prestlection de tous Jes materiaux est essentielle au 
suc~s du projet 
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COOTS 

Collts totaux : 

Colltaum2
: 

Collts des tltments sptciaux 

Systeme de chauffage : 

Ventilation : 

Etude de cas no 8 

370000$ 

I 400 $ (132 $/pi2) 

10000$ 

5000$ 

EVALUATION DE L'OCCUPANTE 

L'occupante a rernarqut une diminution appr~iable 
de ses symptl>mes, et elle l 'attribue directement a son 
environnement plus propre. 

COMMENT AIRE 

C'est un excellent exemple de l'avant-garde du loge
ment a air pur. 
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ETUDE DE CAS NO 8 

TABLEAU DES MATERIAUX DE CONSTRUCTION ET DES PRODUITS 

MA TERIAUXIPRODUITS ENDROITS D'UTILISA TION COMMENT AIRES 

1.01RA VAIL AU CHANTIER 

2.0BEroN 
2.1 Beton coule avec E.P.S. Murs de la fondation 
22 Sol de bCton Dans le sol du vide sanitaire Polystyrene extrude et membrane de 

polyethylene stratifie sous la dalle de 
sol 

23 Sous-plancher de bCton pour Partie.S de l'etage principal Coule sur le platelage d'epicea et les 
le carrelage de ceramique solives 

3.0 MA<;ONNERIE 

4.0METAUX 
4.1 Tole de calibre 28 Reseau de distribution d'air Lave au savon naturel avant installa-

lion pour enlever l'huile 

5.0 BOIS Er PLASTIQUES 
5.1 Systi:me de charpente a annature Murs exteneurs Poteaux de 38x140 (2x6) a 600 mm (2 

pour les murs pi-0 po) avec armature de 38x38 (2x2) 
a l'interieur et a l'exteneur. Latte de 
gypse ct cnduit de platre a l'inteneur, 
treillis de metal et stuc a l'exteneur. 
Membrane d'etanchCite de polyeth-
ylene strati.fie, du c0tc inteneur, de 
38xl40 (2x6). 

5.2 Cloison inteneure 2x4 Murs inrerieurs Poteaux de 38x89 (2x4), latte de gypse 
ct enduit de plme 

5.3 Bois de fmition, frene Boiseries et moulures interieures 
5.4 Revetement de sol en bois dur Salon, salle a manger, aile superieure 
5.5 Cadres d'annoire en noyer cendre Cuisine Assembles a la colle blanche (( Presto 

Set » et « Eimers » 

6.0 ISOLATION A LA CHALEUR 
Er A L'HUMIDITE 

6.1 Laii.es de fibre de verre Murs RSI 3.5 (R 20) entre les poteaux et RSI 
1.4 (R 8) dans l'armature exteneure 

6.2 Panneaux de polystyrene Sous la dalle de sol et dans la fondation RSI 1.8 (R 10) 
6.3 Laine de roche soufflee Plafond Particules plus grosses que les fibres 

de la fibre de vcrn: soufflee 
6.4 Feuille de polyethylene Protection continue dans le plancher, Polyethylene strati.fie Tu-Tuff de 100 

les murs et le plafond mia-ons (4 mil) 
6.5 Bouche-pores a la silicone Etanchcite et calfatage 

7.0 FENmEs Er PORTES 
7.1 Fcnetres d'aluminiurn prefinies Partout dans la maison Vitrage triple aux fenetres fixes, dou-

ble aux fenetres ouvrantes. 
7 .2 Portes en mCtal isolees Exterieures 
7 .3 Portes en frene massif Interieures Prc-vcrnies. 
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ETUDE DE CAS NO 8 

TABLEAU DES MATERIAUX DE CONSTRUCTION ET DES PRODUITS 

MA TERIAUX/PRODUITS ENDROITS D'Ul'ILISA TION COMMENT AIRES 

8.0 FINITION 
8.1 Curcaux de cCramiquc Chambre, sallc de bains, couloirs Pose sur mania de btton ct trcillis de 

metal 
8.2 Vcmis de polyurethane Fmition de sol en bois dur 
8.3 Vcmis Annoircs de cuisine ct portcs 
8.4Corian Comptoirs de cuisine ct de salle de 

bains 
8.S Chaux Plitragc Iissc sur Jes murs Chauxctcau 

9.0 SPEclALITEs 

10.0 MATERIEL 
10.1 Systeme d'aspirateur central Partout dans la maison Echappement dans le local de 

mCcanique 

11.0 AMEUBLEMENT 
11.1 Literie ct couvertures Chambres Coton 
11.2 Tapis de laine Salon Non traiti 
11.3 Canape Secteur sejour Remplissage de coton ou de kapok, 

cadre de bois dur fabrique sur com-
man de I 11.4 Stores et drnperie~ Partout cl.ms la maison C'.ntnn , fait~ sur oommande 

12.0 CONSTRUCTION SPEclALE 

13.0 MEcANIQUE (CHAUFFAGE 
ET VENTILATION) 

13.1 Chaudiere electrique Distribution de la chaleur par serpen-
tins de cuivre dans des radiateurs 

13.2 Filtres elcctrostatiques (2) Dans les conduits du VRT l'iltres elcctrostatiques passifs • Dust-
free» 

13.3 VRT Thennopompe particularisCe avcc Chauffe l 'air frais d' entrCe qui est 
recuperateur de chaleur intigre passe sur lcs filtres elcctrostatiques. 

La thamopompe rechauffe I' air frais 
au moyen de I' air chaud qui est evacue. 

13.4 Ventilateurs a conduit direct Sur Surface de cuisson a tirage vers le bas 
l'ext&ieur 

13.5 Ventilateurs a conduit vers Salles de bains, cuisine et buanderie Chaleur extraite par le ventilateur de la 
leVRT thermopompe 

14.o a.F.CTRicrrn 
14.1 C&bles a gaine de vinyle blanc Murs 

plutOt que de couleur 

15.0 PLOMBFJUE 
15. I E.au distillee Cuisine Pour l 'eau de boisson et de cuisson 
15.2 Tuyauterie tout cuivre Partout dans la maison Y oompris lcs canalisations de 

decharge et d'aeration. Soudurc a 
faible teneur en plomb. 
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Chant> re 
Coulo1r 
d'en 
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Vide sanitaire 

Coupe transversale 

Ftltres electrostat1ques pass1fs 

Souffler1e avec moteur hors 
de la ve1ne d'a i r frais 

Retour d'a1r en provenance 
de la ma1son 

~ ------. 

A1r v1c1e provenant 
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Systeme mecanique 
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Al1mentat1on en chaleur 
vers la maison 
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~A 
~ Vent11ateur 

d'evacuation 
et de recuperat1on 
de la chaleur 
de la thermopompe 
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Au cours de la troisieme renovation, on a enlev6 la 
t6le d'aluminium et on l'a remplac6e par un rev!te
ment de sol en bouleau prefini. Tous les murs in
~rieurs ont 6~ repeints au latex. 

Le rangement situe l 1'6tage etait originalement une 
chambre l lambris de pin. On a enleve les lambris 
dans le but d'en faire une piece propre, mais la reno
vation fut eventuellement abandonnte et on a effec
tivement scelle ceue piece du reste de la maison. 

RENSEIGNEMENTS ANECDOTIQUES 

La plupart des ttavaux ont 6te effectuts par le pro
pri6taire. 

COOTS 

Couts tot.aux : 

Couts des elements speciaux 

Thennopompe : 

C.analisation de chauffage et de 
ventilation : 

pl us Ji; 50 ()()() $ 

11000 $ 

5000$ 

Systeme de filtration en plusieurs 6tapes : 5 000 $ 

Etude de cas no 9 

EVALUATION DE L'OCCUPANTE 

Les renovations ont reduit substantiellement les 
symptOmes de Barbara. 

COMMENT AIRE 

Le filtre electrostatique est une source d'ozone qui 
powrait IOUtefois 8tre C~ par les fi.ltres au Char

bon active et l l'alumine/pennanganate. On pourrait 
aussi adoptez un fi.ltre electrostatique passif ne produ
isant pas d'ozone, mais ii ne serait si efficace pour 
l'elimination de la poussiere. 
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ETUDE DE CAS NO 9 

TABLEAU DES MATERIAUX DE CONSTRUCTION ET DES PRODUITS 

MA TERIAUX/PRODUITS ENDROITS D'UI'ILISA TION COMMENT AIRES 

1.01RA VAIL AU CHANTIFR 

2.0BtfoN 

3.0 MA<;ONNERIE 

4.0METAUX 
4.1 Revetement d'aluminium a dos de Revetement extCrieur Existant 

mousse 

5.0 BOIS ET PLASTIQUES 
5.1 Revetement de sol en bois Chambre, salle de travail 

durprefini 

6.0 ISOLATION A LA CHALEUR 
ET A L'HUMIDITE 

6.1 Laizes de fibre de verre Murs, plafond Existantes 
6.2 Feuille de polyethylene Pare-vapeur dans Jes murs Existantes 

7.0 F°ENtTRES ET PORTES 
7.1 Fenetres en pin, placage de vinyle ExtCrieur Existant (pose en 1976) 
7 .2 Portes m acier isolees ExtCrieur Existants 
7 .3 Portes en noyer massif lnterieur Existant (pose en 1976) 

8.0 FINITION 
8.1 Treillis et enduit de plitre Murs et plafonds (la plupart des pi=s) 
8.2 Panneaux de bouleau prefinis Murs des chambrcs 
8.3 Linolewn Planchers (la plupart des pi=s) 
8.4 Revetcment de sol C'Jl bois dur Plancher des chambres et de la salle de 

prefini travail 
8.5 Peinture au 1111ex Murs et plafonds 

9.0S~ 
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ETUDE DE CAS NO 10 

ENDROIT : LE QUEBEC URBAIN 

QUAUTE DE L'AIR AMBIANT EXTERIEUR : 
MOYENNE 

INTRODUCTION 

Juliane souffrait de malaise reli6s a l'environnement 
depuis l'Age de dix ans. Elle 6tait sensible aux 
agents suivants : poussi~ domestique, pollens (ar
bres, ambrosiacees, verge d'or), moisissures, cham
pignons, resines de bois, pollution atmospherique 
urbaine et industrielle, gaz naturel, peinture, mo
quette et tapis, plastiques, nettoyants m6nagers, par
fums, et fum6e de cigarette. Sa maladie se manifeste 
ainsi : ganglions tum6fi6s, perte de concentration, 
perte de contrOle musculaire, rephalees violentes, 
hallucinations auditives et visuelles, enflure du vis
age et des mains, abces ¢riodontiques, palpitations 
cardiaques, et douleurs gastro-intestinales. Elle hab
ite depuis 1983 un appartement dans une tour d'habi
tation en milieu urbain. E.n 1984, un 6cologiste 
clinicien a diagnostiqu6 chez Juliane des allergies et 
sensibilites multiples. Depuis lors, elle a modifi6 
son appartement pour en 6liminer les irritants. 

PRINCIPES DE BASE ET SOMMAIRE DE LA 
CONSTRUCTION 

Au moment du diagnostic d'hypersensibilite a l'envi
ronnement, Juliane a quitte un appartement <Jriente 
au noni pour un logement de 56 m2 (600 pi2) don-

94 

Etude de c;as no 10 

nant au sud, dans le meme immeuble. Le change
ment d'orientation a eu un effet positif sur sa sante. 
Elle a dtbarrasse l'appartement de tout materiau sauf 
le bois, la laine, le Coton, le verre, le m6tal, etc. 
qu'elle pouvait tol~er. On a d6couvert a un moment 
qu'il y avait de la moisissure sous le carrelage de la 
sane de bains. On a alors enlev6 les vieux carreaux, 
et pos6 le nouveau carrelage sur un panneau d'appui 
en b6ton au moyen de mortier sans additifs. On a 
plac6 Wle feuille de plastique a la surface du sol des 
plantes d'interieur pour emp&:her que ne s'en 
6chappe de la moisissure. Tous les meubles sont de 
bois massif bien vieilli. L'appartement est a6re 
chaque jour Wle fois tenniOOe la grosse circulation 
automobile et ferroviaire. On a scell6 tous les regis
b'es a air chaud et laiss6 ouvert le retour d'air froid. 

RENSEIGNEMENTS ANECDOTIQUES 

C'est Juliane qui a d6fray6 toutes les modifications a 
son appartement, qui doit rester extremement propre 
pour !tre tolmble. L 'attiwde g6oorale du pro
pri6taire devant les difficultes de Juliane a 6te peu 
coo¢rative. 

COOTS 

Couts totaux : 2500$ 

EVALUATION DE L'OCCUPANTE 

Les modifications apportees a l'appartement ont cre6 
un abri clans la ville, mais Juliane reve du jour ou elle 
powra enfin d6m6nager a la Campagne. 
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ETUDE DE CAS NO 10 

TABLEAU DES MATERIAUX DE CONSTRUCTION ET DES PRODUITS 

MA TERIAUXIPRODUITS ENDROITS D'UTILISA TION COMMENT AIRES 

1.0 TRA V All.. AU CHANTIFR 

2.0BEroN 

3.0 MAyONNERIE 

4.0METAUX 

5.0 BOIS Er PLASTIQUES 

6.0 ISOLATION A LA CHALEUR 
Er A L'HUMIDITE 

7.0 ~TRES ET PORTES 

8.0 FINITION 
8.1 Carreaux de C.Cramique Salle de bains Poses sur 1lll panneau d 'appui en beton 

au moyen de mortier ct de coulis sans 
additifs 

8.2 Peinture email Toutes les surfaces Peinture email de marque « Llvos » 

9.0 SPOCIAUTEs 

10.0 MATERIEL 

11.0 AMEUBLEMENT 
11. l Sieges et table en bois vieilli SCjour Scell~ au bouche-pores 

4< Crystal Aire » 

12.0 CONSTRUCTION SPEclALE 

13.0 MEcANIQUE (CHAUFFAGE 
Er VENTILATION) 

14.0 8...ECTRICITE 

15.0 PLOMBF.RIE 
15.1 Distillateur d'c:au Cuisine Distillation de toute l 'cau de boisson ct 

dccuisson 

95 
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Vue exterieure de l'immeuble d'appartements 

I nterieur 
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Vetements ranges dans des sacs de plastique 
poses dans des paniers metalliques 
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Plan 
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AUTRES CAS INTERESSANTS 

Manitoba rural 

Anne a souff ert de reactions allergiques graves pen
dant vingt ans avant de docouvrir qu'elles etait 
caus00s par J'exposition a J'environnement Elle a 
reussi a trouver une maison qui, de son propre avis, 
Jui a pennis de survivre. 

La maison, construite en 1910 et dont la demi~ 
renovation remontait a 1950, ~t d'epicea 
(charpente, murs interieurs, et bardage) et entiere
ment isolee a la laine de pierre, sans fibre de verre a 
laquelle Anne est tres sensible. On a deplace la mai
son de 50 km vers un terrain en Saskatchewan ou 
l'attendait une nouvelle fondation. On a installe un 
systeme de radiateurs en Conte fonctionnant a l'elec
tricite (originalement au chaibon), et change certains 
planchers. La sante d'Anne s'est amelioree, mais 
deux ans plus tard, le forage de puits de petrole a 
moins d'un mille de sa maison l'ont fon:ee a la 
deplacer encore une fois, cette fois de 250 km, vers 
son emplacement actuel. 

Au cours des dernieres annees, malheureusement, 
Anne a ete gravement affectee par la fumee prove
nant des feux de forets et du dechaumage des 
champs de ble. 

Manitoba rural 

La maison de Gordon est d'un etage et demi pose sur 
une dalle de beton isolee. La charpente est d'epicea 
et de peuplier, et le bardage et Jes murs sont en 
tpicea On a pose un pare-vapeur de polyethylene 
contre les murs interieurs. D n 'y a aucune peinture, 
l'huile de lin cuite ayant ~ le seul materiau de fini
tion. L'isolation d'une epaisseur de dix pouces est 
cornposee de copeaux d'epicea provenant d'une 
scierie locale, meles a de la chaux pour decourager 
rongeurs et insectes. Des conduites d'eau chaude, in-
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tegrees au sol de beton sans additifs, distribuent la 
chaleur produite par un calorifere au bois situe dans 

une piece hermetique. La maison est posee au bord 
d'un ravin pour faciliter la ventilation naturelle de 
laquelle elle depend beaucoup. De grandes fenetres 
l chassis d'aluminium ont ~ recuperees d'une ocole. 

Gordon construit sa maison lui-meme avec l'aide 
d'amis, et se sert de materiaux disponibles sur place 
et qu'il peut tolerer. 

Ontario rural 

La petite maison de campagne de Pat et Ken avail 25 
ans d'age et un vide sanitaire en terre. Pour eliminer 
le vide sanitaire ou prosperait la moisissure, on a 
hausse la maison de dix pieds, le rez-de-chaussee 
original devenant l'etage. Le sol du nouveau rez-de
chaussee est en beton pose sur une dalle de fondation 
isolee. Le chauffage est electrique a plinthes chauf
fantes et il n 'y a pas de systeme m6canique de filtra
tion d'air pan:e que Pat est sensible a la matiere des 
filtres. L'etage superieur encore inacheve a toujours 
ses murs a lambris et ses planchers de contre-plaque 
revetu de linoleum. 

Le financement de la renovation etait repani entre 
une subvention du PAREL de la SClil.., un pret du 
ministere du Logement de l'Ontario, et 25 000 $ 

provenant des fonds personnels de Pat et Ken. 

Banlleue ontarlenne 

L'asthme de Judith et Jes sensibilites de ses deux en
fants l'ont poussee a renover sa maison jumelee qui 
avait alors dix ans. On a remplace le chauffage au 
gaz par une chaudiere electrique, et incorpore au 
systeme d'air pulse l'epuration de l'air et la ventila
tion. On a enleve la moquette et scelle les deux sous
planchers de panneau d'agglomere avec quatre 
couches de bouche-pores « Crystal Aire ,. (Pace 



Chapitre 14 

Chem Industries) avant de poser le revetement de sol 
en bois massif. 

La qualite d 'air est bien meilleure, Judith respire 
mieux elle a besoin de beaucoup moins de m~ca
ments pour son asthme. 

Ontario rural 

Lorsque Evelyn s'est trouv~ gravement handicapee 
par ses sensibilites, il y a deux ans, tout ce que le 
ministere ontarien du Logement a pu l'aider a trou
ver comme logement, c'est un appartement chauffe a 
l'electricite dans une immeuble pour personnes 
ag~. Evelyn a 33 ans. 

Le ministere a fait enlever Jes tapis po~s sur le par
quet On a installe dans ia cuisine et la salle de bain 
des filtres au carbone pour ~.Jiminer le c.hlore contenu 
dans l'eau des robinets. Evelyn a achete un distil
lateur, et un epurateur d'air portatif place pres du ves
tibule chasse les odeurs provenant des autres parties 
de l'immeuble. 

L'etat de sante d'Evelyn s'est ameliore, mais elle 
considere ce logement comme temporaire jusqu'a ce 
qu'elle trouve un meilleur endroit ou vivre. 

Saskatchewan rurale 

Hurst a commence a construire sa maison ii y a 
presque trois ans. Les murs sont de composition tout 
a fait ¢iale : agglom&es de beton a l'interieur, 
pare-vapeur en feuille d'aluminium, poteaux de 
metal de six pouces, treillis de metal et stuc. Le sol 
est revetu de carreaux de ceramique pos~ dans le ci
ment sur une dalle de beton. Des conduits d'eau 
chaude encastres dans le ciment distribuent la 
chaleur produite par une chaudiere electrique. Les 
comptoirs sont de beton revetu de carreaux de 
c&amique. 

Autres cas interessants 

Les mtthodes de construction adopt~s par Hurst ont 
beaucoup ameliore son etat de sante, et il pense finir 

Jes murs avec des materiaux plus conventionnels 
comme le « gyproc » et la peinture. 

Ontario urbaln 

La fille de George est depuis cinq mois au Environ
mental Health Centre du Texas. Elle vit dans une 
caravane sp6cialement construite de ceramique sur 
acier. La caravane est actuellement clans un pare au 
Texas, mais sa famille a l'intention de la demenager 
au Canada. 

Alberta rural 

En passant beaucoup de temps en dehors de l'ecole, 
Sue a reussi a rester en assez bonne sante pour en
seigner; mais !'air interieur de l'ecole la derange et 
lorsque le temps le permet, Sue, qui a fait peu de 
modifications a sa maison, dort dans une caravane 
dans sa cour. Elle ouvre les quatre fenetres de la 
caravane pour avoir la meilleure exposition possible 
a l'air exterieur. 

Alberta rural 

Apres des renovations rendues necessaires par l 'hy
persensibilite de sa famille a l'environnement, Hans 
a aide plusieurs autres personnes dans la meme situ
ation a planifier et realiser des renovations. n plani
fie actuellement la construction d'un collectif 
d'habitation comprenant des logements a air pur 
pour sa famille et pour mise en vente. Ses plans in
cluent un lotissement de 160 acres ecologiquement 
sain, et des directives environnementales ~veres. 
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CHAPITRE 15 •.. CHOISIR 
UN ENDROIT 

Les aitttes les plus importants du choix d'un terrain 
a construire sont en gtooral le prix et I' emplacement, 
mais les personnes hypersensibles a l'environnement 
doivent egalement tenir compte de la qualitt de l'air 
ambiant. La plupart ~ident de quitter la ville pour 
la campagne l<rsqu'ils ~vrent leurs probl~es; 
ii est habituellement vrai que l'air est meilleur a la 
campagne, mais ii y a des compromis. L'air de la 
campagne est souvent charge de pollens de moisis
sures, de fumee de bois et de pulverisations agri
coles. La distance est aussi plus longue pour se 
rendre aux hOpitaux, tcoles, biblio~ues et endroits 
de travail. Certaines banlieues sont proches de 
chemintes d'usine. 

Si I' on choisit un terrain nu, il faut bien examiner les 
questions d'a~. d'eau, d'egout, de drainage et 
d'electricitt, et le zonage de la propriete doit permet
tre l'usage que l'on veut en faire. En ville, il est bon 
d'evaluer l'eau municipale en demandant aux serv
ices publics un rapport sur la qualite de l'eau. Bien 
que plusieurs personnes utilisent un appareil d'epura
tion pour traiter leur eau de boisson et de cuisson, la 
qualitt de l'eau distribute demeure un facteur impor
tant. A la campagne, on peut s'infonner aupres des 
voisins sur les dossiers relatifs aux puits, et consulter 
le bureau d'hygiene publique au sujet de la qualite de 
l'eau. Le terrain devra subir des tests d'infi.Jtration 
selon les reglements provinciaux d'hygiene pub
lique, pour s'assurer de la capacitt d'evacuation des 
eaux-vannes. On s'informera a la societt d'elec
tricitt sur l'accessibilitt et le colit d'un branchement. 

En plus de ces questions fondamentales, plusieurs 
autres aspects du choix d'un terrain ntcessitent des 
recherches, entre autres : 

- Changements prevus de zonage susceptibles d'en
trainer de nouveaux dtveloppements, des industries, 
ou une autoroute. 
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- Orientation geoorale du vent et sources de pollution 
atmospheriques situees « en amont ». 

- Proximitt de routes principales et d'autoroutes. 

- Utilisation de produits chimiques agricoles dans les 
environs. 

- Pulvmsations sur les bas-cOtts du chemin de servi
tude de passage. 

- Utilisation de sel et d'huile bitumineuse sur les routes. 

- Proximitt de canalisations principales de gaz et de 
lignes a haute tension. 

- Proximite d'arbres et de buissons a emission elevee 
de pollen OU a odeur forte (par ex. foret de pins OU de 
cMres). 

- Densitt de la vegetation autour de l'emplacement a 
batir, et ventilation naturelle moyenne. 

- Voisins briilant du bois. 

- Proximite de terres basses pres d'etangs, lacs et 
marecages. 

Voila qui peut sembler une tache ardue, mais nom
breux sont ceux qui s'en sont acquittts et ont reussi a 
ttouver une propriett qui leur convient a merveille. 

CHOISIR UNE MAISON DEJA CONSTRUITE 

En choisissant une maison a louer, acheter ou 
renover, l'lge de l'immeuble est un guide utile. Sauf 
pour les immeubles recemment renoves et les vieilles 
batisses endommagees par l'humiditt au cours des 
anntes, les immeubles plus vieux contiennent moins 
de ces mattriaux associts a l'hypersensibilitt a l'en
vironnement. Cela ne veut malheureusement pas 
dire que vieux est toujours synonyme de meilleur. 
Les vieilles maisons ont souvent des caves mal 
drainCes et peuvent contenir des moisissures en abon
dance, et meme de la pourriture dans les murs et les 
plafonds. C'est particulierement le cas des pieces ou 
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l'humidite est imponante telles que salles de bains, 
buanderie ou cuisine. 

n faut savoir que les regions sans bon cycle 
d'~hement, par exemple Jes climats maritimes, 
soot plus susceptibles aux probl~es de moisissme. 
Pour le drainage, Jes conditions locales du sol et la 
dtnivellation soot aussi des facteurs tres importants. 
Dans toutes Jes vieilles fondations de ma~erie ou 
de btton, l'humidite capillaire s'eleve du sol mouille 
et favorise la croissance de moisissures. C'est pour
quoi l'on pre~re souvent les immeubles a fondation 
de dalle sur sol aplani ou batis sur une pente pennet
tant le drainage nature! du sous-sol. ll est possible 
de bien assecher, ventiler et isoler les sous-sols de 
certains vieux immeubles pour les rendre tout a fait 
acceptables, mais c'est une operation qui n'est possi
ble que dans des circonstances propices et qui de
mande beaucoup de soin. 

Beaucoup de vieilles maisons ont egalement ete 
isolees apres la construction, ce qui dans certains cas 
peut augmenter la pollution de l 'air ou les degats de 
la moisissure. Une personne hypersensible a l'envi
ronnement ferait bien d'hesiter ~ choisir une maison 
isol6e l la mousse d'ura-fonnaldchydc, ou mSme 
ayant dtjll contenu de la MIUF enlevee par la suite, 
puisqu'en general ii ne peut pas etre prouve l l'en
tiere satisfaction des interesses que toute la MIUF a 
bien ete eliminee. n ya des cas OU la pollution resi
dentielle provenant des gaz de MIUF ou des moisis
sures connexes est assez elevee pour eventuellement 
entrainer OU aggraver J 'hypersensibilite. Il est main
tenant prouve que les isolants en vrac, telle la cellu
lose dtchiquetee souvent ajoutee aux murs et aux 
plafonds des vieux immeubles, soot nuisibles aux 
personnes hypersensibles l l'environnement, parce 
que de petites quantites de matiere s'infiltrent dans 
l'immeuble l travers les fentes, les prises de courant, 
etc. L'isolation apres coup peut aussi entrainer des 
dCgAts cau~ par l'humidite emprisonnee dans les 
murs et Jes plafonds, lorsque l'air chaud et humide 
fuit par Jes fentes des finitions interieures et se con
dense dans l'isolation. II est ironique que les im
meubles sans isolation soienl souvent les plus secs 
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du fait que I' air peut passer librement entre les inter
stices. 

Un autre probleme des vieux immeubles est qu' ils 
contiennent souvent de plus grandes quantites de 
materiaux bitumineux dont emanent des odeurs in
tolerables aux personnes hypersensibles a l'environ
nemenL Cela vient frequemment de multiples 
couches de bardeaux, de papier-goudron ou de pan
neaux de revetement goudronnes SOUS le bardage, OU 

de mastics utilises pour reparer OU prevenir les 
dCgAts de I'humidite. C'est pourquoi on privilegie 
Jes toitures de metal. 

Panni les autres materiaux susceptibles de causer des 
problemes dans les maisons deja construite, ii y a le 
panneau de particules, les contre-plaques et les lam

bris de bois granule prefinis. On ne doit pas les re
jeter de fa~on arbitraire, mais chacun doit en faire 
l'essai pour verifier ses reactions, puisque dans cer
tains cas ces materiaux peuvent etre assez bien 
scelles pour eviter IOute emission de gaz, et ne 
presenter aucun probleme grave. Enfin, un vieil im
meuble peut avoir survecu a un incendie et dans ce 
cas, meme repare et rendu presentable, ii pourra 
causer der problemes ~rieux a la personne sensihle 
aux produits de la combustion. 

Les immeubles plus recents, construits scion des nor
mes d'etancheite a l'air, offrent des avantages mar
ques aux personnes hypersensibles a 
l'environncment, a cause de }'absence probable de 

problemes d'humidi~ dans la structure et parce que 
Jes memes techniques de coupe-tirage qui empechent 
les dCgAts d'humidite emp&:hent aussi J'entree des 
gaz et de la poussiere contenus dans les cavites des 
murs et des plafonds. C'est particulierement le cas si 
la construction est a base de materiaux a faible ~mis
sion choisis avec soin, et s'il ya un bon sys~e de 
ventilation. D faut insister sur le fait qu 'une mau
vaise qualite d'air ne provient pas d'une construction 
trop etanche, mais seulement d'une ventilation 
inadequate et de materiaux mal choisis. 
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Le chauffage d'une maison ~~ construite est aussi 
important l consi~rer. De nombreux participants a 
l'enqu!te on ~ide de changer de systeme de chauff
age durant la renovation, pour adopter des appareils 
~lectriques l basse tem¢rature qui ne « grillent » 

pas la poussi~re. 

Lorsque l'on cherche un appartement, il faut ac
corder beaucoup d'attention a la ventilation et au 
sys~me de chau.ffage de l'immeuble, de meme 
qu'aux finitions interieures. Dans certains apparte
ments, l'effet de cheminee cr6e des probl~es d'en
~ d'air provenant des couloirs ou des garages de 
stationnement; c'est s¢cialement le cas des apparte
ments situes dans la partie su¢rieure de l'immeuble. 
Dans d'autres cas, Jes rainures pour tuyaux et les fen
tes sous les plinthes permettent des fuites d'air con
siderables en provenance des logements adjacents. 
Cet air peut amener parfurns, fumee de tabac, cos
metiques parfurnes et pesticides dans l'appartement. 
Nombreux aussi sont les appartements sans venti
lateur aspirant convenable dans la cuisine et la salle 
de bains. 

On peut parfois remedier aux probl~es d'un appar
tement en particulier en prenant des mesures comme 
Jes suivantes : sceller les fentes et les rainures pour 
tuyaux de fa~n l empecher l'entree des odeurs; in
staller aux feootres des appareils de recu¢ration de 
chaleur pour am~liorer la ventilation et contrer 1 'effet 
de cheminee; au bas des portes, utiliser des coupe
froid en lissu rembourre pour minimiser I 'infiltration 
de l'air des couloirs. 

Pour vivre en s6cwite dans un immeuble l loge
ments multiples, wie personne hypersensible peut de
voir mettre en oeuvre ses aptitudes de 
communication et se faire le moteur d'un mouve
ment visant des methodes integrees d'enraiement des 
parasites. Heureusement, Jes m~thodes d'etancheite 
r6duisant au minimum l'infiltration d'air pollue 
provenant d'autres appartements emp&hent aussi la 
propagation des insectes dans un immeuble. La per
sonne hypersensible pourra egalement se voir 
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obligee de prendre l'initiative de pousser le person
nel d'entretien a eviter les nettoyants volatils forts et 
les vaporisateurs dans Jes couloirs, entrees, ascen
seurs, buanderies et vide-ordures. 

OBTENIR DES CONSEILS 

Dans certaines regions du pays, il y a maintenant des 
conseillers en construction au service des personnes 
hypersensibles l l'environnement. Ces conseillers 
ont souvent l'ex¢rience personnelle clirecte de l'hy
persensibilite et peuvent avoir ~tudie et travaille clans 
des domaines aussi divers que la science du bati
ment, la construction, le genie, la chimie, la phy
sique, la ventilation, et l'efficience energetique. 
Dans l'etat actuel des choses, il se peut que les avis 
offerts varient considerablement et qu'il faille aller a 
plusieurs sources d'infonnation avant de proceder 
aux tests finals visant a confirmer le choix des meth
odes convenant le mieux a telles sensibilites ou a 
telles circonstances. II est possible que le chapitre lo
cal de l' Association pour les allergies et la sante envi
ronnementale soit en mesure de fournir une liste de 
conseillers. 

CHOISIR UN ARCHITECTE ET UN 
ENTREPRENEUR 

la selection de J'architecte OU de I' entrepreneur d'un 
projet devant repondre aux besoins d'une personne 
hypersensible a l'environnement n'est pas ues dif
ferente de celle de tout autre professionnel, mais elle 
peut !tre beaucoup plus rigoureuse. II est sage de 
visiter certains travaux acheves d'une firme ct de par
ter l d'anciens clients. Dest sage aussi de verifier le 
statut de I' entrepreneur dans le programme provin
cial de garantie-habitation; ils ne participent pas tous 
a ce programme, surtout Jes entrepreneurs en renova
tion, mais l'affiliation assure au consommateur une 
certaine mesure de protection. 
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Il ne faut pas oublier que la conception et la construc
tion de logement pour personnes hypersensibles a 
l'environnement soot souvent pour l'architecte 
comme pour l'entrepreneur des dtfis de taille, sus
ceptibles d'eprouver smeusement leurs capacites 
d'organisation. La plupart d'entre eux ont peu l'ex
ptrience de ce type sp&:ial de projet et devront effec
bJer des recherches, s'appuyer sur des conseillers 
sp&:ialists, et exiger des choses hors de l'ordinaire 
extraordinaires de la main d'oeuvre ¢ialis6e et de 
leurs foumisseurs. 11 faudra, par exemple, examiner 
l fond chaque article utilise sur le chantier, du beton 
des fondationsjusqu'au coupe-froid des fen!tres, 
pour s'assurer qu'il n'est pas source possible de pol
lution de l'air inttrieur. n se peut qu'on interdise de 
fumer sur le chantier, et tout remplacement d'un 
materiau approuve doit etre etudie par le client dont 
les besoins sp&:iaux de sante dicteront la plupart des 
decisions. 

Devant les complexites supplementaires qu'implique 
un projet de ce type, on pourra etre tente de se faire 
soi-meme architecte et entrepreneur general. Cela 
peut reussir, mais beaucoup s'ape~oivent qu'ils man
quent d' experience dans la conception et n' ont pas 
avec la main-d'oeuvre ¢.ialisee la relation de tra
vail necessaire a la realisation fructueuse el 
economique d'un projet 

Il est important de se rappeler, enfin, que toute rela
tion entre un client et son concepteur/entrepreneur, 
meme la plus hannonieuse, traversera probablement 
des moments difficiles avant l'achevement du projet, 
et que ces moments sont encore plus inevitables avec 
des exigences supplementaires et la necessitt d'une 
surveillance sp&:iale. · 
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Au moment de choisir un architecte ou un entrepre
neur, on devrait garder a l'esprit, entre autres 
criiQes, les points suivants : 

- Choisir le plus de materiaux possible pendant la 
conception afin de reduire les changements en cours 
de construction, cooteux et eprouvants. 

- Etablir des sp&:ifications precises et detailloos, et les 
respecter rigoureusement. Tout changement ou sub
stiwtion doit etre approuve par le client. 

- S 'attendre a ce que l' architecte et l 'entrepreneur rem
plissent parfaitement leurs obligations contrac
welles, sans plus. Ils n'ont pas a repondre de la sante 
du client 

- 11 peut etre difficile de trouver des gens ayant de 
I' experience aupres des personnes hypersensibles a 
i'e11vilo1111e111e11i., mais ks conccpreurs ei 1es entre
preneurs experimentes en construction econergique 
sont souvent mieux prepares a comprendre Jes tech
niques sp&:iales de construction et le controle de 
qualite rigoureux qu'exige la reussite d'un projet « 
air pur ». 

Le demier chapitre fait !'examen complet des meth
odes de contrOle de la qualite de l'air interieur, et 
donnera au le.cteur une image plus claire de la com
prehension detailloo que devront acquerir archite.ctes 
et entrepreneurs. 
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CHAPITRE 16 ... CONTR6LE DE LA 
QUALITE DE L' AIR INTERIEUR 

METHODES GENERALES 

D y a plusieurs m~es de contrOle de la qualite de 
l'air interieur. Elles consistent toujours a affaiblir 
les sources de pollution tout en ameliorant la ventila
tion ou la filtration. 

LUTTE I PREVENTION CONTRE LES 
SOURCES DE POLLUTION 

La premiere et la meilleure <16fense contre les 
problemes de qualite d'air, c'est le controle minu
tieux des matieres et produits util~s dans la maison. 
La pollution de l'air interieur provenant en partie des 
matmaux eux-m~es. le contrOle des sources de pol
lution commence au moment de la construction; par 
exemple, en utilisant du bois massif ou du contre
plaqoo plutOt que des panneaux d'agglomere, on 
reduit les sources de fonnald6hyde. Nombreux soot 
cependant les polluants de l'air ambiant introduits a 
la longue dans la maison par les gens et leurs ac
tivites. Les meubles et Jes polis a plancher, par ex
emple, et d'autres produits de consommation 
peuvent contenir de la formaldehyde. 

VENTILATION 

Tous les immeubles doivent !tre ventiles pour diluer 
et enlever les polluants en suspension provenant des 
sources suivantes : respiration, cuisine, lavage et net
toyage, materiaux de construction et de finition, et 

ameublemenL La ventilation ne peut pas remplacer 
l'affaib~ment des sources de pollution de l'air in
terieur, mais elle est necessaire au maintien d'une 
bonne qualite d'air et de confort. La ventilation peut 
se faire par les fe~tres ouvertes, au moyen de venti
lateurs, ou en combinant Jes deux, mais la plupart 
des scientifiques du batiment s'accordent a dire que 
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les fenetres ouvertes seules n'offrent pas une ventila
tion satisfaisante, particulierement dans les climats 
froids oil elles peuvent etre cause d'un serieux incon
fort. L 'utilisation de ventilateurs assure une qualite 
d'air certaine et peut aussi pennettre des economies 
d'energie si l'on installe un VRT. 

Seton la plupart des gens qui renovent pour des rai
sons de sante, ii faut au minimum une serie de venti
lateurs aspirants poses dans des endroits strategiques 
comme les cuisines et Jes salles de bains si l'on veut 
eliminer Jes polluants atmospheriques directement a 
la source. Une solution plus elaboree consiste a in
staller un systeme complet de ventilateur-recupera
teur thennique qui apporte I' air frais dans tout.es les 
pieces au moyen de conduits, et evacue l'air vicie 
des salles de bains, cuisines et placards. 

EPURATION DE L' AIR 

On trouve du materiel special~ d'epuration, qui 
peut « adsorber » ou saisir et neutraliser chimique
ment Jes polluants atmospheriques. Le type le plus 
courant use de filtres au charbon de bois actif, pou
vant capter Jes odeurs emanant des materiaux de con
struction, de la cuisine et d'autres sources. D'autres 
types font appel a l'alumine, au permanganate de po
tassium et a d'autres substances chimiques pour cap
ter et neutraliser (par oxydation) les gaz clifficiles a 
saisir au moyen du charbon de bois. 

ISOLEMENT 

Certains articles contribuant a la contamination de 
l'air ambiant peuvent !tre isoles de l'air de la maison 
en Jes enf ermant dans des pieces speciales ou en leur 
donnant une ventilation speciale. Une chaudiere au 
gaz OU a J'huiJe pourra par exernpJe 8tre installee 
dans un chaufferie separee du reste de la maison, de 
fa~n a prevenir Jes fuites de combustible et l'infiltra
tion par inadvertance de gaz brllles. Un placard 
special a ventilation separee peul etre amenage pour 
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l'a6ration des vetements nettoyts A sec OU de 
materiels fraichement imprimtes degageant une forte 
odeur d'encre. 

CONFINEMENT 

nest difficile d'eviter certains matbiaux de construc
tion ou definition et certains articles d'ameublement 
~euant des contaminants dans l'air ambiant Les 
produits de menuiserie et d'eMnisterie, par exemple, 
contiennent presque toujo~ du panneau d'ag
glomtre dont ~anent de petites quantites de gaz de 
fonnaldehyde. On peut reduire ces tmissions en 
scellant les produits au moyen de placage et de 

vemis ¢iaux (aux angles en particulier) et en 
bouchant tousles trous. C'est une methode peu 
coliteuse qui s'est revelte assez efficace lors d'essais 
sur certains materiaux en laboratoire et sur le terrain. 
Le confinement n'&ant pas tout a fait siir, ce n'est 

pas une methode privilegiee dans le cas des person
nes hypersensibles A l'environnement II s'agit par
fois d'une mesure temporaire applicable, devenue 
dans certains cas solution pennanente. 

VIEILLISSEMENT OU TRAITEMENT A 
HAUTE TEMPERATURE 

Les matbiaux tels le panneau de fibres de bois ag
glomerees, la moquette, et autres produits degageant 
des gaz volatils soot quelquefois entreposes pour un 
certain temps avant lcur installation pour penneure 
la liMration d'une partie de leurs polluants poten
tiels, mais cette precaution est generalement insuff
isante pour les personnes hypersensibles A 
l'environnement D'autres finitions comme Jes pein
twes et vemis soot parfois soumises, apres leur appli
cation, A un traitement de quelques sernaines 
consistant A elever la temperature et le degre de venti
lation dans la maison. On se sert egalement de 
lampes infrarouges et de radiateurs portatifs A cet ef
fet 
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MESURES PREVENTIVES PARTICULll~RES 

HUMIDITE 

La tradition ne ~it pas l'humidite comme un pol
luant, et pourtant c'est elle que mentionne d'abord 
toute discussion de la lutte anti-contaminants. La 
vapeur d'eau vient de la cuisine, du lavage, de la res
piration, des materiaux de construction et du sous-sol 
du terrain. Elle se repand rapidement dans la maison 
dont elle augmente J'humidite. Une humidite exces
sive favorise la croissance et la survie de cham
pignons allergenes, d'acariens et d'autres 
micro-organismes. Elle accentue egalement le 
degagement de certains gaz volatils comme la for
maldehyde emanant des produits de bois presse. 

Lorsque l'humidite est trop grande (RH superieur a 
60 % ), les champignons allergenes poussent facile
ment a peu pres panout, bacteries et virus liberes par 
les etemuements et la respiration survivent plus 
longtemps et infectent plus aisement les autres, et la 
croissance des acariens s'intensifie. Voici les indi
ces les plus commons de problemes d'humidite: con
den.~tion sur les fenetres; humidite persistante dans 
les sous-sols, placards et salles de bains; et odeurs et 
taches de moisi. L'exces d'humidite peut entrainer 
des degAts ?l l'immeuble, en particulier autour des 
fenetres et des baignoires, et dans les interstices de 
l'isolation si l'air humide y pen~tre et s'y condense. 

L'humidite stationnaire que contiennent climatiseurs, 
humidificate~ et deshumidificateurs peut aussi 
propager les moisissures et les bacteries nuisibles. 

Le principal moyen de combattre l'humidite exces
sive est une ventilation suffisante, surtout !'usage 
regulier, dans les cuisines et salles de bains, de venti
lat.eurs aspirants A sortie sur l'exterieur. (Attention : 
s'il ya des fuites importantes d'air en provenance du 
sous-sol, augmenter l'~vacuation peut aggraver 
plutOt que regler les problemes d'humidite, les gaz 
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du sol riches en humidite pouvant !tre aspires a l'in
terieur. Il faut, en plus d'wie evacuation suffasante 
des zones d'humidite elevoo, wie bonne &ancMite 
en sous-sol, et wie ventilation aspirante delibtree 
hors sol). Une jauge a bon marcM, disponible en 
quincaillerie, servira a contrOler l'humidite ambiante. 
Le taux acceptable d'humidite interieure est de 30 % 

a 80 % de RH (humidite relative) en ete et de 30 % a 
55 % en hiver, mais ii vaut mieux rester entre 40 % 

et 60 % s'il ya des maladies respiratoires dans la 
maison. Dans la plupart des regions du Canada, la 
s6cheresse excessive est wi probleme grave en hiver, 
surtout pour les personnes ayant des troubles respira
toires. Cela vient des niveaux tres bas d'humidite 
contenue dans l'air exterieur par grand froid Un hu
midificateur a ultrasons, OU pose Sur Wle bouche de 
chaleur, ou meme simplement des casseroles rem
plies d'eau postes sur un radiateur, sont des moyens 
simples de croor de l'humidite. II faut s'assurer de 
suivre les mesures de precaution donnees par le fabri
cant et nettoyer regulierement les appareils pour en
rayer la croissance de moisissures, de bacteries et 
d'algues. Dans une region tres humide, un im
meuble a enveloppe etanche, l'isolation, et des clima
tiseurs OU deshumidificateurs pourront servir a 
reduire l'humidite en ete, particulierement dans les 
sous-sols. 

II y a wie certaine quantite de particules fongiques 
dans toutes les maisons, surtout dans les pieces hu
mides comme les salles de bains et les sous-sols. 
Voici des indices de problemes d'humidite: eau 
dans le sous-sol, taches de froid sur les murs et pla
fonds mal isoles, tapis et moquettes humides (surtout 
au sous-sol), ct taches de moisissure dans les plac
ards et autour des baignoires et des amioires de cui
sine. Les tapis et tissus endommages par la 
moisissure doivent etre jetes et remplaces par un 
rev!tement de sol durable, mais les pourtours de 
baignoire taches, les rideaux de douche, Jes murs et 
Jes plafonds peuvent g~mlement etre nettoyes au 
moyen d'une poudre a recurer sans decolorant. 
rinces, ct ensuite uaites regulierement au borax en so
lution pour retarder la croissance des champignons. 
On peut reduire la condensation durant les saisons 
humides en isolant bien les conduites d'eau froide, 
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surtout dans les sous-sols. Les deshumidificateurs 
peuvent alors aussi !Uc efficaces. 

FORMALDEHYDE ET AUTRES COMPOSES 
ORGANIOUES VOLATILS 

Voici les soun:es principales de fonnaldehyde dans 
la maison: panneaux d'agglomere; contre-plaque 
d'interieur et autres produits de bois colle; colles ser
vant pour attacher aux moqueues et aux rev!tements 
de sol et demurs; tissus d'ameublement; peintures; 
cires et polis. D'autres substances chimiques or
ganiques proviennent des tapis et moquettes, nettoy
ants, peintures et pesticides, et des f uites de gaz et 
d'huile. 

On ameliorera beaucoup les choses en se servant de 
contre-plaque d'exterieur, tapis et tissus d'ameuble
ment en fibres naturelles, meubles a cadre de bois 
massif ou de metal, et cires et polis choisis avec soin. 
Plusieurs fabricants offrent maintenant des gammes 
de peinture, bouche-pores, colles, nettoyants, cires, 
etc.« a faible emission», que bien des personnes hy
persensibles a l'environnement trouvent plus 
tolerables que les produits conventionnels (voir en 
appendice). On peut reduire !'exposition en usant 
d'outils de nettoyage simples: savon, vinaigre, bicar
bonate de soude, borax et soude menagere. 

Gl\Z. DE LA COMBUSTION 

Il est nettement mieux de faire la cuisine et de se 
chauffer ll l'electricite plutOt qu'au gaz dans le loge
ment d'une personne hypersensible a l'environne
menL D faut aussi wt ventilateur de cuisine a sonie 
sur I' exterieur pour aspirer les odeurs et la fumee. 

L 'epanchement de gaz brfil6s, autre cause de I' entree 
des gaz de la combustion, peut arriver lorsque de 
gros ventilaleurs ou plusieurs petits fonctioMent en 
meme temps dans WlC maison relativement etanche a 
l'air. Le vide cree par ces ventilateurs peut aspirer a 
l'interieur la fumee d'une cheminee. S'il ya des ap-
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pareils l combustion dans la maison, et qu'on use 
d'un ventilateur aspirant a haut rendement, il faut 
relacher la pression en ouvrant une fen!tre ou en 
amenageant une ouverture de renouvellement d'air 
bien conyue. Tout materiel de ventilation devrait 
etre calibre et installe par un entrepreneur specialise 
capable de s'~urer que tousles appareils sont com
patibles avec la maison. 

Un four autonettoyant liberant tous ses gaz bniles 
dans la piece au cours du nettoyage, la ventilation de 
la cuisine doit done alors fonctionner a plein. n y a 
des fours encastres l ventilateur inttgre qui les 
evacue directement 

On sait bien sar que fumer est une source de gaz no
cifs, dont certains agents canc6rigenes. Les foyers et 
poeles a bois presentent des risques semblables si la 
fumee ¢netre dans la maison. 

POLLUANTS PARTICULAIRES 

Si l'on decouvre ou s~onne la presence d'amiante 
en renovant one vieille maison, ii faut demander con
sell aux autori~s provinciales de la sante. 

L'ENLEVEMENT DE L' AMIANTE EST UNE 
AFFAIRE COMPLEXE ET DANGEREUSE 
QU'IL VAUT MIEUX LAISSER A DES 
PROFESSIONNELS 

On reduira la poussiere, surtout dans one vieille mai
son, en posant un plaf ond etanche dans le sous-sol. 
Les meubles capitonnes tels matelas et futons 
doivent ~tre tapissts hennttiquement d'un tissu 
special reduisant la fuite des fibres. Ce tissu appele 
«bani= textile • s'ach~ dans les boutiques 
specialis6es pour allergiques. Le calf eutrage et les 
sas d'entree peuvent aider l reduire I' infiltration des 
pollens. 
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La filtration de l'air interieur et l'enraiement de l'hu
midite reduisent la circulation de la poussiere. 
Quand l'air est trop sec (RH inferieur a 40 % ), la 
poussi&e se souleve aisement, pouvant causer 
s6cheresse et irritation du nez et de la gorge. II est 
facile d'int.egrer la filtration de l'air l tout sys~e 
de chauffage a air chaud, OU d'user d'epurateurs lo
caux portatif s. 

La ~molition et la construction lib&ent bien des 
poussib'es nocivcs en plus de l'anliante. ll est sage 
de portez un masque respiratoire de bonne qualitt 
(marque d'une estampille d'approbation), et d'isoler 
la zone de construction des pieces habi~s de la mai
son au moyen d'un rideau colle au mur et au plafond 
par du ruban gomme, OU d'une porte etanche. Les 
conduits de chauffage et de ventilation se trouvant 
dans la wne de construction doivent etre scenes pour 
empecher que la poussiere ne se repande dans toute 
la maison. 

L'aspirateur portatif et le plumeau tendent a soulever 
les fines particules de poussiere dans la piece, et n'at
trapent que les plus grosses qui ne seraient prob
ablement pas inhalees de toute fayon. n peut etre 
utile d'epousseter avcc un linge humidc ct d'installer 
un aspirateur central. 

CHOIX DES MATERIAUX DE 
CONSTRUCTION 

Sauf quelques cas fameux comme celui de la for
mal~hyde Mianant des produits de bois presse, ii 
est difficile de predire quelles propriet.es chimiques 
des mattriaux de construction auront un effet oogatif 
sur one personne sensible, et la fonne que prendra 
cet effet Les fabricants peuvent foumir des fiches 
techniques de securite SW' des materiaux particuliers, 
mais cette inf onnation peut &re incomprehensible au 
lectem ordinaire, et ina~uate et insuffisante pour la 
personne hypersensible. 
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Le fait qu'un matbiau soit acceptable ou non est une 
affaire individuelle qui doit se regler avec soin avant 
de le choisir et de l'utiliser. La personne hypersensi
ble doit faire l'essai du plus grand nombre possible 
de materiaux reconnus l faible Miission. II faut 
6galement appliquez l la construction ou renovation 
les mesures pertinentes de la section « contrOle de la 
quali~ de l'air ». Chaque materiau peut faire l'objet 
d'essais individuels scion des techniques appliquees 
par un m&lecin ¢ialiste, et/ou de tests personnels 
de provocation allergooique qu'un conseiller en 
6cologie peut aider l effecwer. Avant d'opter pour 
le test personnel de provocation allergenique, on 
devrait consulter un m&lecin ex¢rimen~ pour deter
miner Jes reactions possibles, la nature des risques 
encourus, et l' opportuni~ de ce genre de test « sur le 
terrain» pour la personne affec~. Les gens a hyper
sensibilite grave OU a reactions pouvant mettre leur 
vie en danger, comme l'asthme ou l'arythmie car
diaque, ne devraient pas s'exposer a des irritants po
tentiels sans Jes conseils et la surveillance directe 
d'un m&lecin. 

Dans les tests personnels de provocation aller
genique, la personne affec~ reste en contact etroit 
avec un echantillon du materiau suspect, pendant une 
¢riode assez longue pour determiner l'apparition et 
la nature de reactions negatives. L'echantillon doit 
etre assez gros et assez neuf pour permettre de bien 
simuler les conditions reelles d'exposition. Un 
echantillon de peinture, par exemple, pourra etre ap
plique a une swface sans emission comme le metal 
OU le verre, et Jais~ a vieillir pendant quelques jours, 
pour ensuite etre renifle de pres afin de detecter 
odeurs et reactions. On peut simuler une exposition 
plus longue en posant l'echantillon au bord du lit de 
la personne. 

Les matbiaux problOOies n'ont pas tous une odeur 
perceptible. Une f~on de tester Jes materiaux sus
pects inodores, en particulier les tissus, consiste a en 
mettre un petit morceau dans un bocal hermetique
ment ferme que l'on gardera l l'air chaud ou au . 
soleil toute une journee. Toute emission se concen-
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trera dans le bocal et pourra &re plus perceptible lor
squ 'on l'ouvrira. 

Un petit echantillon de tissu suspect peut 8tre fixe 
Sur la peau a l'interieur de }'avant-bras d'une per
sonne sujeue a des reactions cutan6es. Une journee 
suffit geooralement a provoquer une reaction. 

ETANCHEITE A L'AIR, VENTILATION ET 

CHAUFFAGE 

Un logement etanche est moins sujet a la contamina
tion par l'air ex~eur s'infiltrant dans les interstices 
de la construction et se chargeant de gaz et de par
ticules de produits comme l'isolant, le contre-plaque, 
le bois et le papier goudronne. II est egalement 
moins sujet aux attaques invisibles de l 'humidite qui 
peuvent se produire lorsque de I' air chaud ¢netre 
dans les cavites isolees. II est aussi plus econergique 
et mains affecte par le vent et les elements que ne 
l'est un logement conventionnel. 

Un logement etanche peut aussi 8tre moins sujet a la 
contamination par les polluants en suspension dans 
l'air ambiant. Dans une situation de pollution elevee 
(par ex. arriv6e directe de la fumee d'une cheminee 
voisine, une alerte a la pollution, une mouffette qui 
passe, un train qui deraille, etc.), une maison bien 
etanche peut aussi offrir des avantages, puisque l'on 
peut arreter la ventilation durant l'evenement pol
luant, et la structure bien scellee est une protection 
bien plus efficace contre les polluants que ne l'est 
une construction conventionnelle plus fuyante. Une 
conception interieure a basse pollution peut pro
longer le temps durant lequel on peut laisser les 
events fermes en toute ~wi~. De plus, si le 
systeme de ventilation fll.tre l'air d'admission, la mai
son etanche pourra moins subir l'effet de la pollution 
de l'air ambiant le reste du temps. 
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Renclre une maison ~he. cela exige une attention 
minutieuse aux details. Les points de fuite comme 
les cadres de portes et de fenetres et Jes sorties d'elec
tricite et de plomberie dans les murs et les plafonds 
isoles, doivent !tre meticuleusement scenes au mo
yen de gamitures, rubans ou calfatages toleres par la 
personne hypersensible. Le sys~me a cloison ~he 
~he (voir l'appendice Il) est tres utilise par Jes 
consuucteurs pour rendre ~hes Jes maisons con
struites en cloison ~he. Il faut noter cependant que 
le sys~me utilise nonnalement des gamihlres et cal
fatages de nooprene, qui ne sont pas toleres par Jes 
personnes sensibles aux produits chimiques. Le 
sys~me peut etre plus tolerable si l'on utilise des gar
nitures d'urethane, du calfatage de silicone simple, et 
du ruban gomme metallise. 

Dans Jes cas oil le simple platre est pref ere a la cloi
son ~he. on minimise la penetration des finitions 
au moyen d'un caniveau ou conduit sptcuu amenage 
sur la surface inteme du mur, pour les fils ~lectriques 
ou la plomberie. 11 est evidemment essentiel, dans 
Jes constructions ou renovations ~hes, de dis
poser d'une ventilation suffisante pour assurer l'ar
rivee d'air exterieur en quailtite voulue dans tousles 
espaces d'habitation. 

INTEGRATION DU CHAUFFAGE ET DE LA 
VENTILATION 

Il faut que Jes sys~es de chauffage et de ventila
tion d'une maison soient compatibles et complemen
taires. Avec un chauffage a air pulse, par exemple, 
l'air de ventilation peut passer par les CC?Dduits exis
lants. Dans les maisons a air pur, la conception et 
I' integration du chauffage et de la ventilation peu
vent parfois !tre plus complexe et necessiter la con
sultation d'expezts. 
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METHODES DE VENTILATION 

Ventilation natlD'elle Cfenetres ouvertes) 

Avantages: 

- Simple et comprehensible. 
- Aucun coOt d'installation. 

Desavantages : 

- Manque de confort. 
- Perte d'energie considerable. 
- Distribution ~gale de l'air de ventilation. 
- Le degre de ventilation depend des variations 

climatiques. 

Sys~me d'evacuation locale (ventilateurs aspirants 
conventionnels de salle de bains, de cuisine et de 
buanderie, a sortie directc Sur ]'cxt.Cricur) : 

Avantages : 

- Methode bon marcM d'evacuation. 
- Simple et comprehensible. 
- :Elimination effective des aerocomaminants a 

la source. 

Desavantages : 

- La contre-pression causee par le fonctionnement 
de ventilateurs a haul rendement peut affecter les 
cheminees, l'entree de radon et les autres 
appareils de ventilation. 

- Peut !tre bruyant. 
-Aucune recuperation d'energie. 
- Ne garantit pas une ventilation confortable. 
- N'est pas utili~ reguli~rement 
- Appareils habituellement pas assez robustes 

pour un fonctionnement continu. 
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Sys@me central d'evacuation (ventilateur aspirant en 
position centrale avec conduits dans Jes salles de 
bains, la cuisine et Jes chambres. Voir fig. 6.1 et 
6.2): 

Avantage.s: 

- Beaucoup moins bruyant que des ventilateurs 
individuels. 

- ContrOJe automatique facile. 
- Systeme simpJe, siJencieux et efficace. 
- Moins cher a installer qu'un systeme VRT. 
- Disttibution d'air frais geooraJement 

meilleure qu'avec des ventilateurs individuels. 
- Possibilite d'adjoindre une thennopompe pour 

la recu¢ration de chaleur. 

Desavantage.s : 

- Ne chauffe pas l'air d'alimentation. Restreint 
aux climats doux. 

- PJus cher a installer que des ventilateurs 
individueJs. 

-La contre-pression peut favoriser l'entrte de 
radon. 

- Les coUts energetiques peuvent etre superieurs a 
ceux d'un systeme VRT si l'on n'adjoint 
pas une thermopompe. 

Ventilateur-recu¢rateur thermigue (echangeur ther
mique air-air. Voir fig. 6.3 et 6.4): 

Avantage.s: 
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- Facile a canaliser dans routes les pi~ pour 
donner une evacuation sfu'e et l'air 
d' alimentation. 

- L'air d'admission peut etre filtre. 
-R&:~re l'energie thermique. 
- ContrOJe automatique facile. 
- Air prealablement chauff e pour le confort 
-La pression sm l'enveloppe de la construction 

peut etre 6quilibree avec justesse et reduire 
ainsi la possibilite d'entree de gaz provenant 
du sol. 
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Desavantages : 

- Plus cher a installer qu'un systeme d'evacuation 
seulement 

- F.ntretien plus complexe. 
-Pas aussi facile a comprendre qu'un simple 

systeme de ventilateurs. 

QUELQUES CONSEILS SUR LE CHOIX DE 
MATERIEL DE VENTILATION 

- F.n choisissant un ventilatem d'evacuation centrale, 
s'assurer qu'il est classe pour fonctionnement con
tinu. 

- Choisir des ventilateurs aspirants de haute qualite et 
non bruyants (2 sones ou moins). 

- F.n choisissant un ventilateur-recu¢rateur thermique, 
s'assurer qu'il a ete teste selon la norme C 49 de la 
CSA. 

- Choisir un installateur de ventilation accrCdite par la 
HRAI. Insisler pour qu'il suive Jes directives d'in
stallation de la HRAI, y compris le scellement de tous 
les conduits au moyen de ruban gomme metallise. 

- S'assurer que le materiel est situe dans un endroit qui 
en permet l'acces facile pour l'entretien. 

CHAUFFAGE 

Le choix d'un systeme de chauffage est d'une impor
tance capitale dans un logement a air pur. Le choix 
d'un combustible de chauffage est specialement vital 
pour les personnes hypersensibles a l'environne
menl, Jes ttaces de gaz brUles et Je combustible non 
brfile offrant un risque de danger grave pour la sante. 
De plus, certains systemes ont tendance a remuer et a 
«griller» la poussi~re. Enfm, la capacite de filtrer 
l'air redrcule est importante. 
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SYSTEMES DE CHAUFFAGE 

Source de cbaleur : 

- Huile, gaz. Si on choisit l'huile ou le gaz pour des 
mi.sons d'economie ou d'accessibilit6, Wle chaufferie 
isol~ emp&:hera le gaz d'entrer dans le logement 
On pourrait aussi installer dans le logement Wl appa
reil ~he a l'air, mais ils ne soot pas aussi s&:u
ritaires. 

• Bois. Il y a des perSOIUleS hypersensibles a l'environ
nement qui trouvent tolerable Wl po!le a bois, sans 
residu de combustible et hennetique, pourvu que les 
gaz bnlles ne puissent pas penetrer dans la maison. 
Le ~le doit etre alimente en air de combustion. 

- Resistance electrique. On choisit souvent le chauff
age electrique malgre le c<>Ut energetique eleve. On 
privilegie Jes appareils a basse temperature. 

- Thermopompe. La thennopompe utilise beaucoup 
moins d'energie que la chaleur electrique, mais le 
cout initial est eleve. La thermopompe offre le 
systeme prefere d'echange de chalcur a basse tem
¢raturc. 

CaJorifCre a air chaud conventionnel : 

Avantages: 

- Installation boo marche. 
- Facile l filtrer. 
- Facile a int6grer au sys~e de ventilation. 

Desavantages : 

- Remue et « grille » la poussitte. 
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CaJorifCre a air chaud l basse tem¢rature (appareil a 
serpentin de ventilation) : 

Avantages: 

- « Grille » moins la poussiere. 
- Facile a filtrer. 
- Facile a int6grer au sys~e de ventilation. 

Desavantages : 

- Cher a installer. 

Plinthes electrigues conventionnelles : 

Avantages: 

- Installation boo marchC. 
- Bon controle local. 

Dcsavantages : 

- Tendance a « griller » la poussiere. 
- Pas de filtration. 
- Fonctionnement couteux. 

Plinthes electrigues a basse tem¢rature (echange 
liquide, OU electrique B faible densite en watts) : 

Avantages: 

- « Grille » moins la poussiere. 
- Bon controle local. 

Desavantages : 

- Oler a installer. 
- ~hauffement lent 
- Pas de filtration. 
- Fonctionnement couteux. 
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Q>auffaKC par rayoooement an plancher Oil au 

plafopd (electrique ou ll 6change liquide): 

Avantages : 

- Olaleur egale et confortable ll tem¢ratures plus 
basses. 

- « Grille » et remue la poussiere au minimum. 
-N'occupe aucun espace mural. 

Desavantages : 

- Cher ll installer. 
- pas de circulation de l'air ni de filtration. 
- ~hauffement lent 
- Fonctionnement couteux. 

SYSTEMES DE FILTRATION ET 
D'EPURATION D'AIR 

Dans un systeme ou l'air est recircule, l'air passe a 
travers un filtre. Les fil1res ordinaires de caloritere 
ne sont pas tres efficaces a eliminer les fines par
ticules de poussiere, mais d'autres le sont plus. Les 
filtres jetables de papier plis~ a « rendement moyen 
» disponibles sur le marcbe sont adaptables aux fil
lres de caloritere de taille standard ou panicul~. 
Ds colitent entre 6 $et 15 $piece, doivent etre rem
plac~ tousles trois mois et s'achetent chez les ven
deurs de filtres. 

Le filtre electrostatique « passif » a plaques, OU filtre 
« electrete », s'adapte ll toutes les tailles de filtre 
standard. D n 'utilise pas de courant el~trique, mais 
des plaques ll charge permanente lavtes ¢riodique
ment ll l'eau du robinet D collte entre 150 $et 250 $ 
et s'achete chez les foumisseurs s¢cialise en filtra
tion ou dans les boutiques de produits pour aller
giques. 

Le filtre electronique s'adapte aussi aux tailles de fil
tre standard D fonctionne a l'electricilt et doit ¢rio
diquement etre ferme et nettoye. Ce type de filtre 
tend a produire de petites quanti~ d'ozone qui inite 
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le nez et la gorge, et n'est done pas recommande 
dans les logements d'asthmatiques. n colite de 300 $ 
it 450 $ et s'achete dans les entreprises de chauffage, 
chez les fournisseurs en filtration et dans quelques 
grands magasins. 

D existe sur le marcbe une grande varielt d'epura
teurs d'air « locaux ». Tous contiennent des venti
lateurs et des filtres, et certains ont aussi des filtres 
au charbon de bois ou des agents catalyseurs qui en
levent de l'air gaz et odeurs. Ces appareils ne peu
vent pas faire circuler l'air efficacement dans une 
pi~e. et ont tendance it ne trailer que I' air qui les en
toure immediatement Un filtre portatif a haut rende
ment place dans une piece ferm6e pourrait etre 
d'utililt dans une maison sans autre forme de filtra
tion d'air. Ce type d'appareil est cepenclant incapa
ble de traiter toute une maison et ne donnera aucune 
protection contre les contaminants forts et de produc
tion locale comme par exemple la fumee de cigarette. 

Une personne extremement sensible peut avoir be
soin d'un systeme de filtration inltgre et ires perfec
tionne, filtrant l'air exttrieur quand il entre clans la 
maison aussi bien que l'air recircule a l'inltrieur. Ce 
type d'appareil sera tout probablement n6cessaire la 
OU l'air exltrieur est inacceptable a la personne affec
tte. 

SURVEILLANCE DES TRAVAUX 

Tous les entrepreneurs, professionnels ou pro
prietaires constructeurs, doivent etre conscients de 
plusieurs faits importants relatifs ll la surveillance 
des travaux. II ne faut jamais oublier, par exemple, 
que les hommes de metier ont une connaissance in
time de leurs specialilts et ont gen&alement le souci 
du travail bien fait Chaque metier contribue de 
fa~n vitale A I' ensemble du projet, et ii faut recon
naitre chacun ll sa juste valeur. Il est essentiel que 
regnent le lravail d'equipe et des relations cordiales 
clans la construction de logement h air pur, et que 
soient donn6es a tousles interes~s des directives ex-
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plicites et claires sur ce qui doit etre fail et pourquoi. 
Le travail bien fail et consciencieux doit toujours etre 
reconnu. 

Un probleme grave et assez courant, relativement h 
la surveillance, se produit loJSqu'un travail bien fail 
a du &re demantele h cause de modifications au plan 
ou d'une mauvaise coordination entre metiers. Cette 
situation peut avoir un effet desastreux sur le moral 
des gens de metier et sur le budget du projet, et 
souligne la n&.essite de plans et specifications clairs 
et precis avant le debut des travaux. Des plans et 
¢ifications apparemment excessifs auront par con
tre un effet d'alarme sur plusieurs entrepreneurs et 
sous-traitants, ce qui les fera soumissionner trop haut 
ou trop bas. La solution la moins stressante et la 
meilleure au coot-rendement pour le consuucteur de 
maison sans experience est probablement de trouver 
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un entrepreneur chevronne et sympathique ayant de 
bonnes relations avec les gens de metier de la region. 
Cet entrepreneur et tout autre conseiller necessaire 
participeront aux discussions entre le proprietaire et 
l'architecte aussi IOt que possible clans le projet. 

Un autre point important h consid&er dans toute sur
veillance de consuuction, c'est la proprete et la 
bonne organisation du chantier. Il vaut la peine de 
mettre le temps et l'effort voulus au nettoyage h la 
fin de chaque joum6e, de f~on b maintenir des con
ditions de travail securitaires et efficientes. Les pro
prietaires voudront peut-etre se charger de cette 
tAche eux-memes pour faire preuve de leur engage
ment clans le projet et pour faire des economies, ou 
ils en chargeront quelqu'un d'autre contre remunera
tion reguliere. 
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Afr vf cf' 'vacu' 
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Ventf lateur aspirant l fonctfonnement contfnu 

Conduit d''vacuatfon 

Sortfe d'afr vfcfe 
dfagonalement oppos'e 
l la grille d'alfmentatfon 
pour s'assurer la ventflatfon 
la plus efffcace possible 

Syst~me de plfnthes 
chauffantes ou de 
chauf fage par 
rayonnement 

Orfffce d'a11mentat1on en afr frafs, 
fncorporant moustfquafre et ffltres. 
Des dfffuseurs plac's l 200mm (8 po) 
du plafond dfrfge l'afr vers le haut . 

Fig. 6.1 Ventilateur aspirant central (VEC) 
a alimentation par les mur 
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Afr 
vicie 
evacue 

Controls de la qualite de l'alr interieur 

Ventilateur aspirant a fonctfonnement contfnu 

Dfffuseurs d'echappement 
dans le plafond, dfagonalement 

6 opposes a la grflle du plancher •••t .. _•s 

Hanf pulateur 
d'afr a 
fom:t i onnement 
contfnu a basse 
vftesse 

Plenum 
du retour 
d'air 

Bo1tier 
du 
f11ti~ 

Afr frais 

Lfqufde contenu 
dans le serpentfn 
du ventf lateur et 
chauffe a dfstance 
par chaudi~re ou 
thennopompe 

Fig. 6.2 Ventilateur aspirant central (VEC) 
a alimentation par air pulse 
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Air vicie 
evacue de 
la cufsfne, 
de la sal le 
de bains et 
de la 
buanderie 

Contf61e de la qualite de l'air interieur 

Alfmentatfon en afr fra1s rechauffe, par dfffuseur haut 
lace dans le 111Ur ou dfffuseur de ventflatfon au plafond 

Fig. 6.3 

Bouche 
d'evacuat1on 
dfagonalement 
opposee ~ 
1 'a lfmentat ion 
pour une 
ventilation 

Air 
frafs 

Air 
vfcfe 

Ventilateur-recuperateur 
thermf que contenant les 
ventflateurs , le noyau 
et les fi ltres 

Ventilateur-recuperateur thermique (VRT) 
central pour systeme de plinthes 
chauffantes ou de chauffages par 
rayonnement 
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Afr vicfe 
evacue de 
la cuf sfne, 
de la salle 
de ba1ns et 
de la 
buanderf e 

Controle de la qualite de l'air interieur 

Manfpulateur d'afr contenant 
ventflateur, serpentfn et 
ffltres. Afr en circulation 
continue 

Afr 
vfcf e 

Ventflateur-recuperateur 
de chaleur contenant les 
ventf lateurs, le noyau et 
les ffltres 

Lfqufde contenu dans le 
serpentin du ventflateur 
et Chauffe a distance par 
chaudfere ou thermopompe 

Fig. 6.4 Ventilateurs-recuperateur thermique (VRT) 
central pour systeme de chauffage a 
air pulse 
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OU TROUVER DE L'AIDE ·EN DATE 
DU PRINTEMPS 1990 

n ya dans plusieurs provinces des chapitres de I' As
sociation pour les allergies et la san~ environnemen
tale (Allergy and Environmental Health 
Association). qui peuvent foumir des renseignements 
sur les services offerts aux personnes rendues 
malades par l'environnemenL Dans les regions dont 
r Association est absente. on pourra obtenir I 'aide de 
r Association regionale de !'information sur les aller
gies. organisme de plusieurs an00es d'expmence 
dans rassistance aux personnes allergiques. 

La Soci~~ canadienne de m~ine environnemen
tale (Canadian Society for Environmental Medicine) 
est un organisme d'information, fl !'intention des 
mMecins, qui peut vous foumir une liste de 
mMecins de votre region. II est important de noter 
que plusieurs mMecins qui peuvent s•y connai'"tre en 
mMecine environnementale ne sont peut-Clre pas 
membres des organismes ci-haut mentionn~s. 

Organismes nationaux 

Canadian Society for Environmental Medicine 
R.R. no6 
6901 2nd Line West 
Mississauga (Ontario) L5M 2B5 

Allergy and Environmental Health Association 
46 #8 Highway 
Dundas (Ontario) L9H 4V3 

Allergy lnfmnation Association 
65. av. Tromley 
Islington (Ontario) M9B SY7 
(416) 244-8585 
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Allergy Foundation of Canada 
C.P. no 1904 
Saskatoon (Saskatchewan) S7K 2S5 

Parents of the Environmentally Sensitive 
151.pro111. Sutherland 
TO'Onw(Ontario)M4G1H8 

Aide 

Advocacy Group for the Environmentally Sensitive 
1887. er. Oaaine 
Ori~ (Ontario) KlC 2W6 

Candida Research and Information Foundation 
41. Green Valley Court 
C.P.no583 
Kleinberg (Ontario) LOJ lCO 

Alberta 

Alberta Association for Environmental Health 
C.P. no 7. Site 29, R.R. no 12 
Calgary (Alberta) T3E 6W3 

Colombie-Britannique 

Allergy Infmnation Association 
214-2619. rue Alma 
Vancouver (C.-B.) V6R 3S 1 

Nouveau-Brumwick 

Allergy and Environmental Health Association 
Chapitre Nouveau-Brunswick 
C.Pno4073 
Dieppe (N.-B.) EIA 6E7 

Nouvelle-Ecosse 

Allergy and Environmental Health Association 
Chapitre Halifax-Dartmouth 
C.P. no 8212. Station A 
Halfax (N.-E.) B3K SL9 
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Ontario 

Allergy and F.nvironmental Health Association of 
Ontario 
R.R. nos 
Georgetown(Ontario)L7G4S8 

Allergy and F.nvironmental Health Association 
Olapitre Hamilton-Burlington 
356,prom.Rankin 
Burlington (Ontario) L7N 2B4 

Allez&Y and F.nvironmental Health Association 
Olapitre Kitchener 
11, place Calais 
Kitchener (Ontario) N2M 5Ml 

Allergy and F.nvironmental Health Association 
Chapitre Ottawa 
C.P. no 11428, Station H 
Nepean (Ontario) K2H 7Vl 

Allergy and F.nvironmental Health Association 
Chapitre Toronto 
C.P. no 2311, Station C 
Toronto (Ontario) M3N 2V8 

Allergy and F.nvironmental Health Association 
Chapitre Quinte 

C.P. no202 
Cannifton (Ontario) KOK lKO 

' . 

Allergy and F.nvironmental Health Association 
Chapitre London 
1509, av. Rushland 
London (Ontario) NSV 1X6 

Allergy and F.nvironmental Health Association 
Oulpitre Waterloo-Wellington 
11,av. Drew 
Cambridge (Ontario) NlS 3R2 

he-clu-Prince-F.douard 

Allergy and F.nvironmental Health Association 
Chapitre l.-P.-E. 
C.P. no2656 
Sherwood {i.-P.-E.) CIA 8C3 

Sukatchewan 

Allergy and F.nvironmental Health Association 
C.P. no 1904 
Saskatoon (Sask.) S7K 2SS 

Aide 
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APPENDICE l ... FOURNISSEURS DE 
PRODUITS SPECIAUX 

Voici IDle liste de foumissems, •titre d'infonnation 
seulemenL La SClll.. et Jes auteurs ne se pcxtent gar
ants ni des personnes, ni des produits, ni de leur utili
sation, et la liste ne pretend pas ette exhaustive. 
L'acheteur qui d6cide d'un produit pouvant Jui con
venir est responsable de sa d6cision, de son achat et 

de l'usage qu'il en faiL 

CANADA 

Epuration de l'air 

Tibbits Ltd. 
C.P. no 1016 
Cobourg (Ontario) K9A 4W4 

Aircare/Enviroscience 
1962 Broadway Ouest 
Vancouver (C.-B.) V6J 1Z2 
(604) 7344211 

SIDlnyhill Research Centre 
R.R. no 1 
Goodwood (Ontario) LOC lAO 
Ttl: (416) 649-1356 
Fax: (416) 649-1314 

Tissus • Literie 

Island Shepherd International Inc. (Produits de Jaine 
naturelle) 
Hillsborough, MolDlt Stewart {f.-P.-E.) COA lTO 
(800) 565-0264 Canada 
(800) 565-9070 us 
Fax : (902) 676-2806 
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Peintures, et.c. 

Teekah 
Environmental Products I 

96, Harbord St. 
Toronto, Ont. MSS 106 
(416) 962-3485 

Llvos Pbmt Chemistry, Canada 
Natural Sttuctures & Supplies Inc. 
C.P. no92 
Apohaqui (N.-B.) EOG lAO 
(506) 433-3455 

Bona Kemi (Finitions d'urethane l base d'eau «Pa
cific») 
Disponibles chez certains foumisseurs de rev~te
ments de sol en bois 

Smiths Pharmacy (Foumisseurs de peinture 
« F-Sorb ,. ) 
34 77, rue Yonge 
Toronto(Ontario)M4N2N3 
(416) 488-2600 

Revetemenu de sol 

FCX'bo Kromeenie (Linoleum l l'huile de lin) 
791, rue Caldew 
Pare industriel Annacis 
New Wesuninster (C.-B.) V3M 5S3 
(604) 5254142 

Phoenix Wall & Floor Products 
111, rue Westmore 
Rexdale (Ontario) M9V 3Y3 
(416) 7454200 

Cirtul-Aire (Purgil) 

5585, boul. Henri-Bourassa Ouest 
Mon~ (Qu~bec) H4R 1B7 
(514) 336-3330 
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Ventilateurs-recuperateurs tbermiques 

Conservation Energy Systems Inc. 
3310,av. Millar 
Saskatoon (Sask.) S7S 7G9 
(306) 242-3663 

Venmar Ventilation inc. 
1715, rue Haggerty 
Drummondville (Quebec) J2C 5P7 

Nute.ch Energy Systems 
124, cour Newbold 
London (Ontario) N6E 1Z7 

Sw Heat Exchanger 
Bl09 • 1772, rue Broadway 
Port Coquitlam (C.-B.) V3C 2M8 
(604) 942-0525 

Can Ray 
255, chemin Restigouche 
Oromocto (N.-B.) E2Y 2Ml 
(506) 357-9811 

Produits varies (Filtres, materiaux d'etancheite, tis
sus, supplements vitamines, etc.) 

Smiths Phannacy 
3477, rue Yonge 
Toronto (OnWio) M4N 2N3 
(416)488-2600 

Springfield Plwnbing 
1091, prom. Gordon 
Kelowna (C.-B.) VlX 3E3 
(604) 861-8080 

Pur et Simple 
R.R. no 3 
Ayer's Oiff (Quebec) JOB lCO 
(819) 8384203 OU 838-5705 

' -

Allergy Relief Disttibutors 
10-8291 route Westtninster 
Richmond (C.-B.) V6X lA 7 
(604) 270-0015 

The Allergy Shop 
729, 16e av. Ouest 
Vancouver (C.-B.) V5Z 1S8 
(604) 877-0100 

Allergy Resource Products Ltd. 
Edmonton (Alberta) 
(403) 434-3181 

Produits menagers et personnels 

The Soap Factory 
141, chemin Cushman 
St Catharines (OnWio) L2M 6T2 

NatureOean 
C.P. no248 
West Hill (OnWio) MIE 4R5 

La Balance 
1249, rue de Con<le 
Montreal (Quebec) H3K 2FA 

Echo Logic 
126, rue Cornwall 
Toronto (OnWio) M5A 4K5 
(416) 360-8799 

Etancbeite de fondation 

Produits Thorn (Materiaux d'etancheite ~base de ci
ment) 
En vente chez Jes fournisseurs de produits du beton. 
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E.-U. 

Epuration de l'air 

EL. Foust Co. Inc. (Purificateurs d'air) 
P.O. Box 105 
Elmhurst 
Illinois USA 60126 
(312) 8344952 

Allenned (Purificateurs d'air) 
631 JPlace 
Plano 
Texas USA 75074 
(214) 4224331 

American Air Filter 
P.O. Box 37220 
Louisville 
Kentucky USA 40233 
(502) 454-9235 

Purafil Corp. (Produits de purification d'air) 
P.O. Box 1188 
Norcroos 
Georgia USA 30071 
(404) 662-8545 

Tissus • literie 

Gamet Hill (Fibres naturelles) 
262 Main Street 
Franconia 
New Hampshire USA 03580 
(800) 622-6216 

The Cotton Place 
P.O. Box 59721 
Dallas 
Texas USA 75229 
(214) 2434149 
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Allergy Relief Shop 
2932 Middlebrook Pike 
Knoxville 
Tennessee USA 37919 
(615) 522-2795 

The Vennont Country Store 
P.O. Box 3000 
Manchester Centre 
Vennont USA 05255-3000 

Homespun Fabrics 
4464 McGrath Street Ste 109 
P.O. Box 3223 
Ventura 
California USA 93006 
(805) 642-8111 

Peintures, etc. 

Bona Kemi (Urethanes ll base d'eau «Pacific») 
Denver 
Colorado 
(303) 371-1411 

Auro Products (Peintures et bouche-pores naturels) 
Sinan Co. (lmponateurs) 
P.O. Box 181 
Suisun City 
California USA 94585 
(707) 427-2325 

AFM F.nterprises Inc. (Fabricant de ma~riaux d'ob
turation ll l'eau; peintures et bouche-pores h faible 
toxici~. etc.) 
1440 Stacy Court 
Riverside 
California USA 92507 
(714) 181-6860ns1-6861 
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Pace Chem Industries Inc. (Fabricant de Crystal 
Aire; peintures et bouche-pores fl faible toxicite) 
779 S. La Grange Avenue 
Newbury Parle 
California USA 91320 
(805) 499-291 

Livos Plant Chemistry (Peintures et bouche-pores 
naturels) 
614 Agua Fria Street 
Santa Fe 

New Mexico USA 87501 
(505) 988-9111 

Old Fashioned Mille Paint Co. (Peintures et bouche
pores naturels) 
Box 222 
Groton 
Massachusetts USA 01450 
(508) 448-6336 

l.A":llar ~~"t f"'4n. fDointnToC' ~ f'.l;hlP. tnY;r;tP\ ... ~&V& .&. ...._, .. "-''-'•\A ........ .._ .... .., - .. _..,.,..,. -..~ ... ._. .. _/ 

317 S.E. Grand Ave. 
Portland 
Oregon USA 97214 
(503) 2334491 

Murco (Peintures et remplissage de cloison seche) 
300 N.E. 21st Street 
Fort Worth 
Texas USA 76106 
(817) 626-1987 

Negley Paint Co. (Peintures h faible toxicite) 
P.O. Box 47848 
San Antonio 
Texas USA 78265-8848 
(512) 651-6996 

l&olation 

Air Krete Inc. (Isolant ~base de silicate) 
P.O. Box380 
Weedspon 

New York USA 13166 
(315) 834-6609 

Badger Cork Insulation (Isolant de liege) 
26112 - 110th Street 
P.O.Box25 
Trevor 
Wisconsin USA 53179 
(414) 862-2311 

Produits varies (Peintures, colles, filtres, etc.) 

Nigra Enterprises 
5699 Kanan Road 
Agoura 
califomia USA 91301 

(818) 889-6877 

The Ecology Box 
425 East Washington 
Ann Arbor 
Michigan USA 48104 
(313) 662-9131 

The Allergy Store 
7345 Healdsburgh 
Sebastopol 

California USA 95472 
(800) 824-7163 

Revetements de sol 

Forbo North America (Linol~um Krommenie h 
l'huile de lin) 
P.O. Box 32155 
Richmond 
Virginia USA 23294 
(804) 747-3714 
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Bango Cork Co. (Linoleum naturel ll remplissage de 
li~ge) 

Bangor 
Pennsylvania 
(215) 863-9041 

Produits m'nagers et personnels 

Ecover (Savons et nettoyants) 
Irnportatelll' : 
Mercantile Food Co. 
Georgetown 
Connecticut USA 06829 

Granny's Old Fashioned Products 
Box256 
Arcadia 
California USA 91066 
(818) 577-1825 

Green 
Walnut Acres 
PennsOeek 
Pennsylvania USA 17862 
(800) 433-3998 
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N.E.E.D.S. 
527 Charles Avenue 12-A 
Syracuse 
New York USA 13209 
(315) 446-1122 
(800) 634-1380 

Papier de construction m'tallise 

Denny Sales Corp. (Feuille d'aluminium pour la 
construction) 
1651 W. McNab Rd. 
Fort Lauderdale 
Florida USA 33309 
(800) 327-6616 
(305) 971-3100 

Eoduits de fondatioo 

Thom Systems Products Inc. 
7800 NW 38th Street 
Miami 
Florida USA 33166 
(305) 592-2081 
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APPENDICE II 
CONSTRUCTION SPECIALISEE POUR HABITATION A AIR PUR 

Lum1eres encastrees a 
cfrcu1t 1ntegre, ou 
dans un bolt1er de 
contre-plaque fixe 
l la clotson seche 
par un jo1nt d'etanche1te 

Colonnes de plomberie 
traversant les sablieres 
de la partie fnter1eure 
dans les plafonds 1soles 
et scelles au moyen de 
joints d'etancheite 

Clofson seche ffxee 
a la partfe 1nferteure 
de la sernelle haute par 
un joint d'etancheite 

Soltes electriques a 
br1des et joint 
d'etanche1te, ou 
boltes hermetiques 
construites sur place 

! . 

.... -: 
r.••.h!"- .. . ~ ·. ·~-· .. ~·' •• 

Toutes entrees de 
plomberfe scellees 

lot'! au contre-plaque 
d'appui au moyen 
d'un joint souple 
d'etanchefte; contre
plaque ffxe a la 

... 

clof son seche avec 
ruban gonrne et coul1s 

Enveloppe de clo1son 
seche autour de la 
fenetre, scellee aux 
chassis 

Semelle scellee au 
sous-plancher et a 
la clofson seche 

Bloc de mousse recouvert 
de pap1er metallise, scellee 
aux so11ves de plancher en 
dessous et au sous-plancher 
au-dessus 

Semelle haute scellee 
a la clo1son seche, et 
appu1 de mousse recouvert 
de papfer metallise 

Semelle scellee au sol 
au moyen d'un jofnt 
d'etanchefte ou de 
calfatage, et scellee 
a la Clofson seche OU/ 
jofnt d'etanchefte 

La dalle de beton 
fol"ftle un pare•air 
au sol 

Fig. 6.5 Systime de pare-air en cloison siche etache 
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Membrane d'etancheite 
continue en feuille 
d'aluminium 

Beton · 

Platelage 
" d'ac1er 

Solives d'acier 
·-; a tre111 is 

Poteaux de 
charpente 
en acier 

Revetement d'isolant 
de fibre de verre 
rf gf de 

Latte de platre ou 
de metal, OU clo1son 
seche a remplissage 
hypoallergique 

Caniveau electrique 
pour prises de 
courant et fils 
de surf ace 

Fig. 6. 6 Possibilite de construction sans bois 
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SOMMAIRE - EXAMEN 
GENERAL DES TROUBLES 

D'HYPERSENSIBILITE 
A L'ENVIRONNEMENT 

Chacune des recherches pas~ en revue dans ce rap
pon avait sa propre definition des troubles caus& par 
l'hypersensibilite a l'environnement n n'y a pas de 
~finition universelle de ces ~sordres, mais presque 
tous presentent Jes caractbistiques suivantes : chron
icite; systemes et sympt&nes multiples; reactions a 
des substances chimiques, aliments, et autres agents 
de l'environnement, meme en faible proportion; 
s'ameliorent si l'on evite Jes irritants; tests et exam
ens mtdicaux normaux. 

Plusieurs etudes dttaillees s'inquietent du nombre de 
plus en plus grand de personnes se declarant atteintes 
de cette maladie. Le volume et la regularite des 
declarations a ce sujet laissent croire que le probleme 
est plus vaste qu 'on ne l'a cru jusqu'ici. 

La controverse qui persiste autour de l'hypersensi
bilite a l'environnement empeche l'information de 
parvenir aux professionnels des soins primaires de 
sante et au grand public. II s'ensuit que de nom
breuses personnes touchtes n'ont acces ni aux ren
seignements ni aux traitements dont elles ont besoin. 
Les allergistes traditionnels ne veulent pas recon
nai"tre le travail des cliniciens 6cologistes malgre Ia 
somme importante de donntes de recherches et de 
resultats cliniques. 

Ces troubles peuvent e1re cause d'incapacite grave. 
Bien des personnes touchtes ont du quitter leur em
ploi. Il est souvent ntcessaire de changer radicale
ment ses habiwdes de vie pour y faire place aux 
resttictions que la maladie impose et souvent la Ca
mille et Jes amis refusent de recoruw"tre le probleme. 

La cause de la maladie est inconnue. Il est probable 
que sont en cause des facteurs genetiques et environ
nementaux. La pollution chimique de plus en plus 
grande de I' environnement pourrait bien en etre le 
facteur essentiel. 

La maladie fait l'objet de traitements varies, mais la 
conduite la plus ~terminante consiste a ~ter les 
agents dtclencheurs. II est tres important d'eviter les 
produits chimiques a la maison et au travail, de se 
nourrir d'aliments sains et d'eau pure, et de respirer 
un air non pollue. 

Malgre le caractere chronique de la maladie et le de
gre d'incapacite dont elle est la cause, on rapporte de 
nombreux cas de guerison. Si la communaute mtdi
cale etait mieux renseigne sur ces troubles et pouvait 
intervenir a ses premiers stades, on eviterait beau
coup de maladies et de handicaps. 

Les demieres annees ont vu une prise de conscience 
plus grande dans certaines provinces du Canada. 
L'accessibilite des traitements et de l'information 
s'ameliore lentement La conscience generale plus 
intense de la pollution de l'environnerrient amenera 
un interet plus Con envers les causes de la maladie. 

Les troubles d'hypersensibilite a l'environnement 
sont un probleme de sante reel et serieux auquel on 
aurait du s'interesser a fond depuis fon longtemps. 

SOMMAIRE • L'ENQU~TE MEDICALE 

29 participants ont rempli un questionnaire elabore 
pour obtenir des donnees sur les types de problemes 
mtdicaux associes aux troubles d'hypersensibilite a 
l'environnement Ces personnes avaient ~ choisies 
dans un groupe plus grand de 92 participants l une 
enquete anterieure de la son. sur le logement l air 
pur au Canada (Drerup et al., 1990). 
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Les participants wuent tous reconnus cornme souf
frant d'hypersensibilite l l'environnement et avaient 
appo~ des modifications l Jeur Jogement afin d'y 
ameliorer l'air interieur pour des raisons de sante. 

Voici en ~wne quelques caracteristiques des partici
pants: 

83 % sont de sexe feminin 
93 % ont plus de trente ans 
76 % etaient adultes Jorsquc la maladie Jes a 
frap¢s 
93 % sont malades depuis plus de six ans 
27 % souffrent actuellement d'incapacite totale 

La plupart des participants ont fait etat d'une variete 
de symptOmes majeurs. Le plus courant etait une fa
tigue et une faiblesse extremes (72 %), suivi de: 
confusion et difficulte de concentration (41 %), 
symptOmes gastro-intestinaux (41 %), depression et 
angoisse (37 %), douleurs articulatoires et muscu
laires (34 %), asthme et bronchite (31 %), et 
cephalees c21 %). 

L'examen des systemes a aussi revele des symp
tOmes tres varies. 74 % des participants ont fait etat 
de symptOmes musculo-squelettiques, mais ces 
symptOmes n'etaient pas aux premiers rangs parmi 
les sympwmes majeurs. On peut en deduire que les 
douleurs musculo-squelettiques, bien que repandues, 
ne sont pas les symptOmes les plus &raves. 

Tous ont fait etat de sensibilite l plusieurs produits 
chimiques presents dans les activites de routine quoti
dienne. La plupart attribuent en partie le declenche
ment de leur maladie l une surexposition anterieure 
(aig~ ef/ou chronique) l des produits chimiques. 

Les anteredents medicaux wuent egalement 
heterog~nes, la seule observation notable etant le 
taux eleve (93 %) d'hospitalisation anterieure . . 
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Les antecMents familiaux ne semblaient pas differer 
de ceux de I' ensemble de la population. 

Les participants ont fail etat de nombreux examens 
medicaux dans le cours de leur maladie. Ils ont dit 
egalement avoir consulte plusieurs medecins et des 
praticiens de m&lecine non conventionnelle, et se 
soot vus proposez plusieurs « diagnostics » differents. 

Les participants souffraient aussi d'allergies et de 
sensibilites alimcntaires variees. La plupart suivent 
un regime restreint et boivent de l'eau purifiee. 

D'autres ont mentionne des changements d'habi
tudes de vie, entre autres: rejet des vetements en fi
bres synthetiques au profit des fibres naturelles 
comme le coton, abandon de certains passe-temps et 
loisirs afin d'eviter d'etre expose l des produits 
chimiques, abandon ou changement d'occupation. 

Les participants ont essaye des traitements medicaux 
et nombreux et varies et des therapies non conven
tionnelles, mais lorsque l'on demande lesquels ant 
ete les plus bienfaisants, ils s'cntendent l repeter que 
l'air pur, l'eau pure, un alirncntation saine, et le fait 
d'eviter l'exposition aux produits chimiques, sont un 
aspect ares important du« traitement ». 

Quant aux modifications du logement pour en 
rtduire la charge chimique, 86 % affirment qu'ils ont 
ete « ares importants ». Tous disent que lcur etat de 
sante s'cst ameliore l la suite des modifications. 23 
participants (79 %) ont dit qu'ils ressentaient des 
symptOmes quotidiens avant de changer leur cadre 
de vie, une frequence qui a persiste chez seulement 
ttois (10 %} d'cntre eux. 

L'6chantillon de population touche par l'enqu!te 
avait un fort parti pris prealable et les resultats ne 
soot« statistiquement » utiles. Ils n'en refletent pas 
moins les renseignemcnts compiles dans les ou-
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vrages existants sur les caractmstiques cliniques de 

lamaladie. 

CONCLUSIONS· ENQU~TE SUR LES 
EFFETS MEDICAUX DE LA 
MODIFICATION DU CADRE DE VIE 
POUR LES PERSONNES 
HYPERSENSIBLES A L'ENVIRONNEMENT 

Nous avons ~jh dit que les resultats de ceue cnquete 
n'etaient pas d'utilit6 statistique. lls permettent 
cependant plusieurs observations : 

. Les troubles d'hypersensibilit6 h l'environnement 
sont un probleme de sant6 reel et serieux. 

• La pollution chimique de plus en plus grande de 
l'environnement est un facteur important du 
declenchement de cette maladie. 

. La controverse professionnelle qui persiste n' aide 
pas les personnes toucMes h obtenir des renseigne
ments sars et un traitement approprie. 

. Le « traitement ,. consiste fondamentalement h 
eviter les produits Chimiques h la maison et au tra
vail; se nourrir d'aliments sains et d'eau pure; et 
respirer un air non pollue. 

Quant aux objectifs originaux de cette enquete, on 
peut raisonnablement en arriver h la co~lusion sui
vante: 

. Les modifications visant l reduire l'exposition aux 
produits chimiques dans la maison semblent · 
ameliorer l'etat de sant6 des persormes hypersensi
bles h l'environnement. 

DISCUSSION DES CONCLUSIONS 

Cette enquete etait tres petite etc 'est dans cette per
spective qu'il faut en analyser les conclusions. 
L'~hantillon de population n'etait pas aleatoire. Le 
questionnaire etait deliberement l questions ou
vertes, et done sujet aux interpretations des partici
pants. Les questions ouvertes ont entraioo des 
reponses subjectives. La capacit6 individuelle de se 
rappeler les ~tails de ses ante<idents medicaux a du 
affecter les resultats, et la memoire selective a prob
ablement joue son ..Ole. 

Les resultats donnent tout de meme un ape~u des an
~nts medicaux de personnes hypersensibles h 
l'environnemenL Les enquetes futures pourront util
iser cette information pour elaborer des question
naires d'une plus grande utilit6 statistique . 

Enfin, ii n'y avait pas de groupe de controle. II se 
peut que d'autres personnes souffrant d'hypersensi
bilite grave h l'environnement soient capables de se 
retablir sans modifier radicalement leur cadre de vie. 

Les conclusions et propos de ce rapport ne constitu
ent pas des avis medicaux . 
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